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LA ~PAROLE EST AU .GOUV·ERNE·MENT 

QUELLE VOIE VA CHOISIR LIEGYPTE: .CELLE 
DE . LA-CRISE OU CELLE D·E LA PROSPERITE ?· 

4a parole est au gouvernement. 

. Il _ est certain que les , autorités .Qoivent faire q"!elque 
chose .si elles veulent éviter au pays une crise économique. 

A l'heure actuelle on parle de· cri~e. ~ais il _ne s'agit 
·quê d'une crise de confiance. L'industrie, le commerce, le· 
capi~âl, même la main-d'œuvre ne savent c~ que leur réserve 
demain, . .P.~u nombreux -~ont les capitalistes qui s'engagent 
dails.de' :houv_ell~s affaires. ·Et même ceux _qui' so.nt déjà dans 
la ''mêlée", suivant le mot d'un financier, cherchent à tirer 
leu_r épingle dû jéu. ·. · 

... Coup sur coup; de nouvelles mësures sont venues désaxer 
le monde des ·affaires: D'âbord les exigences du Fisc. Il fal­
lut recourir à justice. La plupart des procès furent gagnés 
par les -contribuables. Mais un procès même gagné, est une 
affaire coût~use. D'autre p~ut, le cqmmerçant ou l'industriel 
qui ·se v' oit menacé par le Fisc préfère ne pas ·étendre se·s 
activités. Il se demande: "qu'exigera:.t-on de moL demain?" 
Il y' eut ensuite le projef de loi sur les sociétés anonymes. 
Nous avons lqpguem~ilt traité la question. Nous avons souli­
gné qu'~lle pol,'te une atteinte grave au libre-arbitre du ca., 
pital, _que.l'éconorpie ~gyptienne va être grandement affectée 
par des mesures qui, en portant entrave à la libre collabora­
tion égypto-étrangère, risquent d'éloigner les capitaux étran­
gers. L~s -hommes d'affair:es égyptiens, eux-mêmes, voyant 
le contrôle que l'Etat veut exercer sur eux, préfèrent ne pas 
s'engàger. Enfin, ii y. eut ~es ·nouveaux règlements sur les 
passeports, de'S règlements .. que le gouvernement a certaine­
ment le droit d'inipo~ër mais qui, venus en pleine crise de 
confi!nce, ~ontribt!.ent . à . int~nsifier le malaise actuel. 

La Bourse des valeurs qui avait connu pendant la guerre 
un véritable "boom" subit les effets de la méfiance géné­
rale. Bien que les coupons de la plupart des titres 'soient 
égaux sinon supérieurs à ceux des années précédentes, bien 
que les réserves soient en augmentation, bien que les indus­
tries continuent à travailler à plein rendement, bien que le 
coton se vende à des prix ·satisfaisants, bien que les autres 
produits du · sol. trouvent acquéreur à des cours rémunéra­
teurs, la 'situation boursière laisse beaucoup ~ désirer. 

M1lis la· Bourse n'est pas tout. Le commerce d'importa­
tion, lui-même, n'est pas logé à meilleure enseigne. Le pu­
blic n'achète que contraint et forcé, gardant autant que pos­
sible de l'argent disponible, parce qu'il se demande: "de quoi 
demain sera-t-il fait?" 

Cette situation n'a · pas dû échapper à l'attention du . 
gouvernement. Mais, les autorités occupées par les problè­
mes politiques - dont l'importance, nous le reconnaissons,­
est énorme - n'ont pas eu · le temps de se pencher sur les 
problèmes économiques et financiers qui, pourtant, se po­
sent. 

Ainsi, l'industrie qui a besoin de sécurité pour s'épa· 
nouir ne sait pas ce que lui réserve l'avenir. Si le gouverne­
ment l'aidâit à moderniser ses installation·s, à étendre sa pro­
duction, par ·une politiqu~ douanière bien compris.e qui ac­
corderait la · franchise douanière à toutes les machmes et le 
matériel ·nécessilires l'industrie égyptienne n'aurait pas à 
craindre la concurre~ce étrangère. Elle serait _à même, par . 
ses propres moyens, de faire face à cette concurrence~ 

. D'ores ~t déjà, il nous 'taut songer à conquérir des mar-
chés ét11ange:rs. Même au prix de quelques sacrifices · inté­
rieurs, il faut se mettre à l'œuvre .. Demain,· il po,1Jrrait être 
trop tard. A l'heure actuelle, l'Europ~ .n'est pas encore orga­
nisée pour des · exportations massives. C'est J,e .moment qu'il 
nous faut pour prendre pied, éao.nomiquement· parlant, dans 
les pays voisins. Nos industrie·s textîles, ce]]es ··dü sucret~u 
papier, des chaussures, des boissons·· al'cooJiq_u_~s et : au~r~~. 
peuvent aujourd'hui trouver des dél;>ouch~s,, :àJd~~ )Itje ' qaris 
qu_elques mois, il pourrait ,être tf<~p J~vA .'- •! ;:,:,,::·:; ·· .. ,:, , · 

Au lieù ~e porter entr~ve, .(lux. ·expqrt~tïo#.~;: l~ ;:g9,~v.e~­
nement devrait, au contraire~ les · encourager;.même·iaù . mo. 
yen d~ ~ub~id~s .. Car~ si Ï'Egyptéï1dustfi~Ue., ~~:Hf.~~ : d~ve,-
loppet et prospérer, il . hü faut e~pp.f~err._ . . 1 ! :. il' ; ·, ·;! ' 

• ' • - . • : • l 1 • ~ ~ • • : ~- ' ' • 

D'aucuns diront que P.ÔUS n'avo'n~. p~ . assez pour faire 
face à· nos propres besoins.'. En adrn~ttant qu'il .en. soit ainsi, 
quelques sacrifices paieraient à l'avenir d'intéressants divi­
dende·s. Prenons exemple sur la Grande-Bretagne · qui pour 
conserver ses marchés d'outre-mer, si essentiels à sa prospé­
rité future, n'a pas hésité. à se priver- de :tout. 

Pendant la guerre le fonds de réserve 'n'a cessé r:d'aug­
menter. Suivant la dernière situation de Ja Natfo:riiH Bank, 
le gouvernement pos·sède en banque · environ 140 .winio~~ de 
livres. Ne pourraiUl pas employer une· pàrtie;• tle ces ërédits 
pour assurer la prospérité future ~u pay~ ·e· ~~'u~ ê~it~r\1ne 
crise économique? · .,_,, . "'' · · 

·.:, ·:: 
Mais l'argent -n'est- pas tout. Il faut créer qn ~Ùmat ap­

proprié. Ce climat ne peut vivre que dans un~ at!Jj\9.Sphère 
de confiance. Tant que la situation aetue1le . sub,sis;tera,, tant 
que le monde de's affaires ·ressentira qu'il a. dans rles auto­
rités officielles non des collaborateurs, mais des adversaires, 
l'instabilité sera la règle plutôt que l'exception. :La · situation 
ira même en empirant à tel p'oint que la cfise .de confiance 
actuelle prendra la forme d'une c!ise éconorpique aigüe. 

Et il serait vraiment malhe.ureux que d'une · situation 
florissante, que q'un ·état de choses ·satisfaisant, que,. d'Ûne 

1 

position éconopüque excellente; naisse, simplement pour des 
raisons d'ordre psychologique, .une crise dont J'Egypte entière­
souffrirait. 

La parole est au gouvernement, dision ~nous, .au débu~ 
de cette étude. Cette phrase nous la répéton poui ' terminer. 
Car seule une action judicieuse, une · action ratioh:ri'eùe une 
action intelligente peut résoudre le problèf!îe ps~ch~lo~iqu~ 
qui se pose à l'économie égyptienne. ·· · · ' ' · · 

; 

.-: La solution, nous l'avons .indiquée. El}e . n~est pas1 ,d,iff~: 
cile. Un peu plus de libéralisme, un peu moins de 1\r~!X#tion~· 
et tout s'arrangera. ' 

' ( ' 

VEgypte connaîtra alors u:n v~ritable âge( d'or .. Car .eUe 
a tout ce qu'il faut - capitamç, main-d'œuvre, matÎè~es pre­
m~è!es . - - pour assurer sa· prbspérité pendant. de Jongue~ 
années. à venir. · 

Quelle route ch~isira-t-on? .CelÎe de la .èrjsë ou .' c~Üe. de 
la prospérité·? · · · · · · ·' ··· · · ·- ' 

- •.•. :: ·~ · ;q •' ! ' 

La par:oie est av gouvernement. 

CHARLI:S ARCACHE 
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APPROVISI.ONNEMENT 
, LE PA~N TISSUS IT ALlENS 

De grandes quantités de tissus 
italiens sont arrivées en Egypte 
.vers la fin janvier (·C·"lulé et le 
début de février. è-.:3 q~1ant.ités 
consistent en 100 tonnes cie co· 
tonn::-des et 81 tonnes d'autres 
qualités de ti:ssus. 

LES RELATIONS CULTURELLES 
ENTRE LES PAYS ARABES 
Le secrétariat de la Ligue des 

Nations Arabes a mis au point 
certains projets tendant à éta­
blir des liens culturels stables 
entre les Etats membres. Les 
voici: · 

. On sa-tt que le sous-secreturi-at 
.d.'Eté\t , à l'Approvis1onnement 
nr~nd . à ·sa ché."-rge de 'Couvrir Iè 
tètrre tni-llième du ·pri·x' du · Pain, 
Pour y parvenir, le ministÈ.·re ùu 
Commer(!~ et .c;!e l'IndUStrie avait 
·P.tah'li ·un · impôt sur (E:l·taihes 
industrie-s' :locales. 
. Aujourd',hui le ministère vou­
rlr:üt lever cette charge imposee 
aux industries. Il a pressenti le 
ministère des Finances. afin que 
ce ; -dètni'ér "..lui ouvre un créùit 
. Jlout· le · montant de 300.000 li­
Uen d11 mrix réduit actùel elu 
:VI\~ nécess·G'·ires pour le n'iain-

1. - L'organisation d'un Con­
grès Culturel des pays arabes, 
pour établir et unifier leurs 
programmes d'enseignement. 

DRAPERIES FRANÇAISES 2. - La photoscopie des ma-
tlne quantité de 45 to:r:mes nuscrits anciens se trouvant 

ùraperies françaises · ainsi que tant dan les capitales arabes 
certaines autres quantités de co- que dans certai~s pays. de l'Eu­
tonnades et de soieries sont Pr- r~pe, tel le Vatican, _afm de les 
rivées derni'èrement Je la Fran- . aJouter aux m~nus~r:Its se ~rou-
re · vant dans les hbrames natwna-
. · BOIS les des pays arabes. 

A cet effet, le secrétariat de 
la Ligue Arabe a acheté un ap­
pareil pohotgarphique moderne, 
pouvant reproduire 450 pages à 
l'heure. 

LE SUCRE 
Une quantité d~ 572' tonnes de 

bols est arrivée dernièrement àr. 
Le ministère du Cvmmerce et l'Italie, ainsi que 290 mf~tres cu-

cje ~ Hfnoustrie 2· refusé cl'aé·céder be~ de bois de placage dP. 1· 
. ~ la demande formulée r.ar . Turquie. 
'Société des Sucrerie, tendant à 

: !~ rrta:joratioh du ·Jri'x du ·sucre. MARBRE IT ALlEN 
, '; 1Cette .demande D été rejetée, 400 termes ~le marbre. itB.LierJ 
le ministère ayant déjà autorisé sont enfm 'arnvées Jernièrem.::nt 

:·· la Sod~té à mettre c!J. vente li- ' et on .s'attend à ce r1u'ane 2dn~ 
bre une qertf'-ine qnantité de m - quantl~é de ce marbre arrive 
cre, au prix de 12 i· :ustres l'okc. prochamement. 

' ! ' ' 1 . : . LE . MIE.L 

'~ · Le sôus-secrétaire d'Etat à 
lV A.ppr6vtsionnement étudie ac­
-t.ùeHement l'opportunité de tari­
Jr;r le miel. Cette mesure serait 
. ti€terminée par le prix élevé de 
vente de cet article. 

:L-a· ·Re-v,ue d '.- Egy-pte 
:Economique et Financière 

_:,: 
REDACTION 

ET ADMINISTRATION: 

· SOCIETE OR-IENTALE 
; DE PUBLICITE 

LES ARTiCLES TARIFIES 
:E}n raison des modifi'cations 

constantes ayant eu lieu dans 
la tari-fication des divers 2·rticles 
d'approvisionnement, le sous-se­
crétariat d'Etat pour les Ques­
tions d'Approvisionnement au 
ministère du Commerce et de 
l'Industrie a groupé les artic-les 
ac.1luellement tarifés dans une 
seule liste que voi:ci: 

3. - La création d'un grand 
Institut pour le Théâtre ·et le 
Cinéma, auquel participeront 
tous les pays faisant partie de 
la Ligue. Le but de ce projet est 
de mener une propagande dans 
l'intérêt des buts de la Ligue. 

4. - Favoriser la production 
de certains films arabes histori­
ques, sous forme d'exemption 
des droits douaniers, de réduc­
tion des prix de transport, etc. 

LA REORGANISATION 
DE L'ADMINISTRATION DU 

TRAVAIL 

Le ministère des Affaires So· 
ciales étudie actuellement ur, 
proiet tendant à réorg-anise1 
];Administration du Travail. Le 
nouveau régime permettr2- à cet .. 
t-e dernière cte veiller à l'exP.r.u.­
tion de la série d0_s loi's qui 0nt 
titt5 promulguées dernièrement 
r.elativement aux problèmes ou­
vriers. 

.... ;~~I~;.;. ~;~;~;~; . ·. i 
IMMOBILIERE 

DES TERRAINS GHIZEH . 
ET RODAH 

Messieurs les Actionnairés 
de· la Sqciété Anonyme ~~~9· 
bilière des Terrains Ghizeh & 
Rodah sont convoqués · en As· 
semblée Géné~:ale Ordinaire, 
le mercredi 26 mars 1947, à 
11 a.m., au Siège de la ·socié-­
té No. 1, Rue Rolo. Alexan· 
drie. 

ORDRE DU JOUR 
lo Lecture du Rapport ·du 

Conseil d'Administration 
et des Cense-urs. 

2o Approbation des Comptes 
au · 31 décembre 1-946, et' 
fixation du dividende à 
distribuer . 

3o Election d'Administ:rateûrs 
et fixation du montant de 
leurs jetons de présence. 

4o Nomination des Censeurs 
p-our l'Exercice i '947 et 
fixation de leurs émolu• 
ments. 

5o Autres questions d'ordre 
général. 

fourront prendre part à 
l'Assemblée, les porteurs d'au 
moins cinq actions, dont les 
titrt-.S doivent être déposés 
trois jours au moins · avant 
l'Assemblée, soit. au Siège de 
la Société. soit auprès des 
principaux Etablissements de 
Crédit d'Alexandrie et du 
Caire. 

Alexandrie, le 5 mars 1947 
Pour la Société Anonyme 
Immobilière des Terrains 

Ghizeh & Rodah 
Le Conseil d'Administration .................. 

Propriétaire-éditrice 
de: ' ta ·:Revue d'Egypte" 

ABONNEMENTS : 

Le sel, le mais, l'orge Jp, fR­
rîne, la semoule, le pain, le riz, 
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les carburants, les tourteaux 
le thé, le pétrole diesel èt · · le 
mazout. l'alcool, la glace, les en 
grais chimiques (superphm·pè1Rte 
de chaux), les sacs à sable, 
l'étain, le ciment, les pneus pour 
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D'autres articles rentrent éga­
lement dans le cadre de la loi 
::;ur 12· fixation des bénéfices . 

LES TOUJ;t"tF;~'QX .. 1 
II résulte des statistiques émi­

ses par le · squs-secr~tàriat d'Etat 
pour les Question~ p' Approvi­
sio'nnement au . :rhinist~re du 
Commerce et de l'lndust'riè, ' que 
la production . égyptienne en 
tourteaux pour 1945-1947 et 
comprenant le ·Teport. de· ,rannée 
pTécédente s'est é~eyée à 4;15.673 
tonnes dont 131.000 ··tonnés ·tnt 
été expor,tées et le restant. 
284.673 tonnes a été · consommt5 
localement . 

ASSURANCE c 0. l T D. 

24, C 0 RN H Ill, l 0 ND 0 N,_ E. C. 3 
R. C. 22364 CAIRO 

• 
Agents: 

PANA YOTTI FOliOS B-AGANIS 
1 7, S h ·a r i a K a s r El N i 1- - . ,(A 1 R 0 
Téléph.: 59220 • 59229 P.O.S. 1249 



tt·· MARCH·E. DU: COTON 
. ti~~,)~. ·~~nt~mb.re . 1~46 at! 2..7 

f~yri~~ 1'947~ l~s 2-rrïvages qe 
c6ton au TI).arché ge Mi11et El 
Bass~L, à .Nlexandrië' $è sont éle­
vés: à ·3.7'68227' cantars contre 
1.742r!145 .. cantars ' dura::nt la- der­
n~_ère .Pér;iode co.rresvo.tf:dan.te. et · 
les. exportations de. coton à 
3.1~0.0~5 éant~;r.s . . contr~ : 1.286.7fi3 
c?htars: · 

Pour la sem~ine ayant o,t:io; 
fin le 27 février · écoulé, les ar 
rivages · de coton ont atteint 
266.98,1 cantars contre 9,0.44!l 
~"a:ntars et · Ies . exportatif,~ns 
13_0.116 cantars contre 95.3!'il 
cant~rs. · 

LES EXPORTATIONS , 
Les · exportations de coton ont 

été reçues par les pays suivants: 
Angleterre 943.017 ·cantars. Con· 
tinent 1.254.330 cantars, Extrê 
me-Orient ·667.736 cantars. Etats. 
Uni's 354.942 cant;trs. 

LA, CONSOMMATION LOCALE 
L; consomÎn2tion totale de 

coton en Egypte s'est élevée, 
rJu 1er septembr.e 1946 au 27 fê·­
vrier1 ééoulé. à 473.786 cantars. 

LES ARRIVAGES DE GRAINES 
DE COTON 

Pour la période sous revue 
les arrivages · de grai11es de cb: 
ton / ont atteint 819.616 ardeb~ 
contre 361.879 ardebs durant la 
fJernière période correspondan. 
te et," pour la sem2ine aya11r 
pris fin le 27 février éêoulé, ns 
se sont . élevés à 40.507 ardEh~ 
contre 39.165 ardebs. 

LES CREDITS STERLING 
Les pourparlers anglo-égyv· 

tiens sur le réglement des créan. 
ces sterling ont pris fin. Le mi­
nistère des Finances a publié 
le communiqué suivant : 
· "Les discussions initi'ales au su­

jet des Avoirs en Sterling en ti? .. 
mées par les ·délégations officlel­
le~ représentant .les Gouverne­
n'lents d'Egypte et du Royaume· 
Uni viennent d'être terminées. 

Au cours de ces discussions 
préliminair~. la question dans 
son ensemble a été examinée 
dans un esprit de franchi'Se , et 
de bienveillance. Les circonstan­
~es d2ns, lesquelles les Avoirs se 
sont accumulé sont été exami­
nées, et les méthodes par lesquel. 
les la situation pourrait être trai. 
tée, en tenant compte des be­
soins et des difficultés économi­
ques des deux pays, ont été pas­
sées en revue. Chacune des par­
ties a m2-intenant une bien plus 
complète compréhension du 
point de vue de l'autre. II a · été 
convenu que les délégations of­
ficiell~s': ._en . référeront à leurs 
G~mvernements respectifs''. 

COMMERCE · EXTERIEUR 
, . DU -MOYEN-ORIENT . 

AVEC LA GRANJ?E-BRETAGNE 

L'Agence d'info~mation arabe 
annonce de Londres que tous 
les précédents . records de·· com­
merce entre la Grand~-Bretagne 
et les. pays · du Moyen-Orient ont 
été éclipsés . l'année dernière. 

Les exporta·tions br'J,tanntques 
pour toute l'année 1946 à des­
tination d~s . pays . arabes -
EgYJPte, Irak, Palestine, Syrie, 
Liban, Arabie Séoudite et le 
So:udan .- ont . totalisé 59 mil­
lions 021:626 livres, presque Je 
triple des chiffres de 1945 qu'J 
étaient de 20 millions 300.410 
livres. ' 

En même temps, même en 
cakula:nt une augmen~ation des 
p'rix de cent pçmr - cent, leur 
valeur s'est élevée au double 
des chiffres de 1938 qui étaient 
de 16 millions 597.896. Cela res­
sort d'une analyse des dernières 
stati.s!tiques du minist€re ibr'Ltan­
nique du Commerce. 

Les exportations britanniques 
oo Egy;p;te ont doublé en 194:6 
comparativement à 1945 .......:: 23 
millions 348,245 livres contre 11 
nüiWions 250 .. 300 livres. · Les im­
:portatio-:ls britanniques d'Egyp­
lte ont éga:lem€nt .augmenté. 

LtEQYPTE -AU CONGRES 
. ~.:DE NE:VV-YQRK 

5 ' 

' CONGRES 'DES. PHARMACIEf!S'' . 
Le congrès des ph~rm~c~~~~~ 

d~s . pays arabes aura .. heu.a_~-~: .· 
xandr!e à partir d;u 13 Jl,lSq:\! a; 
25 mars éouran~. Le n<?mbre de~ 
pharmaciens des pays et:t~ange:r:s• · 
insCrits comme membr:es· d.u, con- -: 
grès dépasse les 1.00. ·_ .• 

L'amb'assade des Etats-Un~ 
au Caire vjent d'envoyer une tÙ·· 
le au ministère des Affaires 
étrang~re;;; invitant le gq~verne­
ment Pgyptien à P<'·rticiper au THE : EGYPTIAN ·èoTTON AND .,: 
congrès qui se 'tiendra à ,Nr>w · · · TRADING COMPANJ1 
York .. pour. étu,dier Ja. qu_?stion La Société a~a )J>Q'91' _ Q~jJ~;~ . 
r1es echanges com~~rc1aux en, . l'achat, ~a ~ente, _l'lQliP9f~~~n, 
!re .les p~ys. 51 natwns ont ~h~ l'èxpo-rtation, wit J)Our · ,• son 
'nv1t.ées a ce congrès. compte, soit p~mr, ~omp~ de , 

L'IMPORTATION tiers, des produ.ilts, c1~près: . 
Coton, grainer. de coton,. coton•> 

La· note explicative sigr1ale naqes, l(!.inages. soiries, . ~il~s .d~ 
ensuite le besoin de l'Egypte soie naturene m. de soie. miifi­
c.l'importer des marchdi1dises cielle de tous genr:es, fi.lés de· 
titrangères, ce qui lui rend llé · lin produits chimiques et . col9-
l!eSs2-ire de participer au ccng!'C: rants, produits alim~ntan:es, tir~,· 
pom profiter du programme ca.f.é, épices, cé~éa~~s, . r~2l~ f:a~:~-
d, · , bl ' · ne, graines dessoohees et oléagi· 
· exportatiOn eta 1 par les neuses ainsi que le:u.rs dérivés., 
lDtats-Unis. huiles, ·t~intures,: graisses. ~ou,r· 

L'UNIFICATION DES TARIFS teaux, peaux brutes et tannées, 
DOUANIERS fer et. ses dérivés. outi}s. P,_.e;us 

et 1moteurs d'auto-mobiles, -vter· 
Dans certains milieux écono- res, papiers e·t ~ons, ainsi ·que 

miques on pense que l'un d<.'s touteR les opérations fmancièr~ 
buts du cong\ès est l'unificatiOn et cQ~r~.mercial'e'e. se ra:ttaclta~t a 
des tarifs douaniers. Mais u·tte · cet objet. 
proposition rencontrera une Elle !POurra ·s'intéresser· à.. des 
grande opposition des vay,s ; è entreprises comme.lld{lles sim~· 
;~"mment industriali'sés ~t des laires ou pouvant ooiltribuer à 
grandes puissances éprouvées là réalisation de l'ob-j'et de la 
pur la guerre. , Société tant en Egypt:e qn:l! l'é· 

tranger, fusionn'er avec· .elll:îs, leS 
acquérir ou .les annexer. - . 

Si vous voulez les meilleurs produits de la ferme Le capital de la Socié~ est 
fixé à 1L.E. SO.OOO (livres _ égyp­
tienne[. quatre-vingt 11\ille), ~~ 
présenté l()ar 20.000 act,:ons · de fournissez-volts à la 

HOWIE'S HYfiiENIC CREAMERY 
Fondée en 1898 

L'installation de Lait Pasteurisé la plus moderne 
Crème Pasteurisée .· 

Beurre fabriqué chaque . jour ,avec 'notre Crème 
Pasteuri~éè 

Lait caillé préparé jour,nelle':ll~nt 

BEURRE SPECIALEMENT PREPARE ET EXPEDIE 
DANS TOUTE L'EGYPTE Ji'( AU SOUDAN 

A. J. ·HOWIE . &· Co. Ltd. 
KOUBBEH GARDENS - TELEPHONE 5.1200 - B.P. 511 

LE CAIRE . . , 

L.E. 4 , chacu~e. . . 
Le quart. . du. montant de cha­

que action a été versé ·à la sous-
cription. , 

Le su.rJ.ilus devra être·· versé 
sur appel, du. conseil d'adminis· 
tration qui fixera le mode ·ei 
les délais de libéiration. · 

Les versei)l.'ents effectués se.: · 
ront menti-:>nnés sur les titres. . 

Toute action qui ne porte pas 
mention régulière du. ver~.e,ment 
des sommes- exigibles cesse, de 
plein droit, d'être négociable. 

Administration_ . de la. Société 
La Société eE·t administrée 

par un conseil co-mposé dé' cinq 
membre.~ au moins et dl'l onzè 
membres au plus, nommés par 
l'assemblée généra:J.e. ·· · 

Par . dérogatio;D, .le premier 
C?nseil d'administration, compo· 
se de sept membres, est. nommé 
par. les fondateu.PS. 'Il se corn· 
pose de: 

(1) Moustafa el Sadek P.a~h~. 
(2) Chalabv Saro-fim Bey 
(3) Charle~ Ross®o · 
(4) Fernand· Ross-àDo 
(5~ Zakaria H<!-ggag. · 
(6# Fernand iCohem.. 

(7) Daniel Cohen. 
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Comme toujours, en Egyptè, 
les problèmes extérieurs .bous­
culent les positions intérieures. 
Cest : lejv.oas, :pré~enten:'::~9~· ,]\u 
momen~t ,·.eû nous écriv:Qns <;es 
liCî~e~~ ~~ ~ gb*V'érne~e~t: ·~ bien 
tt;~Ciq~' ~ ,q~, sÇifsi~ ; l.e:. ~~n§,èifi·de. 
Sec;~rj.J~ .: â~ r;~a J~Jau~ t~ ., ~.~n~r~ 
rAbqletërrertn·ai~ · l e ;parti . li~ 

- . h '1 ·.. . . " ' · béra.l-constitutionnel, .,, deuxiè-
m~/Ptff~Ï'!. dp~. la .- ~c;>~lU~oll ~ou· 
vernem~ntafé, esi ' toujours hé-
s~~dri.t ·:on: $ait '·qufil ··a voulu 

"' : \ 1.1 ~ij :.! f'. i{ t.i i"'! ! . : ; ' . · . ; . 

réalise~~. : .-u~'uniQn. Mqis . sans 
sul:cès~( : '1.Dës dlscussions qu'on 

;···:: •u.t: ·.: ·· .. ;· .. "! !, . 
dit; : ~violen·tes :ont' ,e-q._ l~·~u au 
s~\~,,:~~, )lcirti, mais 't'Qn, sup-· 
pose .:que t'on finira par se ral­
lier, . i.c \ 1a, ft.liè~e: . du c.abinet. : 

• ,l, t ' , ' ' ' I l • 1 !. ' 1 ' 

t~ ; . fandi~.:.·, qu~ .. c.ellii-ci . s'el­
forte; :de constituer une déléga­
ti~', P..<r:lio#di~ . à · i~o.N.U. aussi 
r~~.rése~tat!ve . ·que·. possible, 
N.Q.hc;rs;:;_pacha. : répon(:lant à 
l'ap'Pel · U~ral"pour ·une . "union 
saciéê~·~ :'a . décliné poliment. 
. l'învitatio;n en . déclarant qu'il 
.fallait qüe ·dés élections légis­
lati~es préalables aient ·lieu ! 
Le s~ffrage . populaire devait 
di~e ·.tout ·d'abord:· qui, quel 
p(lrti, que~~ hommes doivent 
~tr~ çh~rgés des responsabili-. 
tés publiques ? Puis, lorsque 
les élections s~raient clôturées, 
on parlerait ·d'union. 

· Une .fois de plus, dans de_s 
drêc>ttstances déUcates comme 
celle~ · que nous traversons, le 
Wafd: revendique la première 
plac~,' <) .la_ tête de l'Etat, car 
il ·estime - :et il n'est pas seul 
_.:. ~~.é . lçr majorit~ du peuple 
éqyptien est de son côté. 

·Quant aux Anglais, on les a 
V.u~ · : assez ' . m~contents de la 
dernière déclaration de N okra· 
éhi pachà' q~i •. faisant table 
rase • des résultats obtenus au 
cç,~_itd'u.ne ail,née de négocia­
tions, a demandé l'évacuation 
total~ . de,la Vallee. du. Nil et 
Je: '' ~~~f~g.overnment _pour le 
Soudan placé . . sous la Couron­
ne égypti~~ne~ A. Londre~, ;. on 
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juge que cette décision extrê- que d'ici là, on aura peut-être mettra des conclusions à l'As­
me n'est pas compatible avec trouvé une formule de compro- semblée, de septembre, ou au 

Conseil de Sécurité. 
le traité de 1936 qui, tant qu'il mis, qui permettra de signer 
ne sera pas abrogé, demeure le nouveau traité; Souhaitons 
la loi des parties. que cette supposition_ optim~s~ 

on , ne voit maiheureuse- te soit vérifiée par les événe­
~ent pas très bi~n · où tout ments, mais pour notre part, 

nous hésitons! cela va nous_ mener. 

Que va décider -· ce. ,,Co,:qli té, 
comp()sé sans,,dou.te des; repré­
s~'ntaJ:l,is des grandes pu~ssè:ii\~ 
ces et- d'au.tres Eta.ts ? Il est 
possible .<iu'il souscrive :p:u pro'; 
jet de partage et: à la t:réation 
d'un Etat juif. Là ·où la GrahJ 
de-Bretagne a hésité. de- s'éli~ 

Quelques esprits perspicaces · Tandis qu'en Egyp~e la si-. gager, l'O.N.U. qdoptera-t-elle· 
pén,sent que le Conseil de Sé- tuation · évolue ainsi vers le une attitude plus résolùê :?. 
cur.Jté . èonclura à la nécessité Peut-être, mais on imagine 

pire, en Palestin~ les choses bien que .le Comi~é palestini~· 
dé. po~r~uivre les négociatio~s. ne vont pas m1eux. La loi retentira bientôt des que.relles 
Il demandera -. aux parties de martiale impose à la popula- .qui, sur des plans dive·rs, èiivi~·· 
s'y résouèf.re. On pense alors tion juive une dure épxeuve ét sént toujours :les "Gra~ids'~. 

l'E t t Cette irritante· affaire de ·,Pei~ 
que gyp e raversera une l'on se demande si l'armée lestine, avec ses ramifications. 
crise interne, qui l'amènera à parviendra à éliminer le ter- mondfales, est ~un atout dans 
procéder fatalement à de nou- rorisme. A l'O.N.U. on est en· la main de certains Etats en 
velles élections, que le gouver- train de constituer un Comité quête · d'histoires! 
nement rejette sans réserves. international - un de plus ! Si, de nos ·rivages orientaux, 
D'autres observateurs pensent - qui étudiera la crise et sou- on passe èi ce~x de l'Helladé, 

Assemblée générale extraordinaire des actionnaires tenue 
ce mercredi, aux bureaux de S.E. Moham~ Mahmoud Bey 
Khâlil, à 4 h. 30 . 

Avant l'ouverture de la séance - s.E. Mahmoud bey Khalil 
tint à remercier publiquement le Prince Soliman Daoud d'avoir 
bien voulu accepter la Présidence du Conseil. . 

Etaient à la table du Conseil S.S. le Prince Soliman Daoud, 
Mahmoud bey Khalil, Mtre Victor Rosetto, Messieurs Soussa, 
Tawil et Mtre Rodolphe Chalom bey, Avocat-Conseil. 

A défaut de quorum, 21.500 actions environ étant ·seulement 
présentes ou représentées, une autre Assemblée sera prochaine­
ment tenue afin de ratifier définitivement les résolutions que 
cette Assemblée était appelée à ne prendr~ qu'à titre provisoire. 

Mtre Rosetto donne alors les éclaircissements nécessaires 
qui n'avaient pu être communiqués par voie de Presse vu l'éten­
due que ce-ux-ci aurait dû prendre. Dans notre Numéro de la se­
maine écoulée nous donnions à nos lecteurs la majeure partie 
de la teneur de la communication qui a été faite aux action­
naires. 

Fut mis en lumière le renforcement par l'adjonction de l'actif 
de L.E. 37.500 résultat de la différence entre P.T. 15, prix de 
revient du mètre carré et P.T. 40 moyenne du prix des 5 bandes 
de terrain constituant le lotissement de "Médinet Karoun". 

Quant aux moyens de communications, un dernier tronçon 
d'une quinzaine de kilomètres non encore macadamisés fait 
l'objet de l'attention du gouverenment qùi a promis de s'en 
occuper. L'accès du Fayoum sera de ce fait encore plus facile 
aux quelques 350 personnes qui vont y passer leur week-end 
chaque semaine. 

Le brevet Banna, appelé "Bannatex" permettra à ceux qui 
le désireront de construire des Bungalows à bon comp_te à des 
prix voisins de 300 et 400 livres. La Sociét é qui dispose de fonds 
serait disposée à faire des avances à ceux qui le désirai.ent 
moyennant un modique t aux d'intérêts. 

Aprè,s une discussion quant à l'Qpportuil.ité et l'urgence des 
, projets de lotissement et de construction, l'Assemblée passa au 
vote des résolutions portés à l'ordre du jour. Des 4274 voix, 330 
s'opposèrant au vote, soit moins des 10%. 

en face, on y trouve une situa­
tion également trouble. La 
Grèce dépense, pour la guern, 
la, autant que son revenu nor­
mal. C'est donc que les hos­
tilités qui s'y déroulent ont 
une ampleur insoupçonnée au 
dehors? Les Etats-Unis ont des 
raisons d'en être inquiets, sur­
tout que les Anglais ont an­
noncé leur ferme intention 
d'évacuer leurs troupes jusqu'à 
cet été. C'est ce qui expliqué 
la raison pour laquelle Wa· 
shington ,semble ne pas hési­
ter à accorder, aux 1Grecs, un 
emprunt .de 6{) à 7{) millions de 
livres, afin qu'ils puissent ren­
forcer leur économie et leur 
armée. 

Il n'est pas besoin d'être 
grand clerc pour prévoir ce 
qu'il arriverait en Europe si le 
territoire hellénique était 
transformé en arène sanglan­
te où Communisme slave ·et 
capitalisme anglo-saxon se li­
·vreraient une nouvelle et ter­
rible guerre d'Espagne. L'ONU 
a déjà envoyé pour cela la 
commission 'd'enquête, qui étu­
die la question des frontière~. 

A'u fait, quel est le résultat de 
cette -enquête? 

Notons avant de terminer que c'est une des · rar.Ê~s fois où 
le Con-seil demande aux actionnaires de collaborer à la réalisa- On ~~a .pas encore très bien 
tion d'un projet. Souhaitons c(ue ces actionnaires comprennen~ · ·çom.Pris.. · ~~ 
bien leurs intérêts ét agissen_t en conséquence. ' · , .. 

J. A. Y. ~E SEMAINJ.J;~v'; 
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L'Assemblée Générale des Sucreries s'est tenue Vendredi 28/2 j47 à 4 h. p.m. 
L'Assemblée a pris connaissance et a approuvé le Rapport du Con:seil_ qui trait~ d~ plusieurs questions in· 

_ téressant le public, notammeRt la préte'ndue pénurie du SUCre, le ' prix de ve'nte~ les différends avec l'admmrstra· 
tion fiscale et le résultat déficitaire du compte d'exploitation, résu'ltant ·.de la majoration des droits d'accisë et 
d'autres charges. ' 

Messieurs, 
Nous avons l'honneur de vous soumettre en conformité de 

l'Art. 38 des Statuts, le Compte des Profits et Pertes et la Situa­
tion Générale de l'Exercice clos le 31 Octobre 1946. 

La Convention Sucrière n'ay~nt pas été renouvelée à partir 
du 1er Novembre 1945, pour les raisons exposées dans notre 
rapport de l'an dernier et selon le désir exprimé par . vos Assem­
blées Généràles, le Bilan actuel est le premier bilan non régi 
par les clauses et conditions de l'Accord de 1931. 

Nos correspondants d'Amérique et d'Angleterre nous com­
muniquent ·que la production totale des sucres, qui était de 21 
millions de tonnes en 1945, s'est élevée à 22 millions de tonnes 
en 1946 et atteindra suivant les prévisions actuelles 26 millions 
de tonnes en 1947, insuffisantes encore pour satisfaire les. be­
soins mondiaux qui, avant guerre, étaient de l'ordre de 31 mil­
lions de tonnes. 

Le régime de restrictions à la consommation des sucres, im­
posé durant la gurere, continue à être appliqué plus sévèrement 
qu'auparavant dans certains pays, en raison de la nécessité de 
yenir en aide aux populations des territoires libérés et des pays 
vaincus. 

En Egypte, depuis 1940, la consommation du Pays s'est sen­
siblement accrue. De 130.765 tonnes en 1939/1940, elle a atteint 
150.145 tonnes en 1945 et 160.000 tonnes en 1946, soit une aug­
mentation de 10.000 tonnes par rapport à celle de 1945 et 30.000 
tonnes par rapport à celle d'avant guerre. / 

. Ainsi, une augmentation de 10 millions de kgs. en 1946, et 
de 30 millions depuis 1940, soit 25 "1o de plus que la consomma­
tion d'avant guerre, n'a pu faire cesser les doléances du public 
pour manque de sucre et enrayer ou réduire le marché clan­
destin · su~ cet article de première nécessité. 

Bien que les prix imposés pour la vente des sucres soient 
loin d'être rémunérateurs, la Société n'a pas manqué de faire 
droit aux demandes successives du Ministère de l'Approvision­
nement pour l'augmentation des quantités à livrer au Pays. Elle 
a proposé aux Autorités plusieurs solutions en vue de faire cesser 
le marché clandestin, mais n'a malheureusement pas réussi à 
faire adopter ses suggestions. , 

Ce simple exposé - étayé de chiffres statistiques - suffit 
à prouver une fois de plus que la Société n'est nullement res­
ponsable de la prétendue pénurie de sucres. 

* * * 
Sans vouloir rappeler ies services rendus au Pays par votre 

Société de tout temps et particulièrement durant la guerre, aux 
points de vue économique, agricole et industriel, nous tenons 
à signaler que depuis 1931 jusqu'au 31 Octobre 1945 le Gouver­
nement a perçu sur nos produits - rien qu'en droits d'accise 
et participations - plus de L.E. 21 millions alors que la part 
distribuée à nos actionnaires n'a pas dépassé L.E. 1.200.000. 

Quant à l'approvisionnement du Pays, nous croyons devoir 
faire ressortir que les quantités de sucre que la Société a livrées 
pour la consommation locale, depuis le 1er Janvier 1940 jusqu'au 
31 Décembre 1946, se sont élevées à plus d'un million de ton­
nes, mettant ainsi la population à l'abri d'une disette ressentie 
si fortement partout ailleurs. 

Au point de vue de l'économie nationale il suffit de dire 
que si notre industrie sucrière avait cessé son activité, le Pays . 
aurait dû, pour assurer ses besoins en sucre, subir les prix pro­
hibitifs pratiqués dahs les pays du Moyen-Orient et souffrir l'e­
xode de plus de L.E. cent millions dirigées ve~s l'Etranger. 

Tous ces services rendus au Pays, le Gouvernement semble 
vouloir les ignorer et s'attache à appliquer à votre Société un 
traitement sévère que rien ne justifie. 

* * * 
Messieurs, 

Nous aurions aimé pouvoir vous annoncer l'heureuse issue 
de nos pourparlers avec le Gouvernement, au sujet des prix des 
sucres injustement réduits depuis 1944, de la majoration arbi­
traire des droits d'accise, des restrictions à l'exportation et d'au­
tres questions ·intéressant la Société et le public. Mais le Gou­
vernement, tout en appréciant le bien-fondé de nos revendica­
tions à la suite d'expertises faites par ses délégués, nous a 
com~uniqué qu'aucune . suite ne pourra y être donnée, à moins 

que la Société n'accepte une Convention similaire à . celle de 
1931. 

Nous avons exposé dans nos précédents rapports nos diffé­
rends avec le Gouvernement. Nous ne croyons pas nécessajre 
de nous y étendre à nouveau. Nous désirons toutefois vous m~t­
tre au courant de la suite qui y a été donnée . 

. Et d'abord, les contestations avec l'Administration Fiscale. 
Vous savez Messieurs, que cette Administration a insisté pour 
appliquer à notr_e Fonds_ de re~ouvellem.ent l'!_mp~t sur. l.~s bé­
néfices commerciaux et mdustnels et meme l1mpot special sur 
les bénéfices exceptionnels. Vous savez que malgré l'opposition. 
formée par la Société, l'Administration Fiscale avait exigé le 
paiement de L.E. 304.146,517 m/ m à titre de suppléments d'im­
pôts pour les exercices allant jusqu'à 1941/42. 

Nous sommes heureux de vous annoncer que le Tribunal 
Mixte du Caire, par jugement rendu en date du 18 Avril 1946, a 
fait' droit à la demande de la Société quant au caractère non 
imposable de la somme affectée aux Travaux de renouvelle:­
ment. 

Quant à la somme de L.E. 870.198 dont l'Administration 
Fiscale avait e~igé le paiement par voie de Proclamation Mili­
taire pour les deux exercices 1942/43 et 1943/44, le Tribunal, 
déclarant par son jugement du 25 Avril 1946 qu'elle a été perçue 
arbitrairement, a condamné l'Administration à la restituer . avec 
les intérêts de . droit, pour défaut de procédure régulière. Sur 
appel du Fisc, cette dernière affaire est appelée à être prochai­
nement jugée par la Cour. 

Entretemps et sans tenir compte des principes posés par le 
jugement du 18 Avril 1946, l'Administration Fiscale a procédé 
aux redressements des comptes des exercices 1942/43 et 1943/44 
et, s'obstinant toujours à méconnaître le caractère non impo­
sable du Fonds de renouvellement, nous a réclamé un supplé­
ment d'impôt de L.E. 431.745 portant ainsi à L.E. 1.301:943 le 
n:ontant total_ de l'imp~t prétenduement dû pour les deux exer-
cices en questiOn. · 

Nous n'avons pas manqué de ·· faire immédiatement opposi­
tion à cette nouvelle réclamation. 

* * * 
Notre second différend avec le Gouvernement concerne ·la 

réduction imposée sur les prix de vente des sucres de 10 mlm 
1;oke à partir du l~r ~ovembre 194~. Cette réduction qui devait 
etre de 5 m/ m et etait accompagnee d'une promesse de relève­
ment des prix de vente du sucre aux confiseurs - promesse que 
le Ministère n:,a jamais voulu mettre à exécution - a eu comme 
conséquence une diminution des recettes de la Société de L.E. 
1.200.000 par an entraînant un déficit de L.E. 999.567,406 m/m 
dans le bilan de l'exercice 1944/45. Le Ministère des Finances 

. invité à parfaire ce déficit en vertu des clauses et conditions d~ 
la Convention, n'a pas encore donné suite à notre demande. 

A cette réduction injustifiée des prix est venue se greffer 
une seconde réduction sous forme de majoration des droits d'ac­
cise, imposée sans contrepartie. 

A l'he~re ~ctu~lle, .~a, par_t que le Gouvernement perçoit 
comme drOits d-accise s eleve a L.E. 17,600 mlm soit un pour­
centage de 32 % sur le prix de vente fixé à L.E. 55,475 mlm par 
tonne. _ 

~?us . c9nvi~nÇirez avec n~u_s- q~e, s'agissant d'un article ' de 
premiere necessit~~ cette partiCIP?-~I9n est nettement exagérée .. 

. Les, pr~testatwns de la Societe ; contre la majoration des 
drOit~ . ~ ?CCISe, les a~g~me_nts avan~es. et les chiffres présentés 
et venfles par une delegatiOn des differents ministères n'ont pu 
décider le Gouvernement - désireux, comme nous r'avons dit 
plus ha!Jt, d~ nous imposer ~n~ nouverie Convention - à redres­
s~r la sltu~twn. Nous av_ons ete par conséquent obligés de recou­
nr aux Tnbunaux, confiants que la Société recouvrera ainsi la 
plénitude de ses droits. , 

~ c~t' égard, il y a lieu de rappeler que de tous les produits 
f~?nques dans le pay~, le sucre est le seul article qui n'a subi 
qu une ha~sse moderee. par ra:[~port aux prix d'avant guerre. 
De P.T. 4 l oke en 1940 ll a passe actuellement à P.T. 7 soit une 
m~jorati0n de !5%, alors que le prix de la canne a presque ·tri­
ple, que la mam-d œuvre a plus que doublé et que les articles 
d'approvisionnement et d'emballage tôle, fer, bois, etc. ont subi 
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des hausse& con idérables: le jute seul qui constitue notre em­
ballage principal enregistre à l'heure n:tuelle une hausse de 
400°lo. 

Ces différente mesures prises par le Gouvernement conti­
nuent à amputer gravement les recettes de la Société, alors que 
les charges sociales ne cessent d'augmenter, le prix de la canne 
étant maintenu, sur la demande expresse du Gouvernement, à 
son niveau élevé de l'année dernière et les prix des matières 
premières im'portées enregistrant une hausse persistante. 

* * * 
Il est de notre devoir de vous parler aussi de notre com­

merce d'exportation qui aurait pu, durant ces années d'après­
guerre, atténuer l'effet de la réduction du prix fixé pour la 
censommation locale. 1 

Malgré l'augmentation constante de nos livraisons à l'inté­
rieur, J.me quantité de 24.000 tonnes était disponible pour être 
èxportée, n'étaient-ce les entraves créées à notre commerce ex­
térieur. 

Cet excédent sera d'environ 50.000 tonnes après la campa­
gne en cours. 

Nos demandes réitérées de disposer de cet excédent pour 
nos clients habituels du Proche-Orient n'ont reçu que tout ré­
cemment un aboutissement partiel et dans des conditions diffi­
ciles à réaliser. D'une part, le Gouvernement a cru devoir -
sans avis préalable - décreter un droit d'exportation excessif de 
L.E. 25.- par tonne· qui, avec les droits de quai, de statistique, 
etc. atteint L.E. 28,550 mlm et d'autre part, il entoure l'auto­
risation d'exportation de restrictions et de conditions dont l'ap­
plication est contraire aux usages commerciaux. 

Nous n'avons pas manqué d'attirer l'attention des Autorités 
sur les inconvénients et les retards dans l'exportation que ces 
restrictions entraîne11<t. 

Par ailleurs, l'industrie de raffinage des sucres étrangers 
destinés à l'exportation, qui se pratiquait sur une grande échelle 
avant guerre, n'a pu être reprise à cause du refus du Gouver­
nement d'autori -er l'entrée des sucres en franchise comme par 
le passé. 

L'industrie du raffinage, si profitable au pays, y laisserait 
un reliquat de L.E. 12.- par tonne, "'représentant les dépenses à 
effectuer pour transport, main-d'œuvre, achats de matières pre­
mières, droits de quai, de statistique, etc. 

Durant les trois années précédant la guerre: 55.717 - 74.237 
et 94.560 tonnes de sucre brut avaient été respectivement, im­
portées pour être raffinées et réexportées. 

Nous n'avons pas besoin d'insister sur l'importance que pré­
sente pour l'éc"momie ·générale du Pays la reprise ·de notre ac­
tivité dans cette branche de l'industrie sucrière. 

Qu'il nous soit permis de remarquer que tous les pays en­
couragent et favorisent le commerce d'exportation et ne cher­
chent pas à dresser devant ce commerce si nécessaire à l'éco­
nomie nationale des difficultés et des obstacles. 

* * * 
Messieurs, 

L'insistance de la part du Gouvernement à ne pas vouloir 
donner suite à nos revendications nous place, dans une situa. 
tion analogue à celle de l'exercice passé et nous oblige à clôtu­
rer notre bilan par un nouyeau déficit de L.E. 608.350,580 mlm. 

Ce d~ficit, le Gouvernement est teriu de le combler; il est, 
en outre, . tenu d'assurer aux actionnaires un bénéfice raison­
nable équivalent à celui des autres sociétés industrielles, puis­
qu'il se refuse à nous accorder le "juste prix" a;lors qu'il fixe 
lui-même le prix de vente ainsi que le prix de . la canne qui, 
comme nous l'avons vu dans un précédent rapport, figure dans 
le prix de revient pour une proportion de deux tiers. 

Nous ne croyons pas qu'il soit nécessaire de donner des ex­
plications .au sujet des fonds que votre Conseil a dû prévoir 
pour renouvellement, amortissements, et autres charges, les 
chiffres fixés étant le strict minimum exigé pour faire face aux 
besoins de nos six usines dont l'activité de chacune, prise iso­
lément, dépasse celle de plus d'une société importante. 

Avant de terminer, nous tenons à signaler qu'alors que tou­
tes les sociétés industrielles ont distribué depuis la guerre et 
continuent a distribuer des dividendes substantiels, votre So­
ciété a dû se confiner à une limite de 7%, réduite même jusqu'à 
51/2 en 1941142 et 5 % en 1944145. 

* * * 
Messieurs, 

Ces difficultés passagères ne doivent pas vous donner trop 
d'inquiétude. Notre actif est sain, notre cause est juste et nous 
sommes convaincus que le Çouvernement finira par reconnaître 
nos droits et revenir à une attitude plus conciliante et plus 
équitable vis-à-vis de la plus grande société agricole et indus­
trielle du Pays, qui a toujours rempli consciencieusement ses 
devoirs envers le Gouvernement et le pUblic. 

Du résultat de l'Exercice, il serait injuste de déduire que 
notre. PerJ'jonnel n'a pas fourni le maximum d'effort; notre pro­
duction s'accroît mais nos difficultés augmentent. Nous tenons 
à remercier la Direction et le Personnel de la Société pour leur 
CQnGOUrS SÎ dévoué. 

Messieurs, 
Nous regrettons que les résultats de l'Exercice ne permet­

tent pas à votre Conseil de recommander le paiement immédiat 
d'un dividende quelconque. 

Considérant toutefois qu'il ne serait pas équitable de vous 
priver d'un minimum de revenu et confiants dans l'issue heu­
reuse du différend avec le Gouvernement en ce qui concerne 
les droits d'accise, soit à l'amiable soit par voie de justice, nous 
v·ous proposons la fixation d'un dividende . conditionnel de 5 "'o 
dont le paiement sera subordonné à la réalisation d'une de ces 
éventualités. 
TRAVAIL DES SUCRERIES 

Au cours de la campagne 1945/46 nos Sucreries ont travaillé 
1.731.037 tonnes de cannes contre 1.701.945 tonnes la campagne 
précédente. . 

La production de sucre a été de 179.857 tonnes en 1946 
contre 172.527 tonnes en 1945. . · . 

Le tonnage de cannes à travailler de la campagne en cours 
s'annonce légèrement supérieur à celui de la campagne précé­
dente. La forte crue de cet été et sa longue durée semblent 
avoir eu un effet bienfaisant sur le rendement cultural et la 
richesse de . la canne. 

Notre Service Cultures continue ses expériences d'essais de 
variétés importées de divers pays tropicaux, tendant à obtenir 
une canne satisfaisant le cultivateur et l'industriel. 

Actuellement, une quarantaine de croisements sont sous 
étude, dont quelques-uns don11ent des résultats très encoura­
geants et qui pourront bientôt être soumis à un essai indus­
triel. 
TRAVAIL DE LA RAFFINERIE 

La Raffinerie a produit 166.294 tonnes de sucres raffinés 
contre: 

Tonnes 162.768 en 1941/42 
157.756 Il 1942/43 
155.323 Il 1943/44 

Il 148.194 Il 194.4/45 
Ces cinq dernières anné·es, elle n'a travaillé que du sucre 

provenant des récoltes égyptiennes, les importations ayant cessé 
depuis 1941 du fait de la guerre, et les exportations, ~rohibées 
depuis 1942, n'ayant pu être reprises jusqu'ici. 
COMMERCE DES SUCRES 

Voici les chiffres de nos livraisons au Pays dans les six der­
nières années: 

Tonnes 130.770 en 1940 
132.545 1941 
137.765 Il 1942 
150.815 Il 1943 
145.230 Il 1944 
150.145 Il 1945 

Il 159.945 Il 1946 
En 1940 la consommation de l'Egypte n'était que de 130.765 

tonnes tandis qu'en 1946 elle a atteint 159.958 tonnes, soit une 
augmentation de près de 25% par rapport à celle d'avant guerre 
alors que les pays d'Europe ont dû réduire leur consommation 
de plus de 50 %. 

Résultats de I'Exerdce 
Les Recettes et Reports de l'Exercice res-

sortent à .. . . .. .. . . .. .. . . .. .. . . .. . .. .. . .. . L.E. 9.884.536,739 
La prise en charge des stocks de sucre au 

1er ~ove.~~re 19~5 et les dépenses de l'E-
xercice s elevent a . .. .. . . .. . .. . :. .. . . .. .. . 10.403.513,288 

Le déficit d'exploitation est donc de .. . ... L.E. 518.976,549 
auquel il y a lieu d'ajouter le Service des 
Obligations: 

Amortissement de 1831 
Obligations par tirages ...... L.E. 35.315.412 

Intérêt statutaire à raison 
de 20 francs par titre .. . . .. 54.058,619 89.374,031 

Total du déficdt .. . .. . ... .. . ... .. . L.E. 608.350,580 

RENOUVELLEMENT DU CONSEIL ET NOMINATION 
DES CENSEURS 
Un Administrateur est sortant: S.E. Mohamed Mahmoud 

Khalil Bey; il est rééligible. Nous proposons sa réélection à vos 
suffrages. · 

Mr. R.R. Brewis, Censeur de nos comptes depuis l'exercice 
1923-1_~24, nous a fa.it part de son désir de résigner ses fonc­
tions en raison de son départ pour l'Angleterre. . 

En lui souhaitant un heureux séjour dans son pays nous lm 
exprimons nos regrets d'être privés d'une collaboration qui fut 
toujours compétente et courtoise. 

Nous proposons pour son remplacement son collègue Mr. 
Oscar Couldrey de la Maison Russell & Co. 
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Nous ;vous proposons de ratifier cette nomination et de re­
nouveler le mandat .de Mr. Sherley Dale en fixant leur rému-
nération pour l'exercice 1946-1947. · 

Ra·pport des ce;nseurs 
Messieurs les Actionnaires 

de la, Société Générale des Sucreries et de la Raffinerie 
d'Egypte, 

Le Caire. 

* * * . 
Messieurs, 
' {· · Nous avons comparé le Bilan ci-haut avec· les Comptes dù 
Siège ainsi qu'avec les extraits comptables envoyés par les 
Usines et Agences, ce dont nous certifions la conformité. 

Le litige relatif au versement de la somme de L.E. · 
1.174.344,869 rn/rn à l'Administration Fiscale .mentionné dans 
notre dernier rapport, n'a pas encore été définitivement tranché. 

Le Gouvernement Egyptien n'a pas encore donné suite à 
la réclamation de la somme de L.E. 999.567,406 rn/rn représen­
tant la diminution des Recettes de l'Exercice 1944/45 à la suite 
de hl réduction du prix de vente du Sucre. 

La Société de:r:nande également au Gouvernement répara­
tion du préjudice subi à la suite de l'augmentation des droits 
d'accise sur le Sucre à partir .du 1er Novembre 1945. 

En outre certains points sont en suspens avec le ·Gouverne­
ment au sujet ·du règlement définitif des comptes résultant de 
la Convention ter-minée le 31 Octobre. 1945. 

Sous réserve de ce qui précède, il résulte de notre examen 
que le Bilan ci-dessus est établi correctement et qu 'Il représente 
en conformité des écritures ;;ociales, la situation vraie et exacte 
des affaires de la Société au 31 Octobre 1946. 

Veuillez agréer, Messieurs, nos salutations distinguées. 

Le Caire, "l~ 22 Février 1947. 

R.R. BFEWIS & SH. DALE 
Censeurs 

Sll'UATION GÉNÉRALE . AU 311 OCTOBRE 1946 
ACTIF: ;. 

USINES, IMMEUBLES ET PROPRIETES: -
Usines: L.E. m/m 

Hawamdieh .................... . 
Cheikh-Fadl .................... . 
Abou-Kourgas . . . . . . .. . .. . .. . . '" 
Nag.Hamadi . .. . .. .. . .. . .. . .. . . .. 
Ermant ....................... . 
Kom-Or.nbo . .. .. . .. . .. . . .. . .. .. . 

• 1 

Matériel agricole et bétail .. : . . . . . . . .. 
Flotte du Nil . .. 'l' • .. .. . .. • • .. .. • • .. 

Immeubl~ Siège Social .. . . . . .. . . .. .. . 
Chounahs du Caire et d'Alexandrie ... 

Coupons intérimaires sur Obligations 
Ordinaires (1) ........ . ...... , .. . 

Acheteurs de propriétés 
Comptes-courants divers ........... . 
Comptes-courants clients . .. .. . .. . .. . 
Cautionnements .. . .. . .. . .. . . .. .. . .. . 
Acompte sur dividende aux Obliga-

tions Ordinaires .. . .. . . .. .. . .. . .. . 
Sommes payées à l'Admini,stration des 

Impots ...................... .. 
Montant à parfaire P?-r le Gouver. 

Egyptien pour ex. 1944/45 . . . . .. 

Depenses et Avances pour prochaines 
campagnes ....... : .. ~ .. ....... . 

Avances sur contrats pour fournitures 
cannes ................. . 

Stock dès sucres (2) .. ·. .. . .. . .. . 
Stock des marchandises (3) ...... 

Valeurs diverses (4) ...... 
Espèces en caisse . . . ·... . .. 
National Bank of Egypt ... 
Banques diverses .. . .. . .. . 

Déficit de l'Exploitation . .. . .. 
Charges Obligataires (5): L.E. rn/rn 

Amortissement .. . . .. 35.315,412 
Intérêts 54.058,619 

Déficit total de l'Exercice (6) ... 

Total de l'Actif ... 

CAISSE DE PREVOYANCE: 
Espèces .............. . 
Titres ... : .. .. . 

307.349,419 
23.802,632 
20.736,243 

144.059,147 
101.918,979 

86.762,310 

6.829,ü95 
8.412,813 

12.779,919 
8.800,-

714,431 
212.513,197 
22.727,177 
33.698,158 

15.021,057 

1.174.344,869 

999.567' 406 

334.562,310 

254.321,791 

3.807.719,653 
1.974.507,041 

55.670,538 
2.415.691,263 

2.413,764 

518.976,549 

89.374,031 

156.775,243 
325.293,201 

L.E. rn/rn 

PA ·SSIF: 
!CAPITAL:-

·239.439 Act. Priv. de Frs. 100 (1) 

108.334 Act. Qrd. de F'rs. 100 
38.600 Parts de Fondation 

L.E. m/ m L.E. m/m 

923.635~942 
417.89~,405 ' 
mémoire · ;, 

684.628,730 

15.24~,908 

OBLIGATIONS:-
69.625 Obligations Ordinaires de 
Frs. 40Q.- à revenu variable (2) ... 

COMPTES-COURANTS ET PROVI-
21.579,919 SIONS DIVERSES:-

95.449,671 ··comptes-courants et comptes d'or-
dre ........................... . 

Sommes reçues à valoir sur sucres 
à livrer .. . ... ... ... ... ... 

Comptes à régler .. . .. . .. . . .. 
Accise et perception go1,1vern. 
Cautionnements et dépôts ... 
Provision pour coupons échus et 

Obligations amorties 
Recettes pour proch. campagnes 
Contre-partie des sommes payées 

· à l'Administration des Impôts ... 
/ 

588.884,101 . 

2.135.854,866 

261.589,435 
84.876,096 

549.569,920 
2.199.336,283 

481.094,770 
60.809,617 

1.174.344,869 

, Reno1,1vellement et usure exceptionn. des usines (3) 

5.782.226,694 
907.057,190 

Renouvellement et amortissement industriel (4) ... 
Remplacement des articles des magasins (5) ... · ... 
Dépréciation des Stocks et marchand. diverses (4) 
Provision pour indemnisatio11 ouvriers 
Fonds de Prévoyance: Assurances ... 2.473.775,565 

Total du Passif .. . .. . .. . 

608.350,580 Caisse de Prévoyance du Personnel 

13.635,780,653 1 

1 

1.34i.534,M7 

1.07 4.313, 751 

6.947.475,856 
2.839.102;991 

540.000, -
594.907,800 
180.000, -
63.000, -
55.445,909 

13.635.780,653 

... 382.068,444 

(1) Remboursables à Frs. 125.- en cas de liquidatiort de la Société 
(Art. 5 du Concordat du 2 Juin 1906 et Art. 5 et 14 des Statuts). 

382.068,444 (2) Amortissables à Frs. 500.- par tirages ou par rachats en Bour­
se au-dessous de Frs. 500.- l'amortissement annuel constituant 

(1) Cette charge doit être amortie dans les 25 dernières années une première charge sur les produits disponibles (Art 1 et 2 
de la Société (Art. 3 du Concordat du 2 Juin 1906). du Concordat) · 

(2) Au prix de revient certifié par.l'AdJ?inistrati_on ou ~u-dessous. 
1 

• • , , • 

Une partie se trouve en cons1gnat10n aupres de tiers. (3) Conformement a 1 Art. 2 parag. 5 de la ConventJOn avec le 
(3) Au prix de revient certifié par l'Administration. Gouvernement Egyptien et aux accords subséquents notam-
(4) Titres. ~u prix d'achat. . . . ment ceùx parus au Journal Officiel No. 112 du 28. Sept. 1944. 
(5) A ratifier par l'Assemblee Generale. . . . · 
(6) Déficit attribuable à l'insuffisance du prix de vente des sucres ~4) !\pres Convel}tlOn. 

et à la majoration des droits d'accise sans contre-partie. (5) Pendant Convention. 
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\ 

COMPTE .. DES . PROFITS ET PERTES 

DE L'EXERCICE .1945-1946 

DEBIT: 

Stock des sucres pris én charge au 
1er Novë'mbré 1945 ... : .. ... .. . .. . 

Frais d'Exploitation des , Sucreries et 
de la Raffinerie: ' 

Hawam~ieh . . . 
Cheikh-Fadl ' ·· 
Abou-Kourgas 
Nag-Hamadi .. . 
Ermant ... ..... . . ,. . 
Kom-Ombo ........ . 

Frais de transports et assurances des 
sucres ... .... ........... .. .. .. .. . 

Commissions de ventes et rémunéra-
tions diverses . . . . . . . . . . .. . . . . . . 

Frais d'emballage des sucres raffinés 
Administration Centrale . . . . . . . . . .. 
Droits des titres à la Bourse de Paris 
Impôts Egyptiens .... ·... . . . .. . .. . 
Caisse de Prévoyance .. ... .. . . 

. · Total des Dépenses . . . . . . 
Renouvellement et amortissement in-

dustriel ... ... .. . ... .... ... .. ..... . 
Dépréciation des Stocks et marchan-

dises diverses ... ... ..... . · ... .. . . .. 
Provision pour charges diverses et 

risques en cours ................. . 
Novision pour indemnisation ouvriers 

Total .... .... ... . ... .. . 
Charges Obligataires: 

Amortissements . . . . . . . . . . .. 
Intérêts ... .. . .. ... . .. . 

L.E. mlm 

4 73.859,465.' 
370.900,530 

1.220.685~ 771 
1.638.466,523 
1.015.529,989, 

771.742,869 

110.062,637 
3.888,374 
9.226,988 
3.000,-

540.000, -

180.000, -

360.000, -
63.000, -

35.315,412 
54.058,619 

L.E., ml m 

3.315.942, 755 

5.49i.185,147 

192.331,842 

5.013,010 

129.862,535 

126.177,999 

9.260.513,288 

1.143.000, -

10.403.513,288 

CREDIT: 

VENTES' NETTES: : 

Sucres raffinés et bruts 
Stock des sucres au 31 Octobre 1946 (1) 
lntérêts et Recettes diverses . . . . . . . . . . .. 

Total des Recette"s .. . . .. .. . . .. 

\ 
Déficit de l'Exercice (2) . .. .. . ... .. . 

L.E. rn/rn 

5.955.156,340 
3:807.719,653 

121.660,746 

9.884.536, 7~ 

89.374,031 (1) Une partie se trouve en consignation auprès de tiers. 
(2) Déficit attribuable à l'insuffisance du prix de vente des sucres 

Total général des charges ... ... ... ... 10.492.887,319 et à la majoration· des droits d'accise sans contre-parti.e. 

ALSA Y WILLSON & Co. 
Haret Zogueb_ 5 

Tél. 54389 

·Machines e·t acce$soir~s pour 
· l'industrie ·textile, courroies, etc. 

en stock et sur comm~nde. ' 

EGYPTIAN JUTE· Co. 
S.A.E. 

Sach~, Bags~ Dessians 
& Sewinfl Twines 

Head Office 
17, SH~UUA KASR EL NI'L- TELEPHONE 47446 

Factory 
SHOUBRA EL KHEIM~ ~ TEL&PHO~ 4307& 
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Le rapport du _ConseU· d' Administrat.ion de la Ba·nque de Syrie et du ~Uban 

Exposé . de la situation éeonomiqoe 
et finBneière an Liban et en Syrie 

Nous reprodui,sons ci-après les passages essentiels du rap­
port 'présenté par le Conse·il d'Administration dè la Banque de 
Syrie et du Liban à l'Assemblée Générale Ordinaire tenue à, 
Paris le 1er Octobre 1946. · 

Ce docum~nt présente en lui-même un grand intérêt parce 
qu'il constitue une étude synthétique de la structure écono­
mique et financière du Liban et de ~a Syrie. 

Sur ce plan économique, le problème principal pour la Syrie 
et le Liban est l'équilibre de · leur balance des comptes ou plus 
modestement de leur balance des paiements. 

Ce problème, dont dépend. non seulement leur bien-être 
mais également leur réelle indépendance pour l'avenir, n'a pas 
cessé d'occuper notre estrit et, dès la fin de 1943, ,nous en signa­
lons l'importance dans nos rapports de fin d'année. 

Les dépenses de la Puissance Man'dataire de 1920 à 1941 
avaie:t:J.t laissé· un excédent; les dépenses des armées alliées de, • 
1941 à 1946 l'ont considérablement augment~. Mais l'accession 
à l'indépendance, la fin de la guerre, l'évacuation 1 des troupes 
vont priver ces pays d'éléments qui, sans que l'économie locale 
ait 1ieu à fournir d'efforts, rendaient leur balance positive. 
Certes, les excédents accumulés depuis 1920 peuvent leur per­
mettre, à condition qu'ils ne soient utilisés qu'à bon escient, de 
concevoir et d'appliquer sans précipitation les aménagements 
~écessaires, mais il est urgent que le Lib,an, comme la Syrie, 
s'appliquent sans tarder à préparer des plans qui seront éxécutés 
ensuite sans défaillance : il y va de leur existence même. 

La structure économique des deux pays est si différente 
que l'un et l'autre doivent faire face à des problèmes qui sont 
propres à chacun d'eux et .que le retour à des condltions nor­
males ·de production et de répartition dans le monde rendra de 
plus en plus particuliers. 
LA SITUATION DU LIBAN 

En ce qui concerne le' Liban, les revenus du transit, du 
tourisme et de scolarité peuvent avec adaptation des co,mmer­
çants aux conditions nouvelles, avec une amélioration considé­
rable des stations -a•estivage et de sports d'hiver, avec un accueil 
moins réticent aux Universités étrangères, permettre d'amélio­
rer sensibl~ment ces postes déjà positifs de la balance des paie-
ments. , 

Les remises des émigrés doivent égal~ment pouvoir devenir 
plus substantielles si ces derniers sont certains que la situation 
générale du pays permet d'investir leurs fonds en toute sécurité 
et avec un rendement raisonnable. Les mêmes facteurs jouent 
.pour les investissements de capitaux étrangers qui, conjugués 
avec les capitaux locaux, doivent subvenir à un équipement et 
à une industrialisation permettant de réduire certaines impor­
tations et d'augmenter certaines exportations aveé, comme but 
ultime, l'équilibre de la balance commerciale, élément de la 
balance des paiements d'un tel ordre de grandeur , qu'il ne peut 
être négligé, quels qu'en soient les , autres éléments positifs . 

Mais la pénurie de matières premières, les possibilités 
restreintes d'am.énager de nouvelles terres de culture ou d'a­
méliorer le rendement des anciennes laissent peu d'espoir d'ar­
river à une solution satisfaisante, malgré les disponibilités de 
force motrice provenant de la hE>uille blanche par exemple, à 
moins que la réduction du coût de la vie et de la diminution 
ou la suppression des droits de douane ne permettent de créer 
des industries de transformation alimentées par des matières 
premières importées et entretenues par des débouchés extérieurs 
acquis grâce à des prix de revient comparablement inférieurs. , 

La constitution du Liban en zone franche pourrait lui don- ' 
ner ces possibilités et assurer l'épanouissement de ce pays, 
porte du Pro.chf}-Orient, comme entrepôt des pays avoisinants, 
centre d'arbitrage des marchandises et plus tard des changes, 
centre culturel, lieu d'élection du transit entre l'Orient et 
l'Occident. ' . 

LA POSITION DIFFERENTE DE .LA SYRIE 
Par contre, en ce qui concerne la Syrie, le problème du 

déficit de la balance des paiements est presque totalement un 
problème de balancè commerciale, tant les autres éléments sont 
négligeables. . . 

Il ne fait aucun doute qu'une extension des cultures et une 
amélioration de leur rendement n'est pas une question ~fficile 
à résoudre; il est certain que toute une série d'industries peu­
vent être améliorées ou montées en utilisant les matières pre­
mières d'origine animale, végétale ou minérale qui eXIstent en­
puissance et sont facilement exploitables. 

Là aussi 1~ matériel, la technicité et les capitaux étrangers 

seront d'u.ri pree1.eux appoint et cet appoint ne fera pas défam: 
aussi longtemps que ces éléments de prospérité se sentiron~ pro­
tégés et traités avec la même considération que les éléments 
locaux avec lesquels ils doivent évidemment étroitement s'asso-
cier. , 

Ces point de vue économique ne peut être dissocié du point 
de vue financier et les programmes, quels qu'ils ' soient, 
s'interprètent et s'exécutent finalement par les moyens d'échan-
ge que sont les monnaies. . 

La :monnaie libanaise et ·la monnaie syrienne q~i circulent 
librement dans chacun de ces deux pays sont, de ce fait même, 
dépendantes du même régime. 

L'une et l'autre so.nt rattachées à la "zone franc", par suite 
d'un état de fait dont l~ modification .ne peut être immédiate. 

Çet ét?t de fait provient de ·ce que les dépenses de la Puis­
sance Mandataire et, depuis 1941, des armées alliées n'ont pu 
'être effectuées que grâce aux prêts que leur ont consentis les 
Etats, en mettant des devises libanaises ou syriennes à leur dis­
position contre ,dépôt en contrepartie de sommes correspondan­
tes libellées en la monnaie de l'emprunteur: là a résidé la prin'­
cipale contribution de la Syrie et du Liban à l'effort de guerre 
et c'est de là que part leur position indiscutable dans le monde 
d'après guerre aux côtés des Alliés. 

Si les dépenses soviétiques et américaines ont été nulles, si 
les dépenses qritanniques ont pu être résorbées au fur et à me-

' sure -de leur naissance par des transferts de capitaux en zone 
sterling ou des importations de marchandises, par· contre les1 
détfenses françaises, par suite de fa condition de ia France pen­
dant 111 guerre, se \sont accumulées sans pouvoir être utilisées, 
Cette créance, qui ~'élève à quelque · vingt-cinq milliards de 
franc~, forme la garantie de la circulation en puissance et re­
présente, avec les fonds que la population possède à l'étranger, 
la masse de manœuvre qui fait que le problème de la balance 
des paiements peut être discuté à tête reposée. · 

La France cherche, dans toute la. mesure du possible, à 
rendre cette somme disponible soit par des exportations sur la 

.; Syrie et le Liban, soit par la mise à leur disposition de devises 
étrangères. Le rendement rétabli des usines en France et le 
transport redevenu normal des produits de l'Union Française 
donnent tout apaisement au sujet de cette réalisation. 

Les répercussions de cet état de fait sur la valeur future · 
de la monnaie libanaise et de la monnaie syrienne ne peuvent' 
être envisagées aujourd'hui que dans le cadre de l'organisation 
du· Fonds Monétaire International auquel la Syrie et le Liban 

.ont adhéré, qui doit 'fonctionner à partir du 1er janvier 1947 et 
qui doit, avant cette date, fixer d'accord avec , les intéressés la 
valeur de chaque monnaie pa-r rapport àux autres monnaies et 
à Por. ' 

L'ensemble• du problème financier et économique · est, com­
me dans tous les pays, intimement lié à une bonne gestion des 
finances publiques. La meilleure formule est l'adaptation des 
dépenses à des possibilités de recettes dont l'incidence ne pèse­
rait pas trop lourdement sur l'économie du pays. 

LES BENEFICES DE L'EXERCICE 1945 DE LA BANQUE 
DE SYRIE ET DU LIBAN . 

Les bénéfices nets de l'Exercice 1945 sont de 10.048.234 
~r. 40, ~éduction fa}te de tous frqis généraux, impôts, char­
ges sociales, amortissements ·et provisions. 

Sur les bénéfices nets s'élevant à Fr. 10.048.234 40 
nous vous proposons la répartition suivante : 

- Rés~rve légale Fr. 1 296.228 90 
portant cette derniè!e à ~0% du m?ntant du capital; 

- La somme necessaire pour repartir aux 
actions un dividente de 6% brut, soit 2.842.500 " 

Le reliquat soit 
auquel il y a lieu çl'ajouter le report 

de l'Exercice 1944 
Au total · 

serait réparti comme suit : 

Fr. 

Fr. 
Fr. 

- Report à l'Exercice 1946 
- 10% au Conseil d'Administration 
.....:.. 90% aux actfons 

Fr . 

Fr. 
permettant de fixer le montant du ·coupon,. 

après déduction des impôts à : 
60 francs pour les actions libérées· 
49 fr. 50 pour les actions non libé;ées. 

3.138. 728 90· 
6.909.905 50 

960.702 18 
7.870,207 68 

766.545 18 
710.366 25 

6.393.296 25 
7.870.207 68 
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NOUVELLES 
i 1 l t' .. 

Liban ··, 
.... _ 1 '- ' . 

Au Conseil des Ministres 
LE NOUVEAU STATUT 

DES SOCIET~S ETRANGERES 
Au cours de sa dernière ré- · 

union le Conseil des Ministres 
a examiné en particulier le pro­
jet d'enr-egistrement et de con­
trôle des· sociétés étrangères. Ce 
projet corn porte 39 articles. don~ 
le plus important est celUI qur 
accorde au Ministre de l'Econo­
mie Nationale la faculté de re­
fuser, dans certaines cir­
constances, l'é tablissement de 
nouvelles sociétés. 

Une autre disposition oblige 
les sociétés étrangères è recruter 
leur personnel parmi les ressor­
tissants libanais à l'exception 
du Directeur Général et des em­
ployés spécialistes. Ce projet 
prévoit enfin la pe>ssibilité d'éle­
ver le montant de la garantie 
'pécuniaire exigée des dites soci­
étés et l'obligation de tenir leur 
comptabilité en arabe. 

Le Conseil des Ministres a ap­
prouvé par ailleurs, le projet 
d'institution d'un système de 
libre échange des produits agri­
coles et industriels avec les 
pays arabes et a chargé le Minis­
tère des Affaires Etrangères 
d'engager les négociations né­
cessaires avec les gouverne-
ments intéressés. ' 

LES LICENCES D'EXPORTATION 
D'AGRUMES 

Les entre,tiens entre le Mi­
nistre de l'Agriculture et les 
producteurs et exportateurs 
d'agrumes ont abouti à la publi.­
cation des deux arrêtés sui­
vants: 

1. - L'exportation des agru­
mes 'libanais est soumise à une 
licence offlcielle délivrée par le 
Ministère de l'Economie Na ti o-. 
nale. · 

2.- Le droit d'exportation des 
agrumes sera uniquement réser­
vé aux commerçants ayant ex­
porté cet article durant les an­
nées 1936, 1937 et 1938. 

LA TARIFICATION 
DES COLONIAUX 

Le Service de la Répression a 
décidé de publier, tous les mar­
dis, une tarification hebdoma­
daire générale des prix des co­
loniaux : sucre, riz, lentilles, 
samné, huile, café, etc ... 

LES IMPORATIONS ET LES 
DEVISES RARES AU C.S.I.C. 

Après des délibérations qui 
ont duré plus de deux semaines, 
le Conseil Supérieur des Intérêts 
Communs vient de mettre au 
point les listes des produits 
d'importation . et d'exportation 
nécessaires aux deux pays à ef­
fectuer durant l'année 1947. 

D'autre part le journal "Al 
Yom" annonce que le C.S.I.C. ·a 

LA REVUE D'EGYPTE ECDNOMIQU,~ . & fiNA.NCIE~E 

DU·:· 'PROCHE-ORIENT 
! -: ·; .' i ; . 

décidé· la créatio1n 'à ' Dk~a'S d'un. 
Office des Changes qui serait in­
dépendant ide ceh,ü ,de Beyrouth 
et qui àur:a:it po.ur tâche l'octroi 
de devises rares aux commer­
çants syriens. Le nouvel office 
de Dama~ commencerait son 
activité en' 4vi,n, r 'roGhain .. . 

PROMULGATION' 'DE. LA LOI 
SUR Ll:s· LOYERS . 

' i L~ '· LOI D~ . COMMERCE 
MARITIME 

La loi réglem~ntant le corn~ 
merce maritime qui vient d'être 
ratifiée par le Chef de l'Etat 
stipule notamment : 

- Le droit de pêche et de na.­
vigation dans les côtes et entre 
les ports libanais est uniquement 
réservé aux bateaux libanais. 

- Des registres pour l'enre­
gistrement des bateaux seront 
tenus dans les ports de Tyr, 

l ' ; . 
à 90 millions· d~ livres :pour 1947 
déclare un rapport officiel d~ 
Min,istère de l'Economie Na-
tionale. , 

Cette nouvelle ·a particulière­
ment alarmé le gouvernement 
syr~en qu_i entend a_d,qpter une 
!J.OUv~~l~ politique tenqant ,, à 
mtensrfler les exportations . et à 
limiter les importations eri . vue 
d'assurer un certain équilibre 
dans la balance du commerce 
extérieur. · ·' Le Président de la -Répùblique 

a promulgué la ·loi des loyers 
par le · décret suivant : ' · 

-Art. unique. :..__• Est prorogé 
jusqu'au 31 · décembre 1947, l'ef­
fet des dispositions de la ldi des 
loyers en date du 24 février 1945, 
modifiée ·par: la loi du 18 'février 
1946. La p~ésen,te lp.i' entré en 
vigueur à, dater d,u · lei.' .janvier 

Saïda, Beyrouth et Tripoli. LA NOUVELLE POLITIQUE 
.,__ Les navires appartenant à ECONOMIQUE . · · 

des étrangers résidant au Liban DAN.S LES RAPPORTS • , 
peuvent être enregistrés dans DES E · 
les ports libanais après autori- XPERTS ETRA!i'GERS.,

1 

sation du Ministre des Travaux , L'expert américain du· Minis­
Publics. · ter_e de, l'Economie Nationale a 

1947. . ' ' .. 

LA CAUTION SUR' LES AGENCES 
DE 'VOY.AGE 

'Syrie 
presente son rapport relatif à la 
culture de la betterave sucrière 
et. des oléagineux tels qu~'· le 
so~a, le sésame, le ricin, les ara·­
chrdes. 

La Direction d.e la . Sûrété Gé­
nérale a avis~ : l~s ~genees de 
voyages qu'elles sont tenues · de 
payer sans tq.rder ·au T~ésor de 
l'Etat les garanties pécuniaiues 
prévues par !.'arrêté :2990. 

:_..:;._.:.---:----------'• L'e~~er! agricole estime que 
UN DEFICIT DE 90 MILLIONS le Mmrstere de l'Economie Na-

DANS LE COMMERCE tionale doit procéder sans tar.der 
EXTERIEUR DE' 1947 aux travaux suivants : 

Le .déficit dans le commerce 1· - Statistiques · complètes 
extérieur de la Syrie est estimé sur la production agricole. · : 

, 2. - Etude. détiüllée de ,chaque 
re~olte a~ncole : productipn, 
pnx ·de revrent, marchés d'écou-

'1 

;· ••••••••• ~. - ! ~ •••• ~ ••••••• ~ ...... - •• ~ ":." ••••• -

La répartition ~des · devises rares 
Le Ministère de l'Economie .Nationale. a· publié le com-

muniqu~ suivant: ' 
"Le Ministère de, l'Economie 'Nationale, après examen 

des demandes d'attribution des devises rares pour des im­
portations de marchandises payables en dollars et livres ster­
ling, relative au solde du quota de 1946, informe qu'il a distri­
bué ces devises aux priorités et ensuite à l'achat des produits 
de première nécessité pour la consommation et pour l'équipe-
ment national. , 

"Ce sont: les denrées alimentaires de base, l'équipement 
agricole et industrief relatif aux industries qui méritent d'être 
encouragées au Liban, les produits chimiques, les tissages lo­
caux. les tissus de lcrine populaires, les moyens de transport 
essentiels à J'exception des moyens de transport de luxe. 

"Ce Mini~tère .a . pris en considération les distributions an­
térieures; il a privé les importateurs qui ont , déjà reçu d'im­
portantes quantités . de devises et · a fait bénéficier ceux qui 
n'avaient obtenu de~ quantités de devises insuffisantes ne cor­
respondant pas à leur activité passée. 

"Ce 'Ministère affkhera les noms des importateurs, à qui 
ont été attribuées des devises rares, à la porte de ses locaux 
de l'immeuble Daboul. Les bénéficiaires devront retirer leurs 
licences dans le délai d'une semaine de l'affichage faute de 
quoi elles seront annulées. 

"Quant· aux demandes présentées en 1947 au. titre de 1946, 
qui n'ont pas encore été examinées, elles devront être retirées ' 
d~ns un délai de dix jours à dater de ce communiqué. Elles t 
devront être prése,ntées à nouxeau conformément à la nouvel- t 
le réglementation qui sera promulguée ultérieurement par ce ~ 
Ministère· pour l'a~n~e . 1947, Tout importateur qui désire a- i 
voir une entrevue avec le Ministre au sujet des devises rares 
pourra l'obtenir les . jeudis entre lG heures et 19 heures à son tt 
bureau de l'imme,uple Daboul. Ce Ministère attire l'attention · 
des importateurs d'avoir à s'abstenir d'intermédiaires et de re­
commandations pour l'obtention des ' devises rare$ s'ous peine 
de voir leurs demandes . retardées. de · deux mois et leurs noms 
affichés ainsi que celui de l'intermédiaire. · 

"Les marchandises arrivées en D.ouane ne pourront faire 
l'objet d'auc~n~ attribution de devises ràres, qu;li!lles soient li­
vrables contre remise de documents ou non, 

."Les importateurs <;ievront se con~prmer 'au;x: prescriptions 
de ce ·communiqlfê et de la nouv~lle réglen'l~n,tqlio:a, à . promui- . 
~~ 1 ' . • 

~--···~····-~~---~·················~······! 

lement. · 
, 3. - Améliorations technique~ 
a apporter dans les méthodes . de 
culture actuelles. 

4: - Ecoulement des produits 
agncoles sur les marchés locaux 
et étrangers directement ou par 
l'intermédiaire .de coopératives 
agricoles. · 

.. ~; ·F~~;;;U~· ~; ·B~~ • ~f 
EN NYLON A DAMAS . • 

Une société anonyme au • 
capital d'un demi-million de 1 
livres syriennes vient d'être 
fondée à Damas pour la fa­
brication des bas en nylon. 

Un des fondateurs de cette 
société s'est rendu à cet effet 
aux Etats-Unis en vue de pro­
céder aux achats des ma­
chines et de matériel néces­
saires à la nouvelle fabrique 
destinée à assurer les besoins · 
de la Syrie en cet article. 

~--················· 

Turquie 
CHIFFRE RECORD 

DU COMMERCE EXTERIÈUR 

Le · volume des exportations 
effectuées au cours des quatr.e 
derniers mois a atteint le chiffre 
de 500 millions de livres. Ce 
montant constitue un record par 
rapport aux chiffres obtenus au 
cours des mois correspondants 
des années précédentes. Le su~­
plus de la récolte . de 19.46 ~e 
trouve presque entièrement ab­
sorbé. 
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LES ·PE~DERIES EGYPTE . 
1 • 

Il es( grand temps que l'Egypte qui est sous-alimentée, 
pense à entreprendre des réformes sérieuses pour améliorer 
l'état de ses pêcheries. 

L'ét,at des pêch-eries en Egypte Se présente · comme suit: 
Le nombre de pêéheurs se monte à 50.000 dont 20.000 vi­

v~nt sur les lacs. En moy11mne, le champ d'action de chaque 
pecheur ·est de 35 f.addans. La production totale est de 40.000 
tonnes dont 25.000 provenant des lacs. 1 • • 1 • 

Quant à la pêche sur les côtes de la Méditerrané~~ et · d·e 
la ; Mer Rouge, eUe ne donne que 10.000 à 12.000 tonnes de 
poisson. La moitié de cette production 12.st constituée par les 
sard,ines vivant surtout dans le· lac Menzaleh, à Rosette et à 
Port-Said. 

Cett.e quantité de poissons est insuffisante · surto,ut __ q~_e le 
pt2uple égyptien manque de nourriture riche en protéine. En 
effet, nous avons besoin de décupler cette quantité pour ar­
riv·er à consommer moins o..ue les: Anglais dans une proportion 
de 2n pour cent. ' 

Toutefois, au cours des vingt dernières années, la produc­
tion .n'a pa,s accusé une hausse appréciable. Tandis qu\;n An- · 
gleterre, la production des poissons a été portée at1 triple au 
cours du dernier quart de siècle. De même, la Russie qui pro· 
duisait au temps des Tsars 13.000 tonnes a HL cêtte quantité 
s'élever aujourd'hui à 280.000 tonnes. 

De plus; certains éléniènts tendent à diminu12r la produc­
tion du poisson en Egypte: les lacs s.e voient amputés· de 
vastes superficies· qui sont desséchées aux fins de l'agricul­
tur.9. De même11 les barrages (!Ui sont construits sur le Nil, 
empêchent dans une large mesure, les poissons d'affluer du 
Haut-Nil. Il faut ajouter que la conversion ·de l'irrigation du 
système des bassins en irrigation pérenne a porté un grand 
préjudic'a a~ux pêcheries. · 

LA PE.CHE DES SARDINES. 
J • 1 . 

La saison de la pêche de' ce poisson est ctrÔitement Hée à· 
celle de la crue du NiL En effet, le limon, rejeté dans la mer, 
contenant des sels nutritifs. nrocure aux sardines une excel­
lente nourriture. 

La pêche commence immédiatement aprè la rupture des 
digues (Sudds) construite annuellement près des. deux . em­
bouchures du :\il, à Damiette et à Rosette. Cci:taines indica­
tions portent à croire que les sardines sc ri1u1tiJ)lient plus in· 
tensément dans l'embouchure qui recoit la première les eaux 
de la crue. 

Il y a, des possibilités pour que les sardines soient en su-. 
rabondance pendant la cou-rte saison de la crue du Nil et, en 
conséquence, certaine projets ont été proposés pmu· l'établis­
sement d'usines de conserves. 

La pêche des sardines est plus importante à l'embou­
chure du Nïl que partout ailleurs dans le Moyèn-Orieüt. On 
y emploie encore un ancien procédé qui consiste à traille'r un 
léger bateau de pêche entre deux voiliers. Ces bateaux ne 
pèsent pas plus que 1.0 tonnes. Fabriqués en ·bois, ils sont mu­
nis de moteurs Diesel de 60 c.v. 

Des recherches, menées par le Département des · Pêche­
ries Egyptiennes, ont démontré que l'influence elu Nil se fait 
sentir autour elu Delta et que la saison des pêches est la même 
que celle des crues du fleuve. Cette influence s'étend encore 
plus loin, .iusqn'à Haifa où Liebman (1935) .a pi:ùu:vé Qt\e d~nis 
lf:)s mois d'Août-Septembre, la salinité dd la mer (dans les en 
virons du · port) baisse brusquement tandis q'uè la production 
des sardines est deux fois plus élevée qu'à n'importe qùel 
autre moment de l'année. 

1 

1 ' 
' ' 

PECHERIES DANS LES EAUX INTERIEURES DE 
L'EGYPTE. 
Pour deux raisons, · les pêcheries à l'intél'ieur sont J)lÙs 

rénumératrices que celles-des mers: ·· · -.· · · · '\ · 
ri~urés pourvoie la pêche de main-d'oeu~re· ~t perniet ~a ~réa~ 
ti'on d.e ri1arcliés à proximité du fleuve et des lacs. ' . 

1) Elle~ se prêtent au contrôle _plus f~cile~1e~t q~~ l~ ~n~r . . 

2) Le ·fait que les habitants vivent arrtour des eaux inté1 

.. Les statiStiques des années allant de 1936 à 1940 nous 
· ~nontrent que la quantité des poissons recueillie dans les eaui 
intérîeures >s'élè'vé de 24.000 à 29.70D ton:aes, tandis que cell~ 
des poissons d.e mers est de 4.500 à 11.600. Cependant, il ne .. 
f~u~ pa:::; se fier ~ ces chi~fres, car il existe des quantités cont 
sideral)Jes de pmssons qm ne sont enregistrées ni au moment• 
~u d"ébarquement ni dans les marchés. D'ailleurs le nombre· 
de pecheurs sur les eaux intérieures est plu gran~L .. 

1 

. Les eaux des ·lacs et du Nil couvrent plus- d\m million 
de feddans du sol égyptien soit 1/ 5 des ierres cultjvées. Elles 
sont :rép~rties· ' dlè la fa~on suivante: 565.000 feddans couvrant 
les lacs, 400.000 ·f·eddans pour le fleuve et 120.000 fed. de ca­
naux et ' drains. -Le~ pêcheries sont plus développées sur les 
lacs que par~o~lt ailleurs. Dans les terres -cultivées, il existe 
plus d'un · million de fcd. de bassins qui, .aü moment des 
crues! peimet~r~ient . la rapide ci_'oissance ·des poi sons. Cepen· 
dant, cette penode de la crue etant très tourte ces bassins 
n'ont pas ~~é exploités à cette fin. ' 

Le~ la~~ id'rlrls lesqvels sont pratiquées l<' pêcheries sont 
lès · lac-s 1Vfenzaleh, Borollos, Idku, Mariout et Karoun. 

. L~' ~~b;Hiau'·:suivant représent.e la superficie de ces lacs, 
leyr .I>roductiop de poisson, et la moyenne en fcddru1s var 
pecheur. · · ·· · 

Nom du la:C. ;: '1Sup'èrficic 
.-::

1 
·. '-:.·' 1' ·en feddans 

procluctim1 par 
fcddarr en kil. 

moyenne en 
fcctdan par 
pêcheur 

Menza:Lel~ 1. 1; ~ :: ,· 345.000 38 62 
Borollos . ........ 1 133.000 29 18 
Edkou .. - . 02.000 56 13 
Mariout .. , ,_. . 47.000 36 31 
Karoun 51:.000 37 03,5 

· · La pêjch~dans èes lacs est en étroit rapport- avec le rnode 
d'irrigation 'j:JraW]'ué dans la région. En effet, les lacs reçoi­
vent etes eaux des drains. 

D'autre part, en réalisant le projet de Wadi-Rayan l'E· 
gypte se cr6~r un nouveau lac de 173.000 feddans. ' 

COMME~T AMELIORER LES PECHERIES. 

1! faut avouer que le Gouvernement n'a pas accordé aux 
pêche~ies·. t?ute l'attention qu',~lles méritent. Les autres pays 
ont deploye de louables efforts pour l'amélioration de cette 
imp~rtante. industrie. Parmi les' réformes que l'Egypte peut 
apport,~r dans ce domaine, citons l'emploi d·es ·bateaux à mo1 
teur au lieu d.es anciens voiliers actuellement utilisés l'en~ 
couragement de la construction de ces bateaux et l'ent~aîne­
ment des pêcheurs sur les procédés modernes. On d.evrait éga~ 
lement organiœr l~s marchés des poissons favoriser la créa~ 
!ion de frigidaires et d'usines de cons.erv~s dans les centres 
Importants de la pêche et réduire les droits d',~xportation. 

D:autre, part, l'~nstitut Fouad I ~ d'Hydr.obiologïe en colla .. 
borahon avec le Departem-ent de Pecheries a élaboré en 1930 
~~e. . Po~it~qu•e g~nérale· poUl' les pêcheries mais qui n'a pas 
ete a~~ptee !Jar le Gouvernement Nous résumons les proiets 
SUJJQeres:- . 
· . 1) Organis-er le com:merce de poissons, faciliter leur trans~ 
·port, favoriser la pêche maritiiill9 et entraîner les pêcheurs à: 
la pratiquer. · 

2) Etudier les ressources maritimes et principalement l'é.­
pong.a et créer une grande industrie nationalè basée sur l'ex-
ploitation de ·l'ep(mge ·de la Méditerranée. · 

3) La mise en conserves des sardine-s ~~t l'introduction de 
la fumigation des poissons dans les industries domestiaaes. 
: Nous attirons l'attention des autorités co~:pét'èn\es -sur la 
nécessité d'accorde'r ' l1eur sollicitude àux nêeheries en vue de 
r.e!ever le niveau !!e l'alimentation de la- masse et ouvrir de 
nouv.eaux horizons aux chômeurs dont le nombre ne cesse 
de s'accroître. 

GAMIL SABBAN 
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1, rue Emad el Di ne 
(près de j'Américaine) 

1 

L'EGYPTE aura enfin sa grande course automobile _et n~m 
seulement une COUrSe automobile, mais U'IJle COUrse In­

ternationale· -à laquelle participent . quelqnes-uns des plus 
grands chamt~ions internationaux. . , · 

Cettè course marque également les débuts dans le m~noo 
de la "Cisitalia " . une véritable découverte de la techmque 
de l'automobile: Et tout de suite a,près l'Italie, c'est en 
Egypte qu~ la "Cisitalia" vient s'essayer. · . 

· Cette voiturette·, contrairement à la plupart des :v01tu~ 
1 res . de course ne comporte pas de compresseurs, compte 

quatre cylihdr~s seulement et une cylindrée de 1.1po, c.e. A 
sa première sortie, il y ~ six mois en Italie, elle e~leva l'es 
cinq premières places d'une course group~nt les voitures de 
sa· catégorie. . , 

Il aurait été intéressant de pouvoir donner plus de de­
tails sur la conception de ce petit grand moteur, mais l'on 
comprendra aisément que son constructeur n'ait pas encore 
rendu .public le "secret," ' le "grand secret". 

Quelques détails d'ordre général ont cependant été d<?n­
nés sur la :"Cisitalia." Son moteur a de nombreux traits 
communs· avec la "Fiat 1.100". Il développe une puissance 
de 60 chèvaux et èffectue 5.500 t'ours par minute. La con'­
sommation est très réduite. 

. Les innovations sont entre autres deux radiateurs, l'un 
pour l'eau et l'autre pour l'huile, ainsi que des pistons à 

s 
· Sû'te - 9lap,ide . f' &o.nomique 

:Jeune - Efegante - J\C~tteu6-e 

&uifo.'ttalife - Sifencie~&e - So.64e 

Le Caire: 
EGYPTIAN I'MPORT MOTOR CAR Co. 

TéJ. 58027 et 42687 

Alexandrie : . 
PAUL ZERVUDACHI & Co. 

Tél. 24079 

. . \ 

a course au' 
ailettes. Le tout contribue à assurer à la . machine un re­
froidissement J)arfait. 

Du côté pratique, la "Cisitalia" apporte des perfection­
nements, qui entreront certainement dans un proche avenir , 
dans la ·construction des voitures de tourisme. Le change­
ment de vitesse, par exemple, s'effectue de la seconde à la 
troisième witesse sans le concours du levier, mais par sim­
ple embrayage. 

Quant à la carosserie, eJle est construite en àluminium 
et le chassis en tube d'acier au molybdène, offr ant un ma­
ximum de résistance pour un minimum de poids. 

Piero Dusio, créateur et constructeur de la "Cisitalia, '' 
et champion international, est un "pur" de l'automobilisme. 
Industriel et homme d'affaires, il n'hésite pas à mener lui­
même son dernier-né à .la victoire. Ses camarades l'on sur ­
nommé le "chaiDJ)ion gentleman". 

Deux autres industriels italiens, Tadini et Marinotti, 
sont . parmi nous pour cette course. Qui donc disait que les 
hommes d'affaires ne. pensent qu'à ga-gner de . l'argent? 

Demain dimanche lorsque les très nombreux specta­
teurs viendront s'installer aux tribunes, les uns par 
amour du sport, les autres ,par snobisme, .. se douteront-ils 
du gigantesque ef-

. fort d'organisation 
qu'a nécessité cette. 
réunion. 

Beaucoup o n t 
voulu assister à 
l'entra~nement, nous 
avons tenu à assis­
ter aux préparatifs. 

Il ne fallait rien 
oublier, rien négli­
ger, rien omettre. 
C'est la première 
fois, depuis 1909,_ et 
l'on peut dire tout 
court, la première 
fois, que l'Egypte 
organise une mani­
festation de çe gen­
re. Il fallait donc 
innover, inventer, 
faire des miracles. 
En même tem,ps, 
penser _au ·confort et 
à la sécurité, tout 
en tenant compte 
de l'imprudence na­
turelle du public. Il 
a fallu penser aux 
gradins et à leur 
solidité. . Il a fallu 
installer, en part~nt 
de zéro, le télépho­
ne. les micros et les 
hauts-parleurs, les 
stands de rafraî­
chissements et les 
barricades, canali­
ser la circulation ... 
· Il a fallu encore 

une fois fàire des 
miracles et les orga­
nisateurs de la 
corirse les ont fait . . 

S·;B . 

' 1 

AGENTS EXCLUSIFS : 

CAIRO MOl 
LEGGIADRII 

LE CAIRE : 33-15, RUE 
. ALEXANDRIE : 40, RUE 
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LE.S ROUTES · D'E.GYPTE ~~·-··················· 

La course automobile de Guézireh a remis à l'ordre du 
jour la question des routes en Egypte. MENUET 

5 ·Lampes, 3.ban­
. d e s d ' o n d e s. On avait constaté il y a quelcrue temps .déjà que la légl.s­

lation actuelle réglementant les routes d'Egypte, date de 
1890 et qu'elle ne répond plus aux besoins nouveaux, nés de· 
l'expansion du transpbrt mécanique et de l'importance accrue 
des routes dans le transport public et privé. 

Garanti antimicro­
phonique: 

Les ~utorités égyptiennes ont mis au · point une nouvelle 
législation concernant les .~;·outes et comportant la création 
de nouvelles routes, leur entretien et la réglementation du 
trafic ainsi · que sa sécurit,é. 

~HAPSODIE 
;) Lampes, 3 
bandes d'ondes. 
Garanti antimi­
crophooique. 
Prise pour p~k-

Aux termes de la nouvelle législation, les routes sont 
classées en quatre .catégories; les routes principales, les rou­
tes vicinales, les routes du désert et les autostrades. 

Le projet précise que les routes publiques seront construi- . 
tes après publication d'un décret qui endonnerait une çlescrip- . 
tion détailléel. Le but de cette description sera la détérrriina­
tion de la Pégion chargée des frais de construction et de ré­

up. . 

parations. 

MAR .KET 
~SKAKAL 

JBREH - .Tél. 47985 
lD 1er- Tél. '20590 

/941 

CONCER'!O 
6 lampes + œil 
magiQue, 5bandes 
d'ondes .. Régulateur 
physio'logique de 
volume. Prise pour 
pick- up. 

SYMPHONIE 
Radiogramo­

phone,6lampes 
+œil magique 
5 bandes d'on­
des.Régulateur 

1 physiologique 
de vohmie. · r · 

w•œ••••••••••••••~G••••••••~•~••••~•••••• . 

Quant aux autres 
routes. les frais se­
ront couverts par le 
Trésor de l'Etat. 
Cependant dans les ' 
Cependant d a n s 
les deux cas les 
frais comprennent 
la construction et la 
réparation des rou­
tes, ainsi que l'en­
semble des travaux 
exigés par la cons­
truction des routes 
et des ponts. Dès 1945, un premier proje.t de plan ql~inquennal visa~t à: lf1 

Quant aUX routes ~eCOll~~~UCiiion .d.u p~rf allt~:ffiObile, f.rançajs avait é.té, étab,i.... : 
construites à l'int~- 1o - Etablisst~ment d'un programme de constructions ;'.- .,,. 
rieur des villes, les échelonne· sur cinq années 
frais seront . cou- Pour. Ï'~nse~ble des cinq années. le total des véhiéules dont 
verts par les muni- la cc,mstrnction était projetée atteignait 1.652.000, dont 593.0000 
cipalités et les con- camions et camionnettes, 25.000 cars, 5.000 tracteurs êt 1.029.000 

. · voitures particulières. 
seils locau. x à jnoin.s L'échelonnement prévu était le sÙJvant: 
que le Conseil des 
ministres n'en déci- 1ère année 160.000 véhicüles 

2ème ~née 243.600 véhicule~ 
de autrement. ·· Dans 3èine année 341.500 véhicules 
ce cas c'est le Tré- 4ème année 427.250 véhicu]p,s 
sor , qui paiera, et 5~me anp.~e 478.200 véhicules 
l'administration des Ce programme devait permettre dès la troisième année «le re-
·ponts et chau~sées · ~onstitu~r ~le .Parc de ~éhi~ules utilitaires au · ~iveau de 1938, et 

• . , :·· .3._ . a_,~ .. bout ·de cmq ~ns d avOir un nombre de voitures de tourism~ 
qm en entreprenw.a · égal à celui d'avant-guerre. 
la ·c~nstruction·. .2o, :...._ Réduction du nombre de types à construir 
~e · projet ~récise èe nombre, qui était de 136 avant la guerre, é~it . ramené à 

d'autre part que · la 41, compte tenu des quelques types de voitures de luxe 'ne re]jrê­
réglementation de , Rentant d'a~l~eurs q1~)~n _ f~ib~e pourc~nta~e ·des fabrications et dont 
la · circulation se fe- la constructiOn. con~t•tuait un secteur Ii~re~ 

1 d, t d · Il . p~évoyait également la construction en grande série des 
ra .. par . ecre u · petites ~oit~es ,"P.o~u1aire~" de 4 cl~evaux. · . 
mmt~tœ. des Cop1- ' En :m;ê:'fle.~ temps, 4iverses mesu~es de rationaÜsa:tion étaient 
ml!:mcat~Ol}S et . ce prises, fixa;nt ' not~mment 1~ rapport des· puissances et des poids, · 
afm de ne. pas ex;- tmposant~ l em~10I de· certams moteurs; rendant obligatoires les 
poser · les routes à n!>rmes prescrites par le Bureau de N ormalisartion de 1~ Automo-

, la · détérioration et bile.~ R·, . . · . . , · . . . 
· l' . b .11 'd <>O -:- epartitwn et concentration des fabrications entre les 
, em oute1 age e constructeurs 
·, la ci~culation. ·six groupes principaux de constructeurs étaient constitués: 
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NOUVELLES ECONOMIQUES ET FINANCIERES DE L'ETRANGER 
UN 'NOUVEAU . PRESIDENT DE LA BANQUE DE R'ECONSTRUC- · 

TION. ' 

M. John J. McCloy, ancien secrétaire adjoint au Département ' 
américain de la Guerre, a été élu président de la Banque Inter­
nationale de Reconstruction et de Développement. Il assumera 
son poste le 17 mars, succédant à M. Eugène Meyer, qui a dé­
missionné en décembre dernier. 

M. McCloy a aussitôt annoncé la nomination de M. Robert 
L. Garner, ancien vice-président de la "Guaranty Trust Com­
pany/ de New York, comme vice-président de la Banque In­
ternationa.le, en succession à fe u Harold S. Smith. 

UNE NOUVELLE BANQUE ANGLO-FRANCAISE. 

: Sir Findlater, président de la Banque Anglo-Française1 a ex­
pdsé le but de la nouvelle Banque dans les relations commer­
ciàles franco-anglaises. 

; Il a précisé que cet établissement prend la succession de 
la-, BNCI (Banque Nationale Commerciale et Industrielle) dont 
le rôle dans la vie commerciale et industrielle de l'Union Fran­
çaise est bien connu. L'objet' de la Banque est de développer 
dans la mesure du possible les relations commerciales et in­
dustrielles entre l'Union Française et l'Empire, britannique dont 
le~ économies sovt dans une · large mesure complémentaires. 

: Il a précisé également les possibilités offertes dans le do­
maine des matières premières de l'Empire français ' pour l'é­
ch;mge contre des produits manufacturés de l'Empire britan­
nique. 

DES ALIMENTS DERIVES DU COTON POUR LA VOLAILLE. 

Les produits à base de graines de coton pourraient bien 
·devenir bientôt la base de l'alimentation des porcs et de la vo­
laille. Utilisés depuis longtemps pour la nourriture du bétail, les 
sous-produits du coton étaient dédaignés par les poules et les 
poœs. Maintenant, l'Ecole d'Agriculture du Texas prétend qu'elle 
a trouvé une façon de traiter les aliments, en supprimant certains 
ingrédients qui les fait bien accueillir dans les basse-cours et 
ies percheries. 

' 
1 

NATIONAL BANK OF EGYPT 
. ' 
AVIS 

MM. Les Actionnaires _dé la National Bank of Egypt sont 
convoqués en Assemblée Générale Ordinaire pour le mercredi, 
26 mars 1947, à 4h.30 p.m., au Siège Social au Caire. 

1 ORDRE DU JOUR 
l;lapport du Conseil d'Administration. 
Rapport des Censeurs. 
Approbation des Comptes d~ l'Exercice clos le 31 

décembre 1946. 
Fixation du Dividende. 
Renouvellement partiel du Consei.l d'Administration. 
Confirmation de la nomination d'un nouvel 

Administrateur. 
Election des Censeurs pour l'Exercice 1947 et fixation de 

leur indemnité. 
Tout' Actionnaire possédant au moins vingt actions a droit 

de prendre part à l'Assemblée, à condition de déposer ses · 
actions au plus tard le 20 mars 1941, dans un des Ueux ci­
après désignés, où il lui sera délivré une carte d'admission 
ou un pouvoir: 

EN EGYPTE.- Au Caire et à Alexandrie, à la National 
Bank of Egypt et dans les principaux établissements de 
banques. 

En province, aux Agences de la National Bank of Egypt~ 
AU SOUDAN. - Aux Agences de la Nation,al Bank of .Egypt. 

A LONDRES. - Aux bureaux de la National Bank of· 
Egypt, 6 & 7, King William Street, E.C.4. 

A PARIS. - Aux bureaux du Crédit Lyonnais et de .la 
·Société Marseillaise de Crédit Industriel, Commercial, et de 
Dépôts. 

l ' 

,~·····································~ 

'L'Ex·port-lm,port 1Bank ·fav·o,rabl·e à ,l'exten­
sion des o:pérati,on,s de crédit à Pétra'rtger 

Dans son troisième rapport semestriel soumis au Con­
grès américain, l'Export-Import Bank annonce qv.'elle ac­
cordera à l'avenir suffisamment de place aux opérations de 
crédit pour que celles-ci gagnent en importance d'une manière 
utile et économiquement désirable. 

L'accroissement des ~mpo.rtations sera encouragé par tous 
les moyens, précise le rapport, "de manière à ce qu'il soit 

! 
possible d'exporter beaucou:Q de produits américains 1 et d'ob­
tenir le remboursement et les intérêts sur les emprunts étran-

, gers." · 
Le rapport déclare aussi qu'il faut "mettr~ un terme à 

sctn programme de crédits urgents pour la reconstruction," et 
que cette décision doit être appliquée spécialement 'aux pays 
qui ont maintenant accès aux facilités accordées par la Ban­
que I_nternationale. 

Enfin le rapport souligne que l'augm~n.tation en 1945 de 
2.800.000.000 de dollars des prêts de l'Export-Imp·ort Bank par 
le Congrès a été autorisée dans l'intention de venir en aide ' 
aux pays libérés et dévastés par la guerre par des crédits de 
reconstruction, et ce jusqu'à ce que la Banque Internationale 
serait prête à fonctionner. Les crédits ainsi étendus ont at.l 
teint 2.100~000.000 de dollars en mai dernier. 

Une étude aHentive est par ailleurs accordée par l'Ex­
port-Import Bank à la question concernant l'extension des t 
crédits d'exportation et des garanties de transfert. 

• •••m•••••••••••s•••a•••••••••~~~· 

ACCORD RUSSO-CHILIEN. 

Le premier accord commercial depuis la reprise des rela­
tions diplomatiques 'entre l'URSS et le Chili a été conclu entre 
les deux pays. 

Le Chili vendra à l'URSS de la laine pour une valeur d'un 
. million et demi de livres. 

DEFICIT EN MINERAI DE CUIVRE AUX ETATS.UNIS. 

Le WALL STREET JOURNAL signale que le manque de 
cuivre constitue une menace pour la production d'un certain 
nombre d'articles de consommation durables: automobiles, as­
pirateurs, frigidaires, et fers à repasser. Le déficit on minerai 
dè cuivre pour 1947 est évalué à 315.000 tonnes. 

1 

LA PRODUCTION· AMERICAINE DE RAYONNE. 

La production américaine de rayonne a atteint on 1946 un 
niveaU: record avec 384.255 tonnes, . soit 7.5 pour cent. que l'an­
née précédente. On estime à 810.000 tonnes la pro(iuction mon­
diale de rayonne, soit 18 pour cent. de plus qu'en 1945, mais 
31\ pour cent. de moins qu'en 1941, année de production record. 

LA DELEGATION SOVIETIQUE EN ARGENTINE RENTRE EN 
·URSS. 

M. Constantin Shevelov, chef de la missibn économique so-
. viétique qui a conduit ces derniers mois des négotiations en vue 
de conClure un traité d'amitié, de commerce et de navigation 
entre l'URSS. et l'Argentine, rentrera sous peu à Moscou, an­
noncent les milieux bien informés. 

Le départ du chef de la mission suspendra le cours des né­
gocjations. On rappelle que M. Bramuglia, ministre des Affaires 
Etrangères, déclara en décembre que le traité serait signé avant 
la fin ,de 1~46. On ignore les difficultés qui se sont opposées à 
cette signature, mais il n'est pas exclu que le rapprochement (le 
l'Argentine .avec les Etats Unis soit une des causes majeures de 
ce ,retard, estiment les mêmes milieux. 

1 ' 

. LES .RECETTES FEDERALES AMERICAINES. 

.- ' ·Les recettes fédérales intérieures aux Etats Unis pour 1946 
ont totalisé 36.640.057.86i dollars contre 43.352.715.621 mollars en 
1945 . . 

·Cette diminution provient notamment de la modification 
d~ la taxe sur l'augmentation de bénéfices par rapport à la pé-

. l'iode d~ av~nt:.guerr~. · 
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I.A REVISION DE LA CHARTE DE L\ORGANISATION DU COM-
MERCE INTERNATIONALE EST T~RMINEE. . -

Le Comité de l'ONU chargé de l'élaboration de la éharte 
de l'Organisation du Commerce International a terminé la mise 
au point des r:ev~sions et .amendements requis - apr~s d.es séan­
ces à ·huis clos qui . ont , dul'é pendant lés cinq dernières semaines. 
La charte sera soumise le 'mois prochain à la c0mmission prépa­
ratoire de l'Organisatio:ç. du Commerce Internati.onal au cours 
de sa réunion de Gei,lève. · · · 

·COMMERCE · EXTERIEUR DE LA SUEDE EN 1946. 

,Le côrn~erce extérieur de là Suède de 1946 - la première 
-armée er'ttïèrè de paix après la fin de là guerre - a été car:ac~ 
téri~é par un large excédent des importations, s'élevant' à 842 
mili~ons de couronnes (233.890.000 de dollars), 'tàndis qu'en 1945 

. il y a eU: un excédent des exportations de 674 millions .d<e cou­
ronnes (187.100.000 de .dollars). Selon les statïstiq-qes du ML 
nistère du Commerce de· Suède, le cohunerce extérieur 'du pays 
a atteint .en 1946 une valeur totale record de 5.900· millions de 
couronnes (1.638.890.000 de dollars), contre 2.840 minions de 
couronnes e n1945. . .. . 

Les exportations ont · eu en 1946 une valeur de 2.529 millions 
de couronnes (702.500.000 de dollars), contre 1757 millions de 
-couronnes en 1945. La valeur des importations a plus que triplé 
en 1946 par . rapport à l'année précédente, se chiffrant à un 
total de 3.370.millions de couronnes (936.110.000 de 1dollars), con-
tre ·1.084 m.illions de couronnes en 1945. "' 

M.ONOPOLE. DE L'OR EN GRECE. 

Lè gouvernement Grec interdit le marché libre de ·l'or. 
Désbrmats, là Banque de · Grèce pratiquera les opérations sur 
l'or p'ar l'entrewise de 2 agents de chahge tandis qu'elle seule 
négociera les transactions. · 

Le . cours du souverain or a été fixé à 140.000 drachmes. 

'DON .NEO-ZELANDAIS A LA GRANDE-BRETAGNE. 

' · M. Fraser, premier ministre, a annoncé que la Nouvelle-Zé-
' Jande a décidé de faire à la Grande-Bretagne un don de 10 mil­
lions de livres sterling. On sait que M. Chiefley, premier ministre 
australien a annoncé avant-hier la décision de son cabinet d1of­
frir ùne somme de 25 millions de livres australiennes à la mère­
patrie. 

LE ÇOMMERCE ~XTERIEUR BRITANNIQUE EN 1946. 

Les exportations britanniques se sont élevées en 1946 à 
962.034.683 livres sterling contre 532.279 .. 966 en 1938 et les irry 
.]ortations à 1.297.682.580\ livres contre 919.508.933 en 1938. 

'I.ES EXPORTATIONS AMERICAINES DE PRODUITS MANUFAC-
TURES DE COTON MARQU·ENT UNE SENSIBLE AUGMEN­
TATION. 

· Les exportations de prodults manufactués de cotdn ont mar­
-qué une augmentation d'une vâleur de 15 -millions de dollars aux 
::Etats Unis. ' 

Cette augmentation est surtout dûe à l'accroissement des 
Bxpéqitions destinées à l'Asie e;t à l'AmériquE Latine. 

l.ES . JOUETS TCHÈCOSLOVAQUES. · . 

Le ministère tchécoslovaque du commerce extérieur a mis à 
la dispositton des importateurs un contingent de 17.000 livres 

·sterling pour 1947 pour les · importations de jouets tchécoslova­
ques. Cette livraison sera effectuée par les. fabricants tchécoslo­
vaques par l'entremise de la Maison Cestix. 

l.A ·PRODUCTION MONDIALE DE RIZ. 
': ~ 
,, La récqlte de riz de 1946-1947 évaluée à 2,5 milliards d'hec-
t olitres est de 11 pour cent. plus importante que la dernière r~­
èolte, mais reste encore de 4 pour cent. inférieure à la production 
'moyenne d'avant-guerre. . 

bes progrès les plus importants · ont . été 1réalisés on E'xtrême­
Orient qui produit normalement 95 pour cent. du riz du monde 
entier. E.nfin, on . a enregistré une augmentation substantielle de 
1a production en Birmanie. 

l.ES ETATS UNIS ONT EXPEDIE PLUS D'UN MILLION Dt TON• 
NES Dt: CEREALES PAR MOIS. . , 
Un rapport, soumis au président Truman par· le Con:ité :·des 

-problèmes mondiaux d'Aliméntation souligne que de dec_er;nbre 
dernier à février 1947, plus d'un million de tonnes. d~ cere~les 
ont été expédiées mensuellement par les Etats Ums a destmÇt-

.. tion .de l'Europe. . , . .. . . · . ' 
. · Ce rapport indique d'autre part que 1~ recolte ameqc~me, de 

blé en hiver, qui doit atteindre au- m~ms 20.000 tonne-s, per-

mettra de préparer bientôt de . nouvelles exportation~. ~1 _sou!igne 
que le programme. d'expéditions en Europe sera realise des ~a 
fin avril, alors que cette réalisation était. prévue. pour. la fm 
juin. Cependant le besoin reste urgent e1J Il est necessaire que 
l'effort en faveur de l'Europe ne soit pas ralenti. . . .. 
.. , · ·:Bans . les ·commentaires :: du -rapport, M. Truman fart . remar­
quer que l'achèvement du programme de pvrâ~s?ns.· ~e -•blé. · ~à 
l'Europe pourrait. préserver certains P!lY.S. ·d ~ne . Sltuatw:n. .. cntl­
que a.v~nt les . prochaines réçoltes ~t dit que le go],Jvernement ~ 
décidé de demander s!il était nécéssaire de prolonger certams 
pouvoirs extraordtnai-res de guerre pour . porter ~emède à cëtt~ 
situation. . 

iEs ETATs .uNis ET I.~ SIA:M,SIGNENT uN ACCORD DE ·T·~iN's~ 
PORT AERIEN. . . 

Le . Département d'Etat américain a annoncé -la signature 
d'un accord ; sur le transport aérien entre les . Etats U~is _et le 
Sia:rtt . . Cet .accord est similaire aux nombreux pactes bll.ateraux 
de- transport aérien conclus entre les Etats JJnis et les autre~ 
nations. 

LA SITUATION' DE L'INDUSTRIE FRANCAISE. DU CUIR A ·LA 
FIN .J:)E L',ANNEF; 1946. . . · '· 

_ .. Les . résultats du .recensement du chept.ei, qui a eu lieu il Y 
a quelques mois, font apparaître une augmentation de l'effectif 
des veaux sur celui d'avant-guerre, estimé à 16,9 pour cent. 
Toutefois 

1

les autres catégories accusent un déficit de 13,7 pour 
é'enL ·pou~ ·les bovins, 23,3 pour ies équidés, 27,5 pour cent. pour 
les ovins,.--21,4 pour cent. pour les caprins et 26,7 po-ur cent. pour 
lès por.cins. De ces chiffres il est permis de déduire que le cheptel 
est en bonne voie d~ reconstitution ~ en outre, il comprend un 
n'Ombre élevé de .jeunes sujets. 

. ·Cependant, la collecte des cuirs et peaux bruts n'atteint q-q.e 
la moitié environ des chiffres d'avant-guerre. · 

l'~:~~ ~~:~·~5::~· ~; ·c~~~i~~:· ~~5· ~~~~~-~; 
Çhicago, centre chimique des Etats-Unis, possède plus de 

500 firmes employant des chimistes. Prçxtiquement tous les 
types de produits èhimiques sont ·fabriqués dans cette ville, 
et les résultats des recherches de laboratoire entreprises dans 
les usines de cette ville guident les progrès de la nation amé­
ricaine dans une grande :variété , de. demandes industriels. 

~'étendue et la diversité du développement' de l'industrie 
chimique à Chicago résultent en premier lieu de la position 
géographique de · la ville, située près des centres agrair-es, 
industriel$ et agricoles les plus denses des Etats-Unis, et ·qui 
font de Chicago , le quartier-gén-éral naturel de plusieurs in­
dustries. L"'American Chetnical Society", dans un, rapport 
général, note que la région de Chicago, la seconde en den­
sité dans le pays, possède plus de 11,000 sociétés industrielles · 
dont le . rendement annu()l global excède quatre milliards de 

1dollars. 

.TABLEAU. INDU$TRIEL DE . CH·ICAGO. 

Entourée par . une vaste région . agricoie, Chicago porte 
son premier intérêt eux produits alimentaires, et concentre 
ainsi sa plus grande. attention à la chimie agronomique. Ses 
compagnies de viande ~e sont développées à leur niveau 
actuel grâce à l'invention et à la mîse en pratique commer-
ciale du réfrigérateur. · 

! Cicago est aussi le foyer de l"'American Meat Institute" 
1 (Institut américain de la Via-nde) qui possède deux labora-

1 

toires coopérant avec l'industrie et les institutions .d'éduc.a­
tion dans ce domaine, et le foyer de l'Institut des Recherch~s 
et des Développements, organisme gouvernemental. .. ' 

Les sociétés laitières offrent des facilités de recherches ' 
• extensives et leurs laboratoires coopèrent avec d'autrès in- i 

dustries pour la préservation des .vivres. '· t 
Les chimistes et ingénieurs' ont joué ùn· rôle-clé dans t 

la construction' d'u!le vaste industrie métallurgique à Chi­
cago. Ceci est particulièrement remarquable dans le cas 

· d'une compagnie dont les p{oduits sont principalement fa.ts · 
.en métaux dits rares. Les recherches et les développements 
ont permis à ces "composés métalliques" de passer de l'état 
de curiosité à celui de la pratique commerciale. · 

-. .n est ·probable que l'industrie pétrolière . doÙ plus àux 
travaux des chimistes qu'a aucune source de travail. ChiCc:t9'Q, 

1 
est le quartier-généml de· recherches de quatre gx:andes ·com-
pagnies de pétrole. · . 

. L'industrie américaine de peintures .est ·· également liée: 
~au~· rtrqvaùx des. chimist,es de Chicago.. _ . !'·· 

.~ ................................................................ ~-·~··~- ··~~' 
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L.. ·E SOJA 
· Voici un article très intéressant que nous relevons dans l1e 

d.ei'D.ier "Bulletin~' : 
En France, où les savants sont aussi audacieux que le 

.public est routinier et peu curieux, c'est à M. de Buffon lui­
même, en fin de XVIIIème siècle, que revient le mérite, sur 
. ]es suggestions, de missionnaires revenus de Chine, d'avoir 
procédé le premier à des essais culturaux au Museu!ll ~du 
Jandin des Plantes. Simples expériences d'ailleurs, qui, quoi­
que favorables, ne dépassèrent guère le stade des essais de 
laboratoires. 

Près d'un siècle se passa et il fallut, après quelques ex­
périences sporadiques sous le Second Empire, attendre 1946 
pour voir apparaître à' la fois des tentatives plus larges de 
mi~e en culture .dans la région d'Etampes notamment, et la~ 
première inscrip,tion, au .catalogue de la Maison Vilmorin 
et Andrieux, d'une variété venue d'Autriche-HonJZrie. 

Brûlons .les étapes ... 
En octobre 1940, le général Berger, qui avait longtemps 

vécu en Extrême-Orient et en rapportait une documenta,tion 
théorique et pratique sur le Soja, avait, avec l'appui de que-~­
ques amis, créé l'Institut National . du Soja dont la missi~~ 
désintéressée était de conduire la nronagande dans les milieux, 
agricoles pour les incitér à incorporer le ·"haricot d'Asie" 
dans le cycle ordinaire de leurs ·cultures. 

La valeur aiimentaire de tout produit s'établit en fanc· 
tian: 

1. De sa richesse en albuminoïdes; 
2. De sa richesse en hydrocarbonés; 
3. De sa teneur minérâle (potasse, phosphore); 
4. De l'apport en vitamines et ferments utiles; 
5. Pour obj ection, de la proportion de toximes ou déchets 

plus o~ moins nocifs qye l'aliment laisse ou introduit dans 
l'orgamsme. 

Pâturage 
Fourrage frais 

Conserve cuite 

Plante vert1e ou sèche 
Yoin sec · Assolement 
Foin d'ensillage 

Fève verte 
L ~gu me vert 

Fève sèche 
Salade 

Mets cuit ou bouilli Alime.n·t pour animaux 
Gâteaux secs 
Bonbons grillés 
Café grillé 

(• , le's) Lait et dérivés sucres ou sa 
Farine et dérivés 

Lait végétal' 
Lait en poudre Fromages frais Caséine et ses emplois 
Lait .condensé Fromages secs Divers 
Emploi ·pâtisserie Fromages fermentésPeint.ures 

'Imperméabilisation 

'Aliments cuits 
G-âteaux secs 
Chocolat 

Farine de fèves sèches 
:Boissons hygiéniques 
Aliment pour diabétiques 
Pâtes alimentaires 
Nourriture pour petits enfants 

Farine ·de tourteault 
Sauces au· soja Alimentation du bétMatière~ plastiques 
Assaisonnement en . Peinture à l'eau 

poudre Colles végétales Engrais 
H'llile de Soja 

Graisse végétale Huile pour peinture Savonnerie 
HuilA d'éc.lairage Hu'ile pour vernis Bougies 
Emploi culinaire d'impression absorb- Glycérine 

0 

ante pour le li noléum "'" 

Bonbons 
Choco~at 
Cacao 

Lécithine de Soia 
Agent d'émulsion Teintures des textile 

Produits de Beauté 
Savons 

Produits médicinaux 
La stiuation des cultures depuis 1940 peut se résumer 

ainsi: 
ETATS-UNIS 

1943: Superficie cultivée: 5.500.000 Ha. ~-
Se basant sur ce critérium, le Soja prend place au pre· 

mier rang des aliments à "haute valeur alimentaire". Du 
·point de vu e de la physiologie digestive, il présente sur les 

·viandes auxquelles il pe-qt se substituer comme nroducteur de 
calories, un immende avantage: la viande introduit dans l'or­
ganisme des nucléa-albumines qui se , décomposent en bases 
xanthiques-toxines des plus nocives aux systèmes nerveux 
et artériel; le Soja, lui, n'apporte avec so'n aJbumine végétale 
qu'une nucléa-albumine ne laissant aucun déchet toxique . 

Cette constatation scientifique serait à elle seule de na­
ture à retenir l'attention sur le Soja comme aliment en mê­
me temn~ riche comme la viande et aussi dénué de toxicité 
que les legumes. 

Mi_eu~ qu'une o.l?ng~te énumération, un tableau montl'ercL 
les pnn<:IPales utilisatiOns et usages du Soia: 0 

Rendement à l'hectare: 1.300 kg. en rrioyenne. 
Production: légèrement supérieure à 71.000.000 d'hec­

tolitres. 
1945: Production: 8.000.000 de tonne~ .! 

Exportation en France: 80.000 tonnes. 
FRANCE 

1941: Début du déve~oppement de la culture du Soja en 
France, <tans ·des conditions très çlifficiles. · 
La disponibilité de semences acclimatées p'eut être éva­
l_uée à, 15 to~es: On importe des semences d'origine 
etrangere CDwckmann's Grungelpe, Minsoy). 

. 1943: Des coopératives de producteurs, des sociétés et des 
.r>articuliers. se. s?nt n;lis à cultiver le Soja en France~ 
Garonne, la regiOn de Toulouse, les Basses-Pyrénées, 
notamrn,ent dans le Lot-et-Garonne, le Tarn-et­
la Provence la vallée du Rhône, le Massif Central la 
Beauce, 100.000 échantillons sont distribués pour 'les 
jardins familiaux. · • 

H
Superficies ensemencées officiellement déclarées: 1.300 

a. 
Production officiellement déclarée: 400, tonnes. 

1944: Plus de 200.000 échantillons sont distribués pour les­
jardins familiaux. 
Les superficies cultivées en grande culture s'étendent. 
Production officiellement déclarée: 600 tonnes. 

1945: Production officiel'lement déclarée: 400 tonnes, dont 150 
tonnes de semences. 

Il existe u:p. catalogue des variétés de Sojas cultivées en 
Fr~nce et une législation sur le commerce des semences de 
Soja en France. " 

· IMPORTATIONS FRAN·CAISES DE L'EGYPTE 
faisant suite à notre ta'bleau ptécédemment nublié: 

Mois 1 Franç. Britan. Totaûx % de 
tous pays Ir:nport 

Franç. 
dan 

l'ensemble 
De Janvier 
' à fin Octobre 1946 2.001.004- 20.299.984, 66.652.285 ·4,38% 

Novembre 1946 ' 385.776 1.978.802 7.429.754 5,19% 
1 Total à fin Novembre 2.386.780 22.278.786 74.082.039 3,21% 

Quelques chiffres concernant l1as principales importations 
françaises de 1946 jusqu'en Nove·mbre. 

Tissus soie ....... ............... , ................ .... ....... . 
Lainages ... .. ....... .................... ............. ..... , .. . 
Coton ..................... ; ....................... .... ..... .. . 
Médicaments composés .. ···.···· ··· ················ ····· 
Aut?mo~iles ·::··0 ............. . ............. . ............. . . . 

Orfevrene et BIJouterie ............................... .. 
L'EXPORTATION DU RIZ 

Fr s. 
206.806.000 
101.381.000 

0 71.578 
!~7.696.000 
57.165.000 
81.212.000 

Signature de .l'Accord: 1 

S.E. Mohamed Hassan El Ch mi Bey, au nom des Rize­
ries, a signé avec le "Ministry of Food" l'accord intervenu 
pour la vente de 100.000 tonnes de riz contre 100.000 tonnes 
de blé. 

Cette quantité sera exportée au cours du premier semes-
tre 1947. ~ . 

C'est le Conseil International de l'Alimentation qui don­
nera les instructions pour l'acheminement dè ce riz aux pays 
qu'il jugera les plus nécessiteux. 1 

Une -autre tran~action est en cours pour l'exportation 
d'une seconde tranche de ;tOO.OOO tonnes de riz contre du 

·maïs, durant le second semestre 1947. 
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NOTRE BOURSE IMMOBILIERE 
' . ' 

A VENDRE ET A ACHETE·R: - TERRAINS DE CULTURE - TERRAINS A BATIR -VILLAS ET IMMEUBLES DE RAPPORT. 
Ll:'S l'E'BSQNNE'S lNTERÈSSEES· SONT' PRIEES DE S'ADRESSER A . LA "REVUE D'EGYPTE EÇONOMIQUE :ET · ;FINANCIERE" 

· (B.P. 465) POUR LEUR MISE "EN ·RAPPORT AVEC LES ACHETEURS ET VENDEURS EVE.NTUELS . 

.A ACHETER: 

Terrains Agricoles. -

200 feqdans - à L.E1 250, terres 1er catégorie région Car 
lioubieh - Ménoufie. · 

100 feddans - 'à L.E. 300 terre 1er catégorie région Ca­
lioubieh ;-- . M~noufié - sur .route principale. 

1.000-2.000 feddans - incultes ou partie incultes terres 
noires, ayant irrigation et drainage assurés à L.E. 60 le fed­
·.dan. Région Gharbieh - Dakahlieh - Charkieh. 

1:000-2.000 feddans. Région Cànal Nubarie - rive Est 
ayant prises sur le susdit Canal à L.E. 10 et L.E. 15 le fed­
-dan. 

Terrains à bâtir. -

1.000 m2 sur 2 rues au centre de la ville Caire. 
500m sur 2 rues au centre de la ville Caire. 
Zamalek - 500 1m2 sur 2 rues - sans restrictions. 

Immeublès. -
Un · immeuble âgè 10 · à 15 ans au centre du Caire de 

L.E. 100.000, et un autre de L.E. 50.000 - donnant sur 2 rues. 

A VENDRE: 

Terrains Agricoles: -

Béhéra. - 2.800 feddans région Edfina à L.E. 35 le feddan. 
Béhéra. - 155 feddans région Basdallah à L.E. 130 le 

feddan. 

Béhéra. __. 600 feddans région Abou Matamir à L.E. 5 le 
feddan. · 

Gharbieh. - 2.000 feddans région Koutam à L.E. 150 le 
feddan . . 

Gharbieh. - 500 feddans région Dessouk à L.E. 150 1le 
feddan. 

Calioubieh. - 150 feddans région Caire à L.E. 100 le 
feddan. 

Calioubieh . ....:... 170 feddans région Caire à L.E. 200 le 
feddan. 

Calioubieh. 
feddan. 

Calioubieh. 
feddan. 

100 feddans région Caire à L.E. · 400 le 

1 • 

36 feddans région Caire à L.E. 325 le 

Dakahlieb. - Région Simbelleoum 650 feddans à L.E. 325 
le feddan. 

Dakahlieh. - Région Simbelleoum 500 feddans à L.E. 200 
le feddan. · 

Dakahlieh. ·- Région Hariouth 350 feddans à L.E. 160 
le feddan. 

Dakahlieh. - Région Hanouth 900 feddans à L.E. 160 
le feddan. 

· Minia. - Région Beni Mazar 400 · feddans à L.E. 120 
le feddan. 

Beni Suef. - Région Qaï 350 feddans à L.E. 150 le fed­
dan. 

Canal Nubarie. - Béhéra- Une grande plantation vignes 
- en plein• rapport à ventre à uri prix très convenable. 

FAYOUM: Affaires très importantes. 

700 ·feddans sur les bords du Lac, Karoun - Beau Do­
maine agrièole, peut convenir au~si comme terrain de pê~he, 
de chasse et pour lotissement de villas, dans un -site pitto­
resque, on demande L.E. 30 par feddan. Ce domaine est si­
tué non loin de l'Auberge du Lac. 

Immeubles de Rapports. -

Rue Champollîon · L:E. 55.000. ·. 

Rue Boustan LE. 55.000. · 

Rue Cheikh Hamza L.E. 22.000. 

Rue Khédive Isamil L.É. 42.0~0. 
Rue Malika :f.~rida :- Chérif L.E. 110.000. 

Rue Kasr el Nil L.E. 25.000. 

Rue Cloth Bey L.E. 6.000 .. 
Rue Doubreh L.E. 25.000. 
Rue Faggallah L:E. 12.000. 

Rue Foùad L.E. 78.000. 
· Rue Kasr el . Eini L.E. 7.500. 

Rue Hamdi CDaher) L.E. 7:500. 

Rue Halig el Masri L.E. 8.500. 

Rue Moubladayan L.E. 35.000. 

Rue Héliooplis L.E. 19.000. 

A VENDRE VILLAS: 

Zamalek: 
Rue Bahgat L.E. 7.000. 

Sur le Nil L.E. 30.000. 

Hechmet L.E. 9.000. 

Monerif L.E. 9.000. 

Saleh bey Ayoub L.E. 27.000. 

Vilcoks L.E. 35.000. 

DOKI: 

Rue AboU: Masseoud L.E. 4.200. 

Rue Naal L.E. 6:000. 

Rue Hussein Pacha Wo'ussef L.E. 9.000. 

Rue Hattib L.E. 8.000. 

Midan Abdel Mo.nem L.E. 15.000. 

Rue Noal L.E. 7.000. 

Rue Adle L.E. 9.000. 

AGOUZA: 

Rue Moustafa Raguib L.E. 3.500. 

PYRAMIDES: 

Rue Marco Bey L.E. 7.000. 

Rue Pyramides L.E. 1.500. 

HELIOPOLIS: 

Baron Empain L.E. 5.000. 

El Agam L.E. 7.ôOO. 

El Agam L.E. 3.200. 

béssouk L.E. 5.500. 

MEAD!: 

Une villa L.E. 3.200. 

KOUBBA: 

Rue Neghib Pacha Shakouy L.E. 6.500. 
Rue El Malek 'L.E. 8.500. 
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LES MARCHÉS INTEBSATIONAlJX 
Le 22 Février 1947. 

Arachides 
[!] Sénégal. - La campagne d'arachides est pratiquement ter­
minée. A la date du 31 janvier, les quantités commercialisées 
s'élevaient à 260.000 tonnes (base coques). Le tonnage final 
atteindra vraisemblablement 300.000 tonnês. A la même date 
du 31 janvier, 32.000 tonnes de coques avaient été prises en 
charge par les huileries locales. 
fil ttats-Unis. - L'huile brute, wagon usine des provinces du 
Sud-Est est vendue 31 c. (contre 301/2 c. habituellem.ent). 

Graines et huile de coton 

® Etats-Unis. - Les dernières affaires traitées sur ~e marché 
a terme de New.York pour l'huile de coton raffinée sont les sui­
vantes: 

Mars, 33 c. demandé, 35 offert; mai, ventes à 34 c. et 341/2 
c. · juillet ventes à 341/ 2 c. et 34 3/4 c.; septembre, 29 c. offert; 
o~tobre, 23 1/2 c. demandé; décembre, 21 c. offert; janvier 1948, 
211/4 c. offert. 
~ Argentine. - Les graines SOI]-t cotée~ à. $ 189 nominal à Ré­
Slstencia. Il n'y a pas de marche pour l hmle. 

Huile de maïs 
[!] Etats-Unis. - Le marché reste' tendu. La production à été 
bonne mais les quantités mises sur le marché sont insuffisantes 
pour ~ouvrir la demande. L'huile brute est demandée à 30 c., 
cependant que l'huile raffinée a été vendue de 32 c. à 34 c. fob 
Chicago. 

Huile d'olives 1 
[!] La mobilisation de la récolte d'huile d'olives en Italie s'ave­
re très difficile; les contingents fixés par le gouvernement n'ont 
pas été livrés. On pensait pouvoir disposer de 48.000 t. et. les 
organismes collecteurs n'en ont reçu que 13.200. Dans certames 
régions, les livraisons ont varié entre 10 et 20 % des quantités 
fixées par le gouvernement. 

PRODUITS ALIMENTAIRES 

Agrumes 
[!] Palestine. - Jusqu'au mois de janvier, depuis le début de 
la saison, les exportations ont été de: . 2.?61.086 caisses d'oran-
ges, 316.022 de grapefr_uit et 202.546 ~e citrons. , . 
[!] Australie. - Les pnx sur le marche de Melbourne eta1ent les 
suivants à fin novembre 1946: 

Caisse grapefruit standard 68 fruits: 480 francs la caisse; 
caisse oranges, calibre 140 à 220: 480 francs la caisse; calibre 
270; 384 francs la caisse; calibre 112: 408 francs la caisse. 

Cacao 
[!] A partir du 1er avril prochain, le P.rix du ca~ao en grains 
sera relevé en Grande-Bretagne de 51 livres sterlmg par tonne 
à 93 livres sterling shillings, soit une majoration de plus de 
80%: 1 

Ceci entraînera inévitablement une hausse correspondante 
sur toute la confiserie à base de cacao. La distribution du cacao, 
comme de la presque totalité des produits alimentaires, est ef­
fectuée en Grande-Bretagne par l'Etat. 
[!] Cameroun. - La campagne de cacao est estimée devoir 
porter sur 38.000 tonnes. Fin janvier, les stocks atteignaient 
24.000 tonnes. Les prévisions d'embarquement pour février por­
tent sur 9.000 tonnes. La campagne s'effectue dans des condi­
tions favorablès. 

Café 
~ Cameroun. - Les stocks de café totalisent au 31 janvier 
f947 10.000 tonnes, dont 1.700 tonnes de la campagne 1945-46 et 
8.300 t. de la campagne 1946-47. Les prévisions d'embarquement 
en février portent sur 1.900 tonnes (s/s "Royan"). 

Conserves de fruits 
[!] Afrique du Sud. - En 1944-1945, la production de confitures 
et de marmelade a été de 68.664 t., et celle de fruits: 13.854 t., 
dont 1.594 t. pour les ananas. 

Sucre 
fil Philippines. - Selon un rapport de Manille, la production 
du sucre aux Philippines est évaluée à 72.000 tonnes. Seize usi­
nes ser'aient en activité et six autres en réparation. 

Avant-guerre, les Philippines produisaient un million de 
tonnes de sucre, dont 900.000 tonnes étaient exportées à ·desti­
nation des Etats-Unis, chaque année. 

On prévoit que les P-hilippines importeront du sucre cette· 
année pour leurs besoins domestiques. 

Thé 

fil Indes. - Les milieux indiens intéressés par le commerce du. 
ffié ont été assez surpris d'apprendre la décision dti gouverne­
ment d'instituer un droit d'exportation de 2 annas par lb de thé, 
portant effet immédiatement. Le gouvernement a p:robablément 
pensé, lors de l'institution de cette taxe, que la demande mon­
diale était maintena11t suffisamment forte po'ur permettre de 
prélever un léger droit de sortie. 

TEXTILES 

fil Indonésie. - Il y a actuellement 9 millions de yards de tex­
fi1es stockés dans l'Inde en attendant leur embarquement pour 
l'Indonésie. Les Indonésiens ont déjà reçu 5 millions 700.00Ü' 
yards de textiles hindous en échange de riz. 

La Reconstruction Finance Corporation a annoncé au niL 
lieu de janvier la conclusion de marchés pour la vente à la 
Hollande de 40 millions de yards de cotonnades japonaises des­
tinées aux Indes néerl1iindaises. 
[!] Malaisie. - Mr. Boyd, du S.C.A.P., a annoncé réce~ment 
que 12 millio~s de yards de textiles japonais ont été alloués à 
la Malaisie. Ces textiles se trouvent encore au Japon, où ils 
attendent leur embarquement. 

Coton 

[!] Chine. - Selon un plan de production intensive, la Chine-­
arriverait à combler elle-même ses besoins en coton dès 1949 .. 
Le plan tend à une production de 17.000.000 de piculs, soit en­
viron 10 millions de quintaux; la production record .avait été en 
1936 de 8.500.000 quintaux. . 

Pour arriver à ce but, le plan envisa~e l;emploi des procé­
dés les plus modernes de culture dans vingt fermes créées à · 
cet effet et l'établissement d'un organisme national qui coor­
donnerait les efforts des producteurs. 

En 1947, la production serait de 9.000.000 de piculs (5.045.000 
qx), en 1948 de 13.000.000 de piculs (7.700.000 q~) pour attein­
dre en 1949 le chiffre signalé ci-dessus. La récolte de 1946 a. 
atteint 8.100.000 pi culs ( 4.330.000 qxJ. 

Durant la même période on espère atteindre, dans les ma­
tures, le nombre de 5.000.000 de broches utilisees avant-guerre; 
le nombre actuel est de 3.500.000, dont 2.000.000 sont la proprié­
té de la Chine Textile Development Co. 
[!] Etats-Unis. - A New-York, la tendance est ferme sur le: 
marché des cotons, grâce à des achats industriels et des rachats 
effectués par les courtiers. 

Les hausses ont varié entre 6 et 22 points et on signalé que­
les termes éloignés sont particulièrement demandés. 
[!] Etats-Unis. - La Bourse du coton estime la consommation 
totale américaine en janvier à 900,000 balles, contre 774.000 en. 
décembre et 811.000 en janvier 1946. Consommation journalière: 
40.900 balles contre 40.700 en décembre et 36.900 en janvier 
1946. 
[!] Japon. - La Reconstruction Finance Corporation annonc0 
que l'U.S. Commercial Cotporation va faire vendre aux ,gouver­
nements d'Extrême-Orient 43.500.000 yards de cotonnades japo­
naises, qui représentent une valeur d'environ 10.900.000 US dol-· 
lars. 

Laine 

[!] Canada. - La production de laine du Canada est estimée. 
pour 1946, à 13.711.000 lbs. contre 14.513.000 lbs pour 1945, soit 
une diminution de 5.50 010. La tonte de 1946 est la plus faible 
depuis 1942, mais supérieure à la moyenne annuelle de la pé­
riode d'avant-guerre 1935-1939 qui ressortait à 12.243.000 lbs. Le 
nombre de moutons tondus en 1946 s'élève à 1.793.000, contre-
1.916.000 en -1946. 
[!] ,Australie. - Sur le marché de Sydney, le 11 février, les laines. 
de bonne qualité ont accusé une avance de 5 0/0 sur les prix 
récents. La laine mérinos en suint s'est vendue 85 pence 3/ 4 la 
livre, établissant ainsi un nouveau record pour la Nouvelle Gal­
les du Sud. 
~ Japon. - · Le Japon va être approvisionné de laine austra­
lienne. Un contrat est actuellement soumis au gouvern·ement 
britannique, il prévoit la fourniture de 120.000 tonnes de laine 
brute au cours de l'année 1947. 

Œxtrait des "Marchés Coloniaux") 
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Il MOUVEMPNT MARITIME Il LE PORT DE PORT-SAID 
FROl\1 SEA. 

4/3/47: 
Scythia 
Muüah 
McClellan 
Multnomah 
Emp. Shelter 
Pinard 
Ar go 
Dimitr'ios Inglesses 
Emp. Lifeguard 
Memnon 
Emp. Colne 
Emp. Nightingale 
Si di Barrm1 ·. 
Emp. AllVil 
Excelsior 
Rytter 
l'-1·. I'ilot 
?elemaclr\1~ 
Br. Valow· 

FROM CÀNAL 
4/3/47: 

Wm. H. Edrward 
?o11 Pock 
Pa tissa 
!Euryades 
Lancashire , 

FROM SEA 
3/3/47: 

Kin a 
Alex. R. She1 he rd 
.Anniston City 
Castle S. Wooà 
E,r. M<:J.rquis 
AllSa 
.!Tmo. Com:fort 
~Au1daur~ 
""B'\oristan . 

FROM CANAL 
3/3/47: . 

Adrastus 
Fort · Cheswell 
:-1pe Spring 
Thom<ls Field 
Montana 
Zar.e Gray 
Afghanistan 
Ttevaylor · 
B:~· Hakim 
Mooltan 

FROM SEA 
2/3/47: . 

T-alodi 
Mataroa 
C. of EvansvJlle 

FROM CANAL 
~/3/47: 

Clan Forbis 
Virtu 
Ghilal 
lngleton 
Wohoo Swamp 
\Vinéhester Victory 

· 
11/a/47: 

FROM SEA 

Antilochus 
Mikhà;n Kutuzov · 
Agios Georglios · 
Wiinchester Castle 
\)ranje 
Sanvearn 
FDrt Nottingham 
?achang Victo;rY 
Fort Bourbon ~ 
'Rampero . . 

FROM CANAL 
1/3/47: 

Champollion 
Zonnetwyk 
Suru;;et 
'Br. Cavalier 
Malacca 
Strathnaver 
Triland 

FROM SEA 
28/2/47:. 

Raüa 
·.F'ernebo 
Benjamin 
Lalanàia , · 
Sam.smola 

Worcestershire 
Emp. of Scotland 
Sweet Watt::' 
Hoegh Silverstar 

FROM CANAL 
28/2/47: 

Andes 
Havprins . 

27/2/47: 
Siwa 

FROM SEA 

Br_ Integrity 
Talodi 
Par~nga 
Fort Tur.tle · 
Marsa Matruh 
Este 
Herefordshire 
pfrecht 

FROl\1 CANAL 
27/2/47' 

Athos 
EXJplorer 
Samdel 
Grafton Park 
Emp. of Australïa 

FROM SEA 
2tj/2/47: " 

Gloxinia 
Vasco 
Benlawers 
Aksu 
Madagascar 
Steel Enginee~ 
Masunda 
Ba tissa 
Legion Victorv 
Wave Monarc"h 

, Queen of Bermuda 
FROM CA:s-AL 

26/2/47: 
Aase Maersk 
F.iorda,as 
OXifordshire 
Trevanion ' 
Sea Hawk 

, Thomas F. Magher 

PRINCIPAUX LOTS ARRIVES 
A :PORT·SAID 

A L'IMPORTATION 
{5/3/47) 

Pa,r· le s.s. "Stad Maastricht", 
de Cochin: 
98 ,Bd<les C.oir mats 
40 Rolls Coir matting 
2 Cls Vermouth 

Par le s.s. "City of Dundee'', de 
Calcutta ·: ' 
3 B/ s Drysalted Coats·kins 

9e Oolomllo: 
325 Cls Tea 
r:. 1 Drum Citronella oil 
~30 . Cls D.es. C'nut 
172 Bag:S Cocoa beans l 

Par le s.s. "Tjipomdok" d'Ams­
terdam: · 

2 C/s Foods pasts 
1 Cl Ether oil 

-Par le s.s. "Samforth" de U.K.: 
2 'Motor .car 
5 C/s Hoover cleaners 
1. Cl Wireless valves 
4 Cf s Pickles 
2. Cls Table salt 
1 Cl Druggist sundries 
5 Drums Enson salt 
1 Cl Carbonate of magnesia 

30 C/s Cigarettes 
1 Ci Wireless apparatus 

28 . Bags · Nutmeg:s 
31 Pkges Personnal effects 

1 C/ Telegraph apparatus 
1 Cl Plastics 
2 C/s Electrical goods 
1 Cl Metal ware 
1 Cl Metal furniture 
1 C/ Woulding machine 
3 C/s Steel cabinets · q.nd 

T}'res 

14 Cls FDot powder Par le- s.s. "Philae'' de Shaa-' 
2 C/s Pipe fittings ghai: 

Par le s.s. ''Gausdal" de Rotter· 661 Pkges Tea 
dam · de Hong Kong : 
iO CÎs Flower bulibs 50 B/s Rattan peels 

de Gênes : de Colombo : 
1 C/ Cycles 118 C/s Sole cre.pe ruober 

de Barcelone : ~ar ·le s.s. "Champollion'', de 
1 C/ 'Textiles Shanghai: 
1 C/ Socks 120 B/s T~obacco leaf 
3 Pkges Pers. Effects de Hong Kong : , 

de Marseille: . 10 . B/s Rattan peel 
2 Cls Rayon Ribbon 10 C/s China black tea 
1 Cl Furniture Van. de Djibouti: · 

50 Cls Brandy 200 Sacs Coffee 
1 Cl Pharmaceuticals Par le s.s. "l\lalacca" de Hong 
6 BdJs Person. effects Kong : 
1 Cl A.rtificial silk. · 1250 C/s Soap 

Par le s.s. "Antonio" de Piraeus: 3 C/s Wooden pottery 
23 Cl s .Epiceries de ]\fadras: 

Par le s.s. "Aberdeen Victory" 9 C/s Cupals 
de Karachi : d'Aden : , 

9 Cls Play halls GBO B/s Tobacco hamuni 
3 C/s Douche tubes 33 C/s Gum methi 

25 Bis Caw Hides de Siugapore: · 
2 C/-s Voulting poles 22 Drums Liquid latex 

680 Drums Tur.pentine 100 Bis Rubber , 
Par le s.s. "Megna" de Glas- de Shanghai : " 

gow: 20 B/s Silk yarn 
21 .Loose LàcDmotive wheels. 12 J3js Raw .silk 

Par le s.s. "City of Kimberly'\ 5 'Bis White silk 
de Calcutta: 44 IB/s Tobaoco leaf 

1593 Chets. Tea 
13 C/s Sola hats 

3 Pkges Person. Effects 
640 Bags Coffee 

Par le s.s. "Sanite" de B'head : 
1 .B/ Cassia 

11 Lse Lorring 
, 2 C/s Dental ~Cream 
1 Cl E.lectr. e.qU:i,pinent 
1 Crt Pu1boards 
1 Crt Envelops 
2 Crtes Writing pads 

11 C/s Cycles 
2 Cls Elect Boils 
2 Bars chrome steel 
1 C/ Machinery 
7 Cls· Waterproof cloth 
2 Crts, Pump 
2 Cls Harnes..s furniture 
1 C/ Rayon stockings 
1 Cl Ship'.s lamns · 
2 Cls Chinney -
1 Cl Galvd. launch 
1 C/ Golf clubs 

Par le s.s. ''Antilochns" de 
B'head: 
20 Cls Cycles 
1 .c; Engine spares 

Par le s.s. "Treva~lor" de Shan­
ghai: 

2 Cls Silk pieces goods 
125 B/s 'l'obacco leaf 

1 Cl Mer.chandise 

MARCHANDISES ANGLAISES 
ARRIVEES DANS LE PORT 

D'ALEXANDRIE 
, D~ns le courant du mois de 

fevner, les mare,handises an. 
glaises suivante·s sont arrivées 
au port .d'Alexandrie: 

Tonnes 
27 Encre 
69 Ciment 

109 Machines à coudre 
357 Machines 
327 Ma-chines textiles 
161 Harengs Saurs 
464 Acier 
30 Huiles de fo is de morue 
4fî Cordages 

2GO Produits chimiques et 
pharmaceutinues 

58 Pneus "' 
90· Verres à vitre 

433 Pommes de terre 
123 Tubes 
157 Câibles ' · 
514 · Marchandises diverses 
158 Fer 
290 Matériel de chemin de 

fer 
31 Cacao 

Par le s.s. "Euryades" de Tand· ' 
jong Priok" : 

35 Chocolat 
36 Peintures 
41 Insecticide 
31 Ac.c:umulateurs 5 C/s Bamboo 

1 Coil Asbestos 
91 lBar.s Steel 

Par le s.s. "Alisa" d'Alexandrie: 
6 Cls Locks 

de Gênes: 
7 C/s cameras 

19 C/s Fittings 
1 C/s Per:fumery 
1 Cl Machinerv 

Par le s.s. "Virtu" de Port­
Soudan: .. 

209 Bags White melonseed 
P.~r le s~s1 "Kina" d'Oslo : 

200 P.kges · Newspapers (un­
read) 

800 Cts Beer · 
de· 'Gênes: 

1 Cl Rayon suiting 
1 Cl Electric machine 

Par le s.s. "Talodi", d'Alexap­
drie: 
20 C/s Cigarettes 

389 Huiles minérales et lu­
brifiantes 

326 Su~fatê d'ammoniaque. 
593 Bnques et briques :eé-

frac~aires ... (. , 
94 Pap1er et papier d'im-

.pression • '· 
' . 81 Fertilisateurs 
· t>1 Kao,lin · 

48 1Sulfatè de cuivre -
77 Articles .de toilette 
90 Cigarettes 
79 Bouilleurs 

1-65 T ·1 
30

, extr e . 
.'Eng~ns · 

16 Tracteurs · · · 
· 37 Lainages :et cot.onnadès 

Caiss~~ . · ' ' · · · · 
700 Gfil ::, .. · --.,-., 
90 . Deiitifr~e · ,. -: ·, 
46 -Bakfng powde·r · 

2300 Whisky ' " 
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LA SEMAINE COTONNIÈRE 
Le marché de Minet· El Bassal fut très actif cette semaine, 

et il y a Ueu de signaler que .la demande pour nos cotons de lon­
gues soies fut excellente. 

L'offre de nos Karnaks, pour les cLassemen<s de G/FG à 
FG t 1/4 demeure cependant assez forte pour empêcher les 
{)rix de bouger. Pa.r contre !es bea:ux classements (FG/E~TRA 
a EXTRA) ,qui commencent a se fa1re rares, ont, retouche des 
hauts prix. 

Il y a lieu de :rapporter également' une demande très .soute­
nue pour le MENOUFI, dont les prix haussèrent de près de cent 
points cette semaine. 

L'·cin nous signale l'.ardvée à Aiexandrie, d'un délégué du 
G.I.R.C. venu pour compléter les besoins de la FJance pour la 
:.saison. La sectJon égyptienne de la Filature française travame . 
en ce moment à plein rendemenC, et sa consommation de cotons 
d'Egypte est comparable maintenant à celle d'avant-guerre. 

D'après des rensiegnements de nremière main, nous croyGn.S 
que le G.I.R.C. se mettra aux achats incessamment, et aJura à 
couvrir des besoins de l'ordre de 60,000 balles, composées d'Ash­
mouni, Zagora, Karnak et Ménoufi. 

La Füa~'ure indienne, qui avait pris une vue baissière .sur 
les cotons d'Egypte, avait adopté pour ses achats . une politique 
"de la main à la bouche". Elle se V•erra bientôt co_ntrainte de COU­
vrir les quatre ou cinq mois de consommation à venir. 

Ceci promet à no:re marché deux mois d'activité soutenue. 
En ce qui concerne le quota d'entrée des ·cotons. égyptiens 

en Amérique, il :reste peu d'espoir de le voir augmenter de ma­
nière appréciable cette saison. 

La, plaidoirie des Filatures de "fin" américaines en faveur 
de l'augmentation, fut non seulemen( accueillie par la forte oppo­
sition des représentants des Etats cotonniers du Missouri, · Missi­
sipi et Arkansas, mais encore par la froideur marquée du Dépar­
tement d'Agriculture, qui présen ~a des statistique-s montrant ooe 
ample disponibilité de cotons américains de longues soies. 

ToutefoJs, l'on permettra probablement l'entrée de 5.000 bal­
les d'égyptien en compensation de 5.000 balles de péruvien de 
classement très bas, qui étaient entrées en Amérique et avaient 
été comptées par erreur dans le quota. 

Nos informations nous indiquent qu'·environ 20.000 balles 
d'égyptien sont actuellement en douane en AmérJque, composées 
en grande majorité de Karnak. 

Rappelons que le quota d'entrée des co:ons de longues .soies 
étrangères, qui part le 20 septembre de chaque saison, est fixé · 
,pour l'instant à 45.656.420 lbs. (L'équivalent approximatif de 
65.000 balles égyptiennes). 

MARCHE DU DI~PONffiLE ET DU FRANCO-STATION. 
1) Disponible. 

Le volume des ventes sur !IlOtre marché du Disponible a._tei­
g:nit pour cette semaine le total de 18.902 balles contre 16.287 la ' 
semaine précédente. Elles se .répà.rti~SSent par variétés, o_omme 
suit: 

LONGUES SOIES. 

Karnak B/s: 
MéiOUÎl 
Giza 7 
Maarad 
Sak·el 
Sakha 4 
Malaki 

COURTES SOIES, 
.Aishmouni 
Zagora 
Giza 30 
Mixte 
Total des ventes 

KARNAK. 

Cette semaine 

8.343 
4.304 

607 
15 

526 13.803 

8 

3.969 
1.109 

5.078 
21 

Balles 18.902 

La semaine précédente 

6.262 
2.011 

382 
·19B 
380 

7 

5.962 
982 

9.238 

~2 7.026 
23 

coTILre Balles 16.287 

La demande en Karnak fut memeure, mats continue à .::>e 
confiner dans Les classements GOOD et au-dessou,s et FG/EX à 

EXTRA. Quelques transactions eurent également lieu sur le FG 
.strict. Les classements de G/FG à FG et de FG à FG/EX. dont 
sont composés la major.i~é des stocks, continuent à être délaissés, 
et ne trouvent de débouchés que pa~ des ventes franco-stMion. 

Les derniers prix pratiqués pour les principaux c1assements 
de cette variété sont: 

FGF Tall. 39,- FGF/G Tall 4D,50 GOOD Tall. 41,50 G/F<l 
Tall. 41,75. 

F / GOOD Tall. 44,- FG/EX Tall. 48,- EXTRA Tall. 
51,-/51,50. 

MENOUFI. 
La demande sur ceae vanéeé s'est neaucoup intensifiée cette­

semaine, et les prix de tous les clâ,ssements ont réalisé une haus. 
se de prês de lOU points. 

Les transactions furent excessivement 11omhreuses et por­
tèrent principalement sur les claRsements de G à FG, qui furent 
payes le GOOD Tall. 41,- le G/FG Tall. '!2,50 et le FG Tall. 44,-. 

GIZA 7. 

La demande sur cet~e variété fut .fgà!lement meille:ure, et 
porta sur le FG - 1/4 et 1e FG qun furent échangés à T'ail. 43,25 
et Tall. 43,75 respectivement. Un léger interêt pour les dasse­
rrl!ents :PGF est également à signaler, quelques échanges ayant 
2u lieu sur ce classemenC à Tall. 39. -

ASHMOUNI!ZAGORA. 
Le marché de nos variétés de courtes soies fut moins soute­

nu cette semaine, et tant le chiffre de ventes que les. prix furent 
en légère régression. 

En Ashmouni le GOOD fut échangé à Tall. 43,- le G/FG à 
rail. 44,25 et le FG à Tall. 46. 

Le Zagora sCeampressed andenne .réco1te, fut payé TalL 
43,50 le G/FG et Tall. 44,50 le FG. 

2) Franco-Station. 
Notre marché de franco-station demeura !I'elâ.tivement calme. 

Quelques transactions pour livraison Mars; Avril e!!r·ent lieu tant 
en Karnak qu'en Ashmouni aux prix ci-dessous: 

FGF/G GOOD G/FG FG 
Kamak Tall. ' 40,50 41,50 42.75 44,25 
Ashmouni 40,50 43,25 44,50 46,-

AFF AIRES EN FILATURE. 
Les · Indes sont très sérieusement sur notre mâ,rché en ce mo­

ment, pour des ·cotons Karnak FGF/G, GOOD, G/FG et FG. 
Quelques affaire,s avec la France, et beaucoup d'achats sur 

notre marché ·en prévision des affaires avec le G.I.R.C. 
Le Board of Trade fut en dehors du marché cette semaine. 
Quelques <tffai·res à ~Bignal,er en ItaUe, Tchéc-oslovaquie et 

Bulgarie. 

LES EXPORTATIONS. 

Les ·exportations de la semaine ~ota1isèrent 8.877 balles con­
tre 32.401 la semaine précédente. Elles furent dirigées vers les. 
pays suivants: 

INDES 
ITALIE 
DANEMARK 
PALESTINE 
FRANCE 
SUISSE 
GRAND LIBAN 
TOTAL 

AMERIQUE: 

(Karnak, Ménoufi, Ashmouni, Balles 
Mixte). 5.960 

(Karnak, Ménoufi, Ashmouni, 1.750 
Zagora). 687 

(Zagori1). 20(} 
(A.shmouni). 180 
(Karnak). 90 
(Ashmouni). 10 
(Karnak). 8.877 

Le "Jouma~ of Commerce" es.tJme l'aoréage cotonnier en 
1946/ 47 à 18.723.000 acres. 

Rappelons .que l'acréage .o1iîcïel pour la sa1son 1945/46 était 
de 1-8.316.000 acres. 

Le "New-York Cotton Excha,nge Service" es~ime le stock de 
tous cotons aux Et~s-Unis au 31 janvier 1947. à 8.766.000 balles 
C{)ntre 14.128.000 au 31 janvier .1946, et 16.994.000 au 31 ianvier 
945 

Le "Service" es.time qu'au 31 juillet prochain,. soit au début 
de la saison cotonnière prochaine, le "carry-over" pourrai[ tom­
ber à 2.850.000 balles, si la consommation atteint, cbmme l'on peut 
le prévoir, 10 millions de balles et les exportêltions, 3.300.000 
balles. 

FRANCE. 

Les arrivages de cotons en France et les livraisons aux Fi­
latures durant le mois de janvier, furent les suivants: 
Etats-Unis 24.960 40.898 
Egypte 19.260 8.619 
Pérou 3.233 43 
Brésil 3,371 5.435 
Soudan et Sea Island 275 
A.E.F. 17.456 
A.O.F 1.981 
Indes 2.B44 
Total 50.824 77.351 
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~ES DAMES DE LA ~ fjORBEILLE.=~ 
, ~ , • r, r 

1 par CAN,DID·E 1 '., !1 . 

· : ~ .. ( ... .,- i 

:;~ U.:~. ; .. 

. . . qui vous f'évèl·e~ cbaque s,emaine ce qui 
se passe da·ns les coulisses.· 

:.t( · ~: . .'-v ., 

:~ ~] J~12.ü~. '• 
LES~·-·TRQiS MOUSQUETAIRES 

. Ils ne se déyouent P.as pour une Reine d'Angleterre, ces 
trœs ·mousqueta-IFes,· mais. pour une · Reinf) de la- Corbeille 
nous voulons dire la .. Société d'Héliopolis. . ' 

· Ces ttois mousquetaires, vous le devinez donc ce sont 
MM. Hel!~ Des~rée, P_aul Delacave. ·et Rob-ert .de Lar{9;ker,- qui 
<t'cComphssent a ta tete" de la Société un si merveil-leux tra­
v~il d'équipe. • · · . ' . 
· , D'une admirüstration qui devenait une ·sorte de Belle-au­

J?.ois-pormant au seuil du désert, ils sont entrain, de leur 
<exemple plus encore que leur autorité, de tirer le ''meilleur 
:Parti. 

, ·Des mesures aussi opportunes que justes ont prouvé au 
personnel qu'il avait en la personne de M. Destrée u:r;t chef 
.aussi humain ef compréhensif qu'énergique. Et le personnel a 
répondu à ces marques de sympathie par un magnifique effort 
non. s~ulement dans !.'accomplissement de la tâche routinière, 
mais. en facilitant de. son mieux l'étude des projets que nour-
Tissent les trois mousquetaires. . 

Et Dieü sait 'si ceux-ci travaillent d'arrache-pied à la 
mise sur pied /de ces projets dont l'un des principaux est 
l'amenée de l'eaù du Nil à Héliopolis, qui seule permettra 
de d'onner à la ville du désert le développem,e:r;tt auquel elle 
.a droit. 

L'amélioration des routes est aussi prévue ainsi que celle 
-des autres moyens de communications. Enfin les nouveaux 
~uartiers seront édifiés conformément aux préceptes d'un 
urbanisme empreint à ' la fois d'un souci d'hygiène et d'un 
.désir de beauté. · 

Héliopolis· va devenir une banlieue modèle grâce à ces 
bommes de premier ordre qui sont les dignes continuateurs 
des pionniers belges qui ont tant contribué à créer l'Egypte 
Nouvelle. 

Et il est émouvant de saluer en M. de Lankerr le fils de 
J'ancien directeur général de la Compagnie des Tramways du 
Caire dont le souvenir est encore vivant dans notre capitale. 

SOUHAITS DE BIENVENUE. 
C'est à la Société Nationale de Métallurgie que je les 

.adre.sse sans attendre qu'flle soit admise à la côte. 
Cette socié-té a surtout pour but de transformer les dé­

~hê~s de métaux en "fers ronds" et autres utiles ou plutôt 
mdispensables dans les constructions en ciment. C'est dire 
qu'elle est vraiment la bienvenue à un moment où. le ''bâti-
111ent" va se mettre à prospérer. 

La société, à sa tête, à des gens d'affaires expérimentés. 
La preuve en est qu'en attendant les machines commandées 
-elle a fait avec beaucoup de succès des affaires commer­
dales. 

LE CIMENT NE·CESSAIRE. 
Voyez comme, en dépit des' pessimistes, l'Egypte se dé· 

veloppe harmonieuseinent. Tandis que -des gens d'initiative 
-vont fabriquer sur place les accessoires nécessaires pous les 
~.constructions en ciment, d'autres se préoccupent de nous 
fournir elu cinrent à bon marché. 
, . . _Nous croyons savoir en effet qu'il est fort~V,ent question 

·de former une société pour l'exploitation de carrières de ci­
~nent en Egypte même. , 

Voilà qui aurait une heureùse répercussion sur le déve­
loppement de l'une des plus importantes industries du pays. 

Et n'oublions pas· que la multiplication des habitations 
, ~t le_ur bon marché n'est pas seulement un bienfait économi­
·qile mais encore un bienfait social. 
:SOCIETES A VENIR. 

~· Il n'est pas q,ue les. carrières de ciment que l'on se pro­
'J)ose <]'exploiter en Egypte. Nous sommes à même de révéler 
qu'.il ·~St en 1rain de se créer une société pour l'exploitation 

des carrières de marbres de la Moy«;,nne-Egypte. Les 'promo- _ 
· teurs sont à l'oeuvre .pour _concrétiser leur. programme et ~des 
capitalistes sérieux sont disposés à investir des sommes im-
portantes. . ' _ . _ _ . , 

Fait digne de remarque. Il _ne s'agit pas d'une soèiété 
anonyme-; mais d'une société en c..omrriandite.. Est-ce là l'effet 
du proje-t- de loi sur les sociétés ario..nyme.s.?. ... . · 

En tout cas, bien qu'il ne s'agiss.e donc pas -d'une future 
Dame de la Corbeille, nous a v ons _cru hon . de nous occupe 
d'elle. ' · .. -

La presse quotidienne fait à juste. titre grand cas de l'ar~ 
rivée à _Alexandrie du premier cargo égyptien le Memnon 
de l'Egyptian Shipping Company: Il n'est q~e juste d'en~ 
courager la créàtion d'une marine marchande nationale, car 
c'est l'un des' éléments ' indispensa,bles d'une véritable irtdé- · 
pendance économique. - . . . ·' ,. 

L'exemple semble devoir être fécond, car il est -Bruit ' de 
la fo':Pmation d'autres , compagnies maritimes. · · 

ENCORE· UN RAMEAU D'OPTIM-IS,ME. 
Il est de notre devoir de ne pas nous las~er de d.émon­

trer combien est aveugle la vague de pessimisme qui atteint 
toutes les valeurs sans distinction. Et comme . en cette ma­
tière les chiffres sont enêore plus éloquents' que les mots 
je ne crois pouvoir mi·eux faire pour mettre en valéur l'ex~ 

- cellence de l'Immobilia que de reproduire le ·P'etit tableau 
suivant: · 
Au 31 Bénéfices 
Déc. ' nets 

L.E.m/m 

Montant Rendement 
distribué aux sm~ le 
Actionnaires Capital 

Souscrit 

Montant 
du 

Coupon 

1942 16234.723 en 1943 L.E. 15000 6% No; 1 P.T. 24 
1943 21031.878 en 1944 L.E. 19500 6 1/2% No. 2 P.T. 26 
1944 · 24534.234 en 1945 L.E. 22500 7 1/2% No. 3 P.T. 30 
1945 25657.012 en 1946 L.E. 23250 7 3ù4% No. 4 P.T. 31 
1946 . 26295.258 en 1947 L.E. 24000 8% No. 5 P.T. 32 

Et dire que ce titre ·qui était coté en septembre dans les 
970 piastres dépasse à peine maintenant neuf 'livre.s! ... 

STABILITE D'ABORD 
En ces temps de pessimisme épidémique il convient de 

monter en épingle tous les symptomes de sdnté dont témoi­
gnent ces,....Dames de la Corbeille. 

C'es~ pourquoi ~e crois bon de parler aujourd'hui de la 
Gabbarn que son assemblée générale met d'ailleurs sur le 
plan de l'actualité. _ · 

· · Société déjà d'âge adulte, la Gabbarry détachait il y a 
deux ans son premier .coupon... _ . 

Ce~te opération ~réa c~ que l'on appelle en style parle­
n:entau:e des .sensatwns diverses. Certains, partant du prin­
CI~e qu u~e hi!'ondelle ne fait pas le printemps ne virent là 
qu un phenomene passager et sans lendemain. 

. ~ls m~conna.issai,er:t ~insi les qua·lités de la nouvelle ad­
mmlstratwn qm presidait aux destinées de la Gabbarri. 

. Remarquez d'abord qu.e celle-ci s'était bien gardée ,de dis~ 
tnbuer un coupon sensatwnel. Le dividende était touf sim~ 
plement de P.T. 12... . · 
' Mais ,ce di_vidende a été maintenu l'année dernière à la 
granqe deconfiture, des sceptiques impénitents. Et il en est 
de meme c,~~te ann~e,. et il en sera d.e même l'anné prochaine 
on peut deJa le predire sans risques. · . ' 

Ce,rtes, la G~bbarri, rien que de par ses biens immobiliers 
est une entreprise de gran~ avenir, on le sait de reste. Mai~ 
pou~ .1~ moment, ce que )e .. voulais faire ressortir, c'est la 
stab1hte. v.oulue do~lt elle fait preuve, exemplè qui est d'ail"' 
leurs smvi par mamt«;s autres sociétés. 

Et c:est . cette ~ta~ili,t~ qui non . moins \ que .d.e J;>rm.antes 
pe~sp~ct~v~s devra.It a 1 heure ;actuelle encourager nos capi-
1ahstes a mtervemr sur le maJ;rhé : 
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Tim1id~ repri1se Ce que devrait fa·jre Je. ··satisfaisantes, en ce sen~ que 
les . comptes présentés et 1es 

La Bourse a repris. Mais cette • • ~ d r• rappor"..s des conseil.i$ d'admi.nis-
reprise est encore fort timide. m1mstere e·s r:ma.nces tration donnent de la situation 
Le capital es.t toujours craintif M. . 

1 
, . . , . . économique du pays, un aper-

et ·s'~bstien(, parce qu'il ignore a1s A'econom1e egyptienne - ·çu excellent, un aperçu qui n'est 
ce ·qui lui réserve l'aveni•r. · ou plu tot la . Bourse des Valeurs nullement Tefleté en Bourse. 

--;- ne devrait pas tabler ~sen- L'i!Œemblée e:itràordinaire du 
la .. POS'ition d·u sfelri'Î'ng t~eUement sur une t.elle év~~tua- Fayoum Agricole et U:r:hain eut 

l~té pour amen~r une all}.elwra- lieu en cours de semaine. :U 
Il est vrai que l'activité a Gt~ twn de.s cou.r~ a-ctuels. Ç'est sur- s'agissait d'examiner le projet 

meilleure cette ·semaine, mms t~ut la .P081 ~10~ te~hmque de ingénieux présenté par Mt,re. 
cette activité est dûe sPéciale- 1 mdu?tn~, de 1 agpc_ulture. de Rosetto tendlant à diminuer le 
mene à la .crainte d'une dévalua. la m~m-d. oe~vre amsl .que la va- capita! de la Société en donnant 
tion de la livre sterling qui l_eur mtnnseque }les t,1tres, leur aux actionnaires des parcelles 
amènerait par la f.orce des cho- ren.~er,nent, les ·res.erve.s Q:Ue les de terrcrin sui le ·. lac Karoun. 
ses une diminution de la Vo:-. soqetes op.t co.nstltué QUl de- L'assemblée approuva le projet 
ieur, sur ie marché ïnternalto- vralent. de Jer:nmer .le . cours en par 3944 ' voix contre 33L Mais 
nal, de 'la devis.e égyptienne. Bourse de cha.que titre.. le quorum . n'ayant pas été at-

La Gra.ruie-Bnetagne 1trav:e.nse Cependant, ces contmgences teintl, il faudra une nouvelle 
une crise aigue. Son indu.:;trie ne seront pas pni:ses en oons~dé- as.:;emblée pour. rendre epérante 
est arrêtée par le manque de ration par le capita.l, grand et la décision prise. 
charbon. La vague ·de froid a a(' . petit, tant que règnera l'incerti- Cependant, dans certains mi-
oentué ce regre"ta,ble état de tude. lieux on est anxieux. On se de-
choses. Les exportation.s QUi Le nouvèctu ministre des Fi- mande si le p-ro.ie ~ de Mtr~ ~o­
constJtuent la ligne de vie du nance,c;;: avait oromis d'abolir le setto ne trçmvera pas dgs )mlta­
Rovaume-Uni ont <:e.ssé, ou droit de transfert et les cours teurs. ~t ,sl chaque soc1et~ dont 
presque, depuis deux ou tr·ois minima si les commissaires du les affam~s vont Ir}al n~ v1en~ra 
semaines. D'aucuns se deman- gouvernement à la Bourse des pas dn'e a ses a~t10nna1res: par­
dent si oela ne vas Pas avoil' Valeurs ne s'y opposaient, pas. tagez-vous les b.1ens .. ,. , , 
des répercussions sur la posi~i · i~ Deux semaines ont passé depuis On aÇmet~ra que e es~ la un~ 
du sterling et amener, malgr:: e~ rien. n'a été fait. n nous faut f~çon s1mpllste po~r le>= adml­
la volonté du gouvernemen.. signaler que tout retard ne ferâ rusf!ateur!l de sortir de leurs 
une réduction de la valeur èu qu'empirer une situation qui a diff1cultés. 
sterling. • . besoin d'un redressement immé-

Nous ne voulons pas ra:re diat, si l'on v•eut évit.er que la 
oeuvre de pr.ophète. Mais si 'a crise psychologique actuelle ne Delta Light R<a!Îiways 
situation ne s'améliorait PaR ra- devienne ·une crise économique. 
pidement, la position du sterling 
pourrait faiblir. , 

STOCK PERMANENT 
D'ANILINE 

Toutes les nuances . pJur: 

Marquettages des sacs en jute 
Caisses en bois et autres 
Coquillage~ des œufs 
Lustrage des meubles 
Teinte pour les habillements, 
c o t o n, _ s o i 'e et 1 a i n e 

S'adresser: 

C. T. C. & 1. 
38, rue Anastassi 

B.P. 1224, Alexandrie 

H. H. MARONIAN 
3, Midan Fakitry, Ghamrah 

Tél. 49831, Le Caire 

Echan'tillons sur demande 

La Delta Light Railways fut 
as3€Z ferme au cours d~ la se­

Ruée proviso'ire vers maine SOU,<:: revue. Le brmt ~ourt 
- nous en attendons conf1rm~ 

IJ.es bo;n·nes va•leurs tiOn - qUe c_.ertains des adffil­
DÎStrateUrS actuels et quelques 

· , , uns des administrateurs démis· 
Il .est vr~1 que de~ que ! on sionnaires .sont en train de rè­

com_mença a. ~arler d up.e deva- glor leurs différends et que tout 
luatwn poss1b . .:.e ou meme pro- r;ntrera dans l'.ordre prochaine­
bable du sterlmg, on se rua S'!~ ment. Les actionnaires ne pour­
les bonnes vaJ.eurs. Mard1. apre.:; ront qu . féliciter d'un tel ar· 
Bourse, la demande en Banque e se . 
Misr, Fila ~ure Misr, Filature Na- range!llent qu~ ne pourra que 
tional,e et Part de Fondateur et lel_;lr. etre prof1tabl,e. _ca.r le~. ad-

. • H , · 1· f ' numstrateurs demliSSlonnal!res 
Act<IonA fllopo lS ut enorme. semble]). ·' devoir revenir qu'à 
On crut a un moment que la ne .. " · f't t 
méfiance avait disparu et que des con~lltw~s qm pro 1 eron 
les beaux JOUrs étaient revenus. aux actionnmres. 
Mais ce ne fu ~ qu'un feu de 
paille. Le.s professionne~s qui d 
n'avaient pa..s été depms long- Les perspective·s e·s 
temps à pareille fête voulurent 
profiter dP l'aubaine, réaliser Obligati~ons Suez 
1eurs bénéfices et, ceci entraîna. ' 
surtout en fin de séance de jeu- On n'a presaue pas traité l'o· 
di, des ventes assez nombreuses bligation Suez en cours de se­
qui pesèrent sur les cours. mrune. Le r·envoi de l'apoel est 

Le capital se retira immédia- dû au fait que M. Blake-Reed 
tement dans sa coquille et la qui préside la Chambre devant 
physionomie de notr.p marché là.quelle le recours a lieu, est 
changea. C'est qu'il lui faut P~~ également p_résident de 1~ Cour 
qu'une rumeur ou une poss1b1- d'Assises M1xte. Le repnse du 
lité de dévaluation pour se re- recours n'aura lieu qu'à la fi:n 
mettre. Il lui faué la foi. Et cet. de la cession de la Cour d',Assù.­
te foi manaue ma.lheureuseu ses, lorsque le procureur gén~­
ment.. rai Holmes fera ·connaître son 

Voilà en quelques mots la si- point de vue. 
tuation. De plus en plus, on a la con-

·L' asse.mblée 

extraordlilnaii·re 

du F·ayou·m Agricole 

viction aue le projet de loi de 
Sedky pacha a été enterré et 
que c'est l'arrêt de lCJ Cour qui 
décidera du prix de l'or. 

Au oour.:; ~ctuel, on- n'a rien 
à perdre. Mais si la Cour déci­
dait que le prix de l'or est ce­
lui en vigueur à la sagha du 
Caire, les déten ~eurs d'ob1iga-

Au cours de la semaine so:us tions Suez verraient leur capi­
revue, il Y eut plusieurs assem- tal doubler pour- 1-e -mo~ns. Ceci, 
blées généràl·es. Toutes furent à notre sens, devrait amener 

une plus grande demande sur 
ces obligations, car le riSflUe est 
pratiquement nul, alo~s aue la 
marge dè bénéfices en cas de 
confi.rmatJon du Ngement de 
première instance serait: consi- · 
dérable .. 

··~·-··············~ 
L '·échéancier 

10-3-47 Assemblée Générale 
Ord. Sté Eng. Financière po~ 
le C.ommerce èt l'Industri~.; 

10-3-47 Assémbl.é Générale 
Ord. et Extra. Misr Eg. Works' 
and Transport Cy. 

12-3-47 Assemblée Générale 
Ord. Ammoniac & Chemical 
Cy. . 

14-3-47 Assemblée Générale 
Extra. Sté de Construc,tions, 
Modernes "AL CHAMS" 

14-3-47 Assembléé Générale 
Extra. Sté. Gén. de Pressage 
et Dépôts. 

17-3-47 Assemblée Générale 

l
Ord. Crownegypt Cy. , 

17-3-47 Assemblée Générale 
Ord. Anglo-Egn. Land }\Ilot­
ment Cy. 
COUPONS DETACHES : 

Le 3-3-47 Arab Bank Ltd. 
P.T. 80 brut. 

Le 3~3-47 Sté de Crédit Ale­
xandrin: P.T. 36 net. 

Le 3-3-47 Sté de Nettoyage 
et ·Pressage du Coton P.T. 15 
net (intérimaire). 

Le 3-3-47 Sté Gén. de Pres­
sage et de Dépôts: P.T. 13,2 
net (intérimaire). 

Le 3-3-47 Alexandria Cen­
tral Building P.T. 18,48 net 
(solde}. 

Le 3-3-47 Bourse de Minet 
El Bassal P.T. 55,44 net 
(solde). 

Le 3-3-47 Gabbari Land Cy 
P.T. 12 net. 

Propositions des Conseils 
d'Administration aux Assem­
blées Générales de : The 
Tractor & Eng. Cy P.T. 80 
brut aux 150.000 actions. Ma­
nufacture nationale de Cou-

: verture : P.T. 120 brut. 
a4 • ••• - ••• "............,., ____ .............. . 

DEMANDEZ· 
A VOTRE PHARMACIEN 
~- pJUJduit6, 

KIRBY 
(FABRIQUÉS EN GRANDE·BRETAGNE ) 

COMPRIM(S K A S P 1 R 
REM!DE RADICAL 

OONTRE LES NEVRALGIE~ 
N'AFFECTE PAS LE COEUR 

PRIX AU PUBLIC P.J. 5: LES 20 
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LES-·- F.LUCTUATIONS DE LA · BOURSE.· DE-S VA~UR-S DU CAIRE 
-DU 28. FEVRIER AU 7 MARS 1947 

DESIG-NATION 

·nEs VALEURS · 

28 . février 

.1947 

FONDS D'ETAT 

Emprunt National 3 1/4 o/o P.T. 
· Ethprùht National Coup. Fr. " 

Emprufit National 2 1/4 d/ o " 
. Emprunt National 2 3/4 o;o 

10765 
10760 
10090 
1028CJ 

.7 Mars 

1947 

10740 
10750 
10080 
10215 

B,ANQUES ET SOCIETES DE CREDIT 

· Bànque d'Athênes .... .. 
Banque de Commerce .. . 
Banque Misr ......... .. . 
Commercial Bank of Eg 
Crédit Agricole act. ord: 

. Orédi t Foncier act. . . . . .. 
Crédit' Foncier fond. .. . .. . 
Orédit Foncier 1903 .. . 
Crédit Foncier 1911.. ... . 
Land Bank act .. ,. . . . .. . 
Land Bang fond. .. . .. . 

· National Bank act ...... . 
Crédit Alexandrin... .. . 
Arab f'ank ...... 

~lï 
2210 

425 
820 

2940 
5644 
2462 
1866 

906 
7848 
4180 

632 
1040 

EAUX 

Alex. Water Co. act. .. . .. . " 
Eaux du . Caire act... . .. . .. . " 
:laux du Caire jo.ui<ss... .. . 
Eaux du Caire fond. . . . .. . " 
Eaux du Caire obl. 4 o/o S} " 

1740 
500 

1780 
12300 
1.(),505 

< 

TRANSPORTS ET CANAUX 

Alex. à nd Rami eh : Rly. act. " 
Aalglo~Amer. Nile and Tour " 
oa.nal de Suez obi. 3 o/o s.II " 
canal de Suez ob 3 o;o s.III . " 
Delta Light Ry. priv. 5 1/2o/n " 
Delta Light Ry, fond . .. . 
Egyptian Shipping . . . . .. 
Fayoum Light RY. act . .. . 
Fayoum Light Ry. fond 
La Fluviale .. . .. . .. . .. . 
Menzaleh Canal act. . .. 
Menzaleh Canal fond. .. . .. . 
New-Egypt, & Lev. Ship act. ·, 
Tram d'Alex. div.· -... ... ... " 
Tram d'Alex. jouiss.... ... . .. " 
Trams àu Caire, part soc. .. . " 
Sté Misr Transp, and Nav. " 
United Egypt .Nile Trans. 
Keneh-Assouan Obllg, le. at 
' 2e. 3 1/2 o/o .. . ... ... .. . " 

325 
800 

3800 
3900 

840 
912 
400 
339 

210 
1000 
536 
76 

158 
2i86 
'226 
379 

1-600 
1376 

9600 exc. 

HOTELJ:ERES 

.Egypt Ho tels ord. " · 386 ' 
Egypt_ Hotels nom. .. 374 ... ... 
Egypt. Hotels prtv . ... 107·6 
Grands Ho tels ord .... 4376 
P~lestine Ho tels nom. 221 
ffl;lestine J!otels port'. ... ·.: ! . 

•. ,239 
'UJ)per Egypt Hoteli ... ... : ·553 . 

97,5 
750 

2230 
425 
820 

2940 
5644 
2500 
1866 
925 

7848 
·4200 

632 
1040 

1730 
500 

1794 
12206 
10505 

325 
800 

3770 
3900 

854 
912 
400 
339 
210 

1000 
536 
76 

158 
2186 

226 
379 \ 

1600 
1440 

9600 exc. 

383 
352 
1076 
4400 

221 
.239 

'•553 

DESIGNATION 

DES VALEURS 

28 février .. 

1·947 

FONCIERES 

Aboukir cO. aCt ... ~ . . . " · 
Anglo-Belgian Co. .. . .. . ... ,-
Anglo-Egypt. Land A lot.... .. . 
Oairo ·Agricultural Co. ord. " 
Oairo Agricultural Co. priv. " 
Egypt. Enter,.' & Dev. Co. act " 
Gharbieh and Co. .. . ... 
Gharbieh Land Co. fond .. . 
New Egyptian Co. ... .. . ... " · 
Sidi Salem Co. .. . .. . .. . ... " 
S.A. Wadi Kôm~OJ;IlbO .. . .. . " 
S.A. Wadi Kom-Ombo fond " 
S.A. : Behera act. ord. ... ... " 
Sté Domaine Cheikh Fadl... " 
Union Fonciêre d'Egypte' .. . " 
Union Fonc. d'Egypte fond.. . " 
Agricole et Industrielle act. " 

.226 
359 

1140 
780 
500' 

1540 
49'4 
14t5 
169,5 
330 
600 

4800 
130(\) 

525 
900 
600 

1350 

IMMOBILIERES 

Cairo-Heliopolis Act... .. . 2636 
Cairo-Heliopolis fond .. . .. . 6120 
Delta Land and Invest. Co. , " 329 
Gabbari Land Co. ... ... .. . " 456 
"Le Fayoum" .. . .. . .. . ... " 250 
Immobilia d'Egypte au port " 895 
Imm'eubles d'Egypte ... ... f550 
Dom · de Siouf 836 

Alex. Pressing . .. .. . 
. Anglo-Egypt. Oilfields 
Ass. ·cotton Ginners.. . .. . 
Cairo Sand Bricks 1 • • • • • • 

Coml). ·Frigorifique ..... . 
Delta TradinJ Co . .. . ... . .. . 
Egypt. Salt and Soda port... " 
Eg_ Salt and Soda' nom . . .. 
Filature Nationale .. ...... . 
Filature Misr : .. ... .. . 
Fibres Textiles .... .. ; .. . 
Port-Said Salt Assoc. .. . 
Bomonti et Pyramides .. . 
Bolanachi ... ..... . .. . .. . 
Ciment Portland-Tourah 
Tissage et Tricotage. .. . .. 
Emballages Economiques .. . 
S~é Financ et Indus. d'Eg. " 
Sté. Ole. Pressage ·~t Dépôts 
Suer. et Raffin. d'Eg. ord... " 

· Suer. et Raffin. d'Eg. priv. " 
Suer. et Raffin. d'Eg_ fond. " 
Suer. et Raffin. d'Eg, 5 o/o " 
Egrenage Misr ... , .... .. . .. . " 
Sté. Nationale du Papier .. . " 
Sté. Vitico'le et Vinicole act. " 
Tractor & Engineering Co. " 
Cicurel. ........ ... ... .. . 

· Kafr el Dawar nom ...... . 
~afr el Dawar port ..... . 
Presses .Libres ... ... .. . 
Tiss.-soie Misr .. . .. . .. . 
Eg. Bonded Warehouse .. . 
Gerco ........... ,. , .... . 
National Plastics Oy. 

· Simon Artz . .. .. . 
Siegwart ........ . 

· Impr. Misr .. . .. . .. . 
N'ile Textile .. . .. . 
United En~erprise ..• .. . 
Olothinc .. . .. . .. . ... ;. . .. . • 

1424 
480 
'123 

1000 
HlOO 
'975 
·323 
•2-90 

2134 
2026 

879 
58-0 

1800 
. 400 

2400 
1066 

400 
891 
2090 
1000 

544 
152.0 
2066 
1032 
1000 

790 
1382 . 
1200 
2290 
2460 
1406 
2268 
1914 

600 
475 

2200 
1390 
910 
380 

500 

7 Mars 

1947 

225 
35.9 

1160. 
780 
500 

1540 
4 94 
' 142,5 
169,5 
338 
600 

4800 
1294 

525 
900 
600 

1350 

2650 
6200 
329 
448 
250 
890 

1550 
836 

.1426 
480 
123 

lOOO· 
1900 

975 
323 
290 

2130 
2040 
879 
572 

1800 
400 

2400 
1066 

400 
891 

2100 
1000 
544 

1520 
'2066 
1032 
lUOO 

790 
1382 
1200 
2250 
2460 
1406 
2268 
1900 
609 
475 

2200 
. 1390 

925 
370 
500 
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~~: ~-~UBS~S .ETB~GERES . j' 

Le_s va,Jeurs égyptiennes \ 

Clôture du 6/3/47 

A LA BOURSE DE LONDRES A LA BOURSE DE PAR:IS 

A'Chêtéür.s et vende~rs re~ec­
tivement: 
Sudah Plantations S:yndicate : Crédit Foncier (Act.) 

Sh. 52/6 ~ 53/6 1 
Greek 5 0 ; 0 Loan. 1914: . .e .,1o Crédit Foncier (P.F.) 

Fr s. 

12.3ooj 
26,800' ! 

G;;k1~ Û2 oTo .1924 (Refugee) National Bank of E~pt 
_.e 1-6 - 18 ,... (Act.) 19,700-

NaJt'Ional Bank of . Egy:pt ! ,_. ~ Land Bank (Act.) ' 
'43 3/ 4 - 44 1/4 

Egy.ptian De.lta Lig.ht Rairls. Land Bank (P.F.) 
(Pref.) : Sh. '105/- ~ 115}- · · 

Eg.yptHin, Markets: _ Sh. 10;. ! 7-"" Cairo-Heliopol'ls (Act.) 
12/~ ; . 

Egyptt~n Salt arpd Soda: Sh. · c~iro-Heliop~~is . (P.F.) 

E:ff.ht~:~ D5~~{~ Land: Sh. G5/- Sue~ Canal' 5 o/ o 
- "_Qpl- . '· · · : · Suez Canal 3 1 ojo' 

36,700;.1
1 

13,300. 

2y,ooo l 
18~01 

New; .. ffigyptlan Company: Sh. .. · 
27 /-"- 29/- · · ; · Sucreries d'Egy1pte (Act.) 4,150 

Albuk'ir Company: Sl'l.. 33/- :_ · · 1 

35/· ·sucrer ié's d'Egy•pte (P._f.) 6,356.: 
Ang.lo-1Egyptian Oilfields "B" : 

Sh <,65/- - 7{)/- Banquè Ottomane 4,205 

Cou-rs des· Métaux 

LONDRES 
(Prix officiel, par 

Etain: ·- · ,.,_· 
tonne) , D.ét~. ew-York prompt 70 

: 30 JOUrS ..... -0 ........... 70 

' 1. 

.· 

LES S(JCIE'J;ES ·· ANONYMES -
1_ 

TEXTILE MACHINERY PLATT BROS, ORIENT 

La Société aura pour objet: 

Le commercé de toutes machines de ptéparation de·. JUa­
ture, de bobinage, de tissage et de· 'tricotage d~ filés et · fibres 
de tous genres; le commerce de toutes machines ;po.ur .le 'blan­
chiment~ la teinture, le finissage et r·impression des étoffes et 
tissus de laine de coton, de lin, de rayon et de . toutes autres 
fibres; Ie commerce 'de · _pièees de rech·ange, outilli}::ges et a:eces­
soires des machines employé-es dans .c-e-s industries .. 

La représentation. de · tOutes ·tabficjues, :.Société~·, et maiSOns 
de commerce pour la vente des machines, outillages et acces­
soires c'i-dessus. 

La Société pourra, ., en oil'tre; '' 'i)rê'ter 'à tous intéressés son 
concours technique pour l'étude, la mise- au point, la réalisation 
et la réorganisation de tous projets d'industries textiles. . 

Elie pourra s'intétés§er ou participèr, d'une ma~ière q~ei­
conque .à des .entreprises -similaires ou .pouvant contribuer à Ja 
réalis-ation de l'objet de la Société tant en Egypte qu'à l'étraÏl­
ger, fusioimer avec elles, les acquérir ou les anr;exer. 

Le capital social est fixé à L.E. 1()..000 représenté par 2.500i 
actions de LE. 4 chacune. · ;r · 

Le quart du rnontant de ·chaque aetion a été versé à la 
souscription. 

Le surplus devra êt~e versé, sur appel du conseil d'adminis-
tration, qui fixera le mode et les délais d.e libér,at~on. . . ,: 

Les versements effectués seront mentionnés 'Sur les titrés. 

ToÛle action qui né~ porte pas mention régulière du vers.e­
ment des sommes . exigibles, cesse, de plein droit, d'être négo--
ciable. · 

Administration de la S;ciété 

La'Société est administrée par un consen ·composé de 5 m~'m­
bres, àu moins, et de .9 _membres au plus, nommés par l'assem-
blée générale. · . . 

380.10 · 90 jours , .... ; .. .. .. .. .. .. 70 
72.15 · -Plomb : 

Etain .. ... ..... .. ....... .... . 
Aluminiurrn ......... ........ . :; Par dérogation, le premier conseil d'administration; campo-

}~ sé de cinq membres, est nommé par les fondate.urs. 127 New-York d'l·sp'onible .. ~ - , 15 
71'.10 . St. Louis dis1ponible .. . ··· 11,65 

cu·1vre ... ... ... .. .......... .. . 
PlomiO Anglais 
Plomb · Etranger ..... ... . 70 Zinc: 
Zin-c Anglais .......... .. .. . 
Zjnc Etranger .......... .. 

70 St. Louis disponible ...... . 
70 Argent: 

10 1/2 

86 1/4 :J 
Ji'onte ..................... .. . 169.3 En_ barres .. ............... . 

Nickel: 
E.leotro 99.9 disponib le. 

Fer blanc: · 
NEW-YORK 

Cuivre: 
Incoté FOB New-York 

· Fonte: 
Lake di&ponLble .... .. , .. 
Eleotro Oonne·cti.cut Val-

21 1/ 2 . Pensy,lvanie ...... .. ...... . 
In coté Bufd'alo ....... ... .......... . 
Incoté Platine : 
Incoté Disponible ... .............. . 

ley disponiibl€ ...... .. . 
New-York disponible ... 
30 · à 90 jours .......... .. 
Casting .................. . .. 

Bourse des · Va·leurs de l'a ris 

Cours du 6 mars 

Francs 

Rent~ 3 o/o 85.00 Emprunt Dawes 
Rehte 5· o/o ' 1920 129,00 Emprunt Young 
Roote 3 .ojo 1945 87.30 Turquie 1933 
Banque de Paris 1490. · Central Mming 
Unio-n. .Parisienne 1290 · Gedüld 
Crédit Lyonnais · 1842 Rio Tinto 
Sociét€ ·Générale 1921 
Forges. du- Nord,Est · 730 
Creusot - · 2725 
Cour;iœr.es · 600 

Nestlé 
Franco Wyoming 

· Mexican Eagle 
Shell 

35 ' 

; ,75 :;_· ,~ 
31,50 

31,50 :!'' 
61 i 

Francs.' 

13250 
332 
571 

9475 
2795 
7950 

42000 
241:)0 

Il se. COJ11pose de: Hussein ·S1rry Pacha, Dr~ Hassqn Sadek 
Pacha, Su Alexander W. Keown-Boyd, the Hon. ·E.H. Jessel, Mo­
hamed Charara Pacha; 

Lens :: ~.:.!·,,\ 754 
Air bfquide 1915. 
Pechip_èy 1775 
Rhon~JPoulenc 19oo· 

:· Ang.1o-A"merican · Corp. 
Charte red 

· De Beers ' 
.. Gold Fiel-ds ­
Rand Mines 

~ Tr-ansvaal 
"Ro.an An til ope 
Gu la 

331 
2120 
2815 
830 

73·50 
1550 
2715 
1355 

.!11 Watch depa.rtmeht small jewelry / 
. Desk ·& : wall therrnometers Photo Department 

Saint-Gobain _ 4540. 
Port ~~:~ Salonique (off.) 2800 
Transàtlantique 340 
Ordsdi-Ba·ck 1300 . 

Sennah 
'·British American 

Tol:iacco 

341 
498 

.' 404 

3275 

) , 

Continentai·Savoy Hotel Bldg. • Opéra Square ~ Tel. 54610 
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LA REVUE D'EGYPTE ECONOMIQUE & FINAr\CIER!t 

M A R C M Ê S · D ·E ·. G · R 0 5 
(Cotations et stocks) 

:DU 25 FÉVRIER- AU 3 MARS 1947 

Produits 

Fèves Nab. Zaw. 
Fèves Adi Zaw. 
Lent. Conc. Zaw. 
Helba Zaw. 
Sésames R. Zaw. 

Fèves Nab. Zaw. 
Fèves Adi. · Za\v. · 
Fèves Adi. Moy. 
Fèves Conc. Zaw. 
Orge Moy. 
Lentilles Conc. Zaw. 
Mais O. BI. Zaw. 
Mais Sh. N. Zaw. 
Helba Moy. 
Sésames Bl. Zaw. 

Prix.P.T. 
par ardeb 

530 
500 
470 
360 
835 

600 
500 
480 
600 
175 
470 

.· 230 
235 
350 
830 

Vendu 
Ardebs 

100 
100 
100 
100 
180 

100 
150 
100 
50 

700 
100 
300 
250 
200 
1so·::, 

Blé 
Fèves 
Lentilles 
Orge 
Mais N el Garn 
Mais Oweiga 

Blé 
Fèves 
Lentilles 
Orge 
Mais N el Garn 
Mais Oweiga 
Hel ba·· 

Stocks dans les Chounas 
(en ardebs) 

102330 Hel ba · 
1392 L·upins 
6343 Pois-Chiches 

11lq0 Sesames 
1961 Arachides 

39457 Riz . Glacé 

78210 Lupins 
1095 Bersim 

. 1647 Sésames 
4167 Petit pois Sec 
2395 Lubia Sec 

23856 ·Ferik 
··· 16!7 

1 
l e 

' 1 Fèves Çonc. Moy. 578 27 Fèves 2557 Hel ba· 
Fèves Conc. Zaw. 600 25 Lentilles 2815 Lupins 
Mais Mabrouma Zaw. 235 

1 Riz Glacé en sac 
(80 okes N. 1) 306.5.309.5 

Riz Blanchi au G 
1 (Ardebs 200) 613-619 

- -·--

Lotion.s 
·Parfums 
· ~aux de Cologne 

20 Orge 6220 Sésames 
Mais N el Garn 

1 
2682 Riz Non Décort. 

Mais Oweiga • 1 176 Riz Glacé 
1 

1 Riz non décort. Usines de 

1 Riz Glacé Décort. 

;. .. 

POUR VOS LIVRES 
UNE SEULE ADRESSE 

. \. 

1 

les mieux préparés ~ les plus appréciés COMPTOIR :DU IJVRE. 
Na :SEI)NAOUI 20, RUE ABOU EL SE~A~ ~ LE C~IRE 

zr 

2317 
30 

100 
2193 ' 
1705 

90 

32 
170 

2242 
' 210· 

... 160 
1.5 

676 
10 

-821 
198754 
86239 

---
19515 

1448 
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NOUVELLES SOCIETES 
En commandite simple .-------------------------: D.apiers ct rar~on s , la. pnpclc­

riC ct tous articles connexes. 

Raison sociale: P. De Natale 
and Co. 

Associés: Pasquale De Nata­
le, Nessim Medina ct un com­
manditaire. 

Capital: L.E. 1.000. 

Obj.et: la commission, la re­
présentation, l'exportation et 
l'importation, le courtage, ain­
si aue le commerce en géné­
ral pour son propre coinpte, 
comme pour compte de tiers, 
.notamment des produits ali­
mentaires, produits chimiques 
ct pharmaceutiques, produits 
agricoles. coloniaux. matériaux 
rle construction, articles fémi­
nins, produits manufacturés de 
tous genres. etc .. · 

Signature et gérance: les 
deux associés conjointement. 

Date et durée: trois ans. 
moins un mois. 

Siège: Alexandrie. 

•• 
Raison sociale: V. Soussa 

and Co. 
Associés: Victor Soussa et 

deux commanditaires. 
Capital: L.E. 2.000. 
Les opérations de dédouana­

ge, transit. transport et touris­
me en général, les affaires ma­
ritimes en général et plus spé­
cialement la représentation en 
Egypte des Compagnies de Na­
vigation et des compagnies 
d'assurances maritimes. la 
commission, les assurances. les 
opérations et commerce mariti­
mes, le transport -de marchan­
dises et de voyageurs, le char­
gement et le déchargement de 
marchandises, le fret, l'achat 
et la vente de bateaux et voi­
liers, les fournitures aux ba­
teaux, le courtage maritime et 
en général toute opération se 
rattachant directement ou in­
directement avec l'ob.iet de la 
Société. 

Signatun! èt gérance: Vic­
tor Soussa seul. 

Date et durée: trois ans, 
moins un mois. 

En nom collectif 

VOTRE DEMEURE 

A LA 

A cinq minutes de la ville, le domaine 
de la Ghizeh & Rodah vous offre 
le lerrain de voire convenance, que 
vous pouvez acheter avec facilités de 
paiement. Des avances sur consfruc· 

Signatur.e et - géranc.2: les 
trois associés conjointement. 

Date et durée: cinq ans à 
partir du 1er. Janvier 1947. 

Siège: Alexandrie. 

•• 
Raison sociale: Salman Mo­

hamed Hussein and Co. 

Associés: Salman -Mohamed 
Hussein et Antoine Espedito 
Micallef. 

Objet: le commerce en géné­
ral, importation, exportation, 
représentation, commission et 
entreprises de tous genres. 

Signature et gérance: les 
deux associés séparément. 

Date et durée: un an ft par­
tir du 1er. Janvier 19U. 

Siège: !\lexancll'ie. 

• • 
Raison sociale: H. Zclnick 

and Cie. z 
Associés: Henri Zelnicl( ct 

Elias Saka. 

Objet: le commerce en gros 
et détail, la commission, l'im­
portation et l'exportation, plus 
particulièrement avec les Etats 
Unis d'Amérique et les pays 
ùu Moyen-Orient et de l'Afri­
que du Nord, de vottures au-

. tomobiles, radios, phonos, meu­
bles, articles en cuir, caout­
chouc, plastiques, bi.iouterïe, 
articles d'optique. boissons con­
fection, produits pharmaceuti­
ques et de beauté, etc. 

Signature et gérance: Henri 
Zelnick seul. 

Date et durée: deux ans à 
partir du 15 Tanvier 19-17. 

Siège: Le Caire, 26 rue Ché­
rif Pacha. 

•• 
fions sont également consenties Raison sociale: Stavros et 

Renseignements détaillés 0 la Constantin Alahousakis. 
Associés: Stavros G. AJa-

SOCIÉTÉ ANONYME IMMOBILIE'RE housakis et Constantin G. 
Alahousakis. 

GHIZEH & RODAH 
Objet: !'.exploitation d'un 

magasin de bijouterie et horlo-

Raison sociale: Fratelli Ven- s gerie, rue · Nébi Daniel No. 17. 

tura. g_ 26, rue Kasr el Nil . Tél. 51007-41160. Signature et géranc.e: les 
Associés: Edmond, Albert et 2 associés séparément. 

Aldo Ventura. · Date- et durée: cinq ans à 
Obj.et: l'industrie typolitogra- partir du 1er Juiller 1935. 

phique et le commerce des._ ____________ ....., ___________ _. Siège: Alexandrie. 
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